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FAIS CE QUE DOISl

L’affaire Rogers
Développements intéres sants 

du “Star” et de la “Ga zette”.
L’intervention

Les premières déclarations de M. Rogers n’avaient excité 
qu’un intérêt limité. L’ancien ministre des Travaux publics du 
cabinet Borden est présentement un personnage d’importance 
fort secondaire. Il n’avait de vraie réputation que comme orga­
nisateur électoral, et ces réputations ne - survivent guère à 
l’échec. Son interview-mimifcsic avait donc grande chance de 
tomber à plat. Mais les articles publiés hier et ce matin par le 
Sictr et la Gazette obligent à y revenir.

M. Rogers n’est plus seul, et le chroniqueur politique doit se 
demander avec qui il marche et pour qui il parle, dans quelle ^ra un assallf terrible pour obtenir 
mesure ensuite son interview et les articles des deux grands j/a dégradation de la femme. L'ar- 
journaux anglais de Montréal s: rattachent à un plan d’ensem- ! {piment qu’on invoquera est pc-

i remptoire. C’est ei rebours celui du
Sur la nécessité de rejeter l’appellation composite sous la- rp.!]ar^.ÆiinL{".?l,eJl-e Ç°uiH‘e e<

no/n, il l’imite précitntamment. La 
! Chambre éclate de rfre. M. Mac Kay 
| avait fait comme lui. Habitude de 
i suivre. L’incident aurait pu aussi 
i bien se laisser à Québec, si les séan­
ces s'y prolongeaient assez tard le 
malin pour donner le sommeil aux 
députés.

Mais ce serait médire de la dépu­
tation québécoise que de la croire 
incapable de rompre avec les ha­
bitudes moutonnières. Plusieurs 
fois la question du féminisme s’est 
posée et toujours on a vu les dépu­
tés se détacher de leurs chefs qui 
tous, ou presque, étaient pour les 
principes féministes. M. Gouin était 
féministe sans pour cela relever in­
dûment le salaire des i>etiles bura­
listes du bureau d'enregistrement ; 
M. Mitchell était féministe; M. Tas­
chereau était féministe. M. Perron 
ne rétait pas.

Lors de ta prochaine session, on

Sur la scène fédérale

qui voulait, comme on sait, que tous 
ceux de sa gent fissent de même. 
Toutes les provinces ont le suffrage 
féminin, donc Québec doit faire 
comme les antres. Toutes les autres 
se sont coupées la tète, comment 
Québec oserait-elle continuer de 
dominer scs soeurs?

Il est donc à craindre que nous

quelle se lit la dernière campagne — ce “national, libéral et con­
servateur’’ qui fournit aussi peu de force aux ministériels que 
d’amusement à leurs adversaires — M. Rogers, le Star et la Ga­
zette sont pleinement d’accord. Us sont pareillement d’accord 
sur l’opportunité de revenir au vieux titre du parti conservateur, 
à ses traditions, etc. Et cela est d’autant plus intéressant cju’à la
veille du scrutin, on s’en rappelle, le Star et la Gazette echan-, . . . ■ .
geaient des taloches avec une violence depuis longtemps incon- W™1? Ie suffrage féminin. \ eut-on----- * ° 1 savoir ce qu en pense un député fé­

déral québécois, l’un des soixante- 
cinq à qui te suffrage féminin a 
beaucoup profite. "C’est, dit-il, une 
invention diabolique. Cela compli­
que l’organisation, ce qui n’est un 
mat que pour le candidat, sa bourse 
ou la C. E. H faut distribuer, aujour­
d’hui, des bananes, des oranges, du 
chocolat et du parfum dans 1rs co­
mités de femmes, juste au moment 
on le goût de l’économie ou encore 
le souci de là dignité de leurs élec­
teurs a fait intervenir, eptre les 
deux camps, une sorte de gentle­
man’s agreement en vertu de la­
quelle les sources de whisky sont 
taries, pendant les élections.

"Il g a ensuite ta division des fa­
milles, ce qni est plus grave. Dans 
mon comté, disait-il, dans la ville de 
X, on compte sûrement une vingtai­
ne de foyers où la division, a succé­
dé à l’union, grâce an suffrage fémi­
nin. Le mari s'est rangé d'un côté 
et la fcpimc, de l’autre. L’un a vou­
lu suivre des attaches de famille qu 
d'affaires et Vautre a voulu voter 
contre la conscription. Ou encore

nue dans la presse anglaise de Montréal.
La Gazette précise (voir l’article de ce matin) le programme 

l’action du parti conservateur rénové. “Le parti conservateur, 
écrit-elle, ne devrait pas compter pour son retour à la force sur 
’a ruine de ses adversaires. Sa vitalité devrait résulter d’une 
mine politique, d’une organisation complète et d'une vigoureuse 
propagande. Il ne s’égarera guère s’il revient aux principes de. 
scs fondateurs, tels que |ccs divers articles sont énoncés en pa­
ragraphes distincts] le lien britannique, le self-government ab- 
solu, la protection de l’industrie domestique, la propriété et T ex­
ploitation privée des services d’utilité publique, avec réglemen­
tation gouvernementale, une énergique politique d’immigration, 
le maintien des droits provinciaux, la protection des minorités,
le respect des droits de propriété." . "

« s.s
Si l’oit examine d’un peu près cet embryon de programme, 

on voit que sa partie positive et explicite pourrait se résumer 
plus brièvement encore et que la marge entre celle-ci et le pro­
gramme du nouveau cabinet ne couvre qu'un assez mince 
espace.

Les deux formules accolées: lien britannique at self-govern­
ment absolu peuvent avoir, d’un point de vue électoral, 
l’avantage de permettre aux impérialistes et anti-impérialistes 
de marcher cèle à côte, chacun se réclamant particulièrement de 
celle des deux qui correspond davantage a ses sentiments. Mais 
les hommes qui tiennent à être renseignés préféreraient proba- ^
hlemont avoir, sur les problèmes concrets que soulève la que*- ioiïr M demoiselles Z, le
Jlyn des relations intenmpériales, sur la participation aux guer- fait qtûefte mmiê été reçue chez leur 
res dé l’Empire, par exemple, sur la défense- navale, des déclara­
tions précises. De mçinc. les deux textes juxtaposés: maintien 
des droits provinciaux et protection des minorités tendent à 
tous les groupes des amorces et d’implicites promesses, mais il 
serrât fort imprudent d’en prétendre tirer l'assurance d’une po­
litique positive visant.un cas concret. La Gazette elle-même a 
soin du reste.de marquer quelle médiocre portée a pour elle la 
répétition de ces frtrmules. “La sauvegarde des droits des mino­
rités est, dit-elle, un principe du conservatisme. Ces droits peu­
vent n’avoir pas été restreints par l'un ou l’autre des partis et ne 
peuvent être considérés comme en danger, mais il ne devrait y 
< voir aucune hésitation à avouer la détermination de maintenir

c'était la femme gui mettait bien 
au-dessus de l’intérêt du pays ou de 
la protestation contre telle an telle 
loi ses relations mondaines, Son

papa. Quand on 
eûtes

fait entrer de pa- 
f/(refiles considérations dans une dé­

termination politique de laquelle 
dépend, pour une part, le salut du 
pays, cela déconcerte un jugement 
et un esprit d’homme. Pour peu 
qu’il soit irritable et que ses affai­
res aillent mat, il s’emporte. Il est 
fâché aussi de ce qu'on refuse de se 
ranger à son avis, à son expérience, 
bien plus vieille et bien plus fon­
dée, des choses politiques. Il est hu­
milié. Humilier un homme, c’est lui 
faire voir rouget sans jeu de mot. 

"Les femmes introduisent leur
a cet égard et l’esprit et la lettre de la Constitution... ” Peut- ! frivolité dans ta politique et en par- 
vu plus cl 
l’un orm
soupçonneux auraient bien tort de s’offusque

Voici pour quatre des huit articles du programme 
[.es autres sont, il faut le reconnaître, d’un ton plus

i \ i. as i m \ t ni nt il, «lit* «o «i* jswitiiifui.- t»

clairement indiquer qu'il s’agit ici d’une clause de style, !(-r devant elle, c'est comme traiter 
lemept (pii fart iien dans le paysage et dont les gens j qui
III. UX aui aie ofc I3îcn tort CIC SoltllSCIUCr? \ nu urni «Vfi nrrnnpr Ipdevraient, an vrai, s’en occuper le 

proposé. • phis s’abstiennent précisément par- 
précis et î ce qu’elles se rendent mieux compte

d’une portée plus m*tte. Ainsi, l'on entend fort bien ce que signi- dénuder'
■nsec de lu Gazette, “une énergique politique j {feflUt de p,„ry limitations.

situation, de 
cet éche-

avis. Elle parlait avec mépris de ses 
soeurs qui avaient le droit de vote 
et ne prenaient même pas la peine 
de se renseigner, <iui ne suivaient 

\ pas tes conferences. Elle an moins, 
\clle les suivait, comment donc? elle 
les organisait. Histoire de prolon- 

\ger un peu la conversation, je lui 
] pose quelques questions. Son igno­
rance me laissa sans le souffle, je

Gazette et M. Robert Rogers expriment aujourd’hui un si médio­
cre attachement. Espère-t-on qu'il rompra avec ce passé récent 
pour ressaisir le vieux drapeau et prêcher la vraie doctrine, à la 
mode du Star et de la Gazette ? S’il ne satisfait point ces grou- 
prsi, envisage-t-on la possibilité d'un changement de chef?

C'est peut-être une grosse lu-tte qui s’amorce.
Orner HLROUX.

II y a une semaine...

ient, dans la pi
(l’immigration” cfla “protection de l'industrie domestique.” On -jp connais l’une d’elles qui s'est 
est moins sûr que cèhf'eonstitue, entre Je nouveau cabinet et le | beaucoup occupée de l'organisation 
parti conservateur rénové, un point de conflit violent. La Ga- iatt 'P0** dç décembre dernier. Elle 
-elle déclare elle-niènie que la meilleure justification de la poli- <ic 1 afô’ 
tique protectionniste, c est le fait que le parti liberal, pendant <;omme elle était fille cl n’avait pas 
quinze ans. l’a- mise en vigueur et ne l’a point, au cours de la \<i négliger pour la politique les soins 
dernière campagne, sérieusement attaquée. Elle n’a pas caché j de sa maison, je me sentais enclin à 
qu’elle considère M. Gouin, sûrement l'un des esprits dirigeants [approuver. S il n y avait que des 
du cabinet King, comme un protectionniste à tous crins. Quant disais-p^'re 'serait 'd/nd-
a 1 immigra lion a haute dose, c est le parti liberal qui l’a iuau- mal." Elle vint me demander un 
gurce et toutes les influences qui le poussaient dans ce sens sont 
aujourd'hui aggravées cl fortifiées par la situation financière.
Aura-t-il le courage d’y résister?

Le gros article du programme, et qui, pour le moment du 
moins, doit particulièrement intéresser le Star et la Gazette, c’est 
celui qui dénonce la politique de nationalisation des services 
publics,avec son annexe sur la protection des “droits de proprié­
té”, “quelquefois appelés droit acquis, dit la Gazette, et cynique­
ment dénoncés jntr ics radicaux'’. C est sur ce terrain que por- ne.pus continuer. Elle confondait et 
tara le gros effort des réorganisateurs. j les actes de la Législature provin-

' jf. .■$ y, , riale et ceux du gouvernement fê-
m* •, ... \déral elle voyait des distinctions,^ Mais ceci nous amené, de façon . directe, a cct autre , maU q,tcu(.s distinctions! entre le

point d interrogation : Que devient, dans ces calculs et combi- programme de M. Gouin et de M. 
naisons, M. Meighen? La Gazelle a montré, voici quelque temps Meighen. Elle n'avait }nmais enien- 
croyons-nous, que son parti ne peut guère se passer de lui, mais l!<t,r,ert.rl! ^ Fielding ni de 
son nom reste attache aux dernières entreprises de nationalisa- ,tf<; qJation à Ottawa d'une loi de 
Don et 1 on lient vraisemblablement s attendre a ce qu il conti-1 divorce. El elle était chargée de 
nue de défendre des solutions où -il a d’ailleurs vu, pensons- , renseigner les autres, de les guider, 
nous, beaucoup moins l'application d’une doctrine que le moyen de faire, suivant sa propre exprès- 
,1, sortir <lr sit.u.lKm, ,|rji, mmisr». Il „ par oillcm*. Tait ŒT l.a/r
campagne ^sous je drapeau multicolore pour lequel le Star, la \ q,mi aveugle, aussi sot que relui

que donne l’homme, même de la 
part de celles chez qui on s’atten­
drait à trouver plus de discerne­
ment, voilà l'aboutissement du suf­
frage féminin.

t.a vague déferle sur le Canada. Il 
S est fmssible que le Québec n'y 
i ècfyippe pas. C’est le progrès du pa- 
‘ nanisme. Comme le notait naguère 
j Veuillot : "Le genre humain est done 

- —-------  — ......  ....  s d’une sorte de goût à tuer les en-
! Et on dit qu'on doit donner à la 1 11 ° f,dpr • ,C chris:
i femme le droit de vole pour qu elle i 'H combatte efficacement
j défende. ‘ 4 \ cette singulière coutume; et la ou le

‘ , | christianisme baisse, la coutume,
| vaincue pnr lai, reprend son meur- 

Le parlement de Québec est, corn- \ trier empire. Quand il n’y aura pins 
me tous les parlements, une berge- de christianisme, comment le pro-

Ottawa, 4[—Des indiscrétions ont 
laissé savoir que le cabinet serait 
assermenté dans ï’après-midi. Des 
sentinelles sont aux aguets un peu 
partout pour surveiller les mouve­
ments des futurs ministres, suivre 
leurs démarches et avertir 'a rces­
se de l’heure de la cérémonie. Tout 
ce qui se passe au Château-Laurier 
est innnédiidfmont répandu parmi 
les intéressés. t»e entente secrète 
va diriger tous les pas à un mo­
ment donné dans la même direc­
tion, ramasser les politiciens épars, 
les réunir à un endroit que l’on 
cannait bien, le “bloc de l’est”.

L’automobile dhi gouverneur at­
tend à la porte particulière du Con­
seil privé. M. Mfafîhen donne offi­
ciellement sa démission et celle de 
son cabinet. J1 sort, cause quelques 
instants avec les journalistes de 
choses indifférentes, ne parait pas 
abattu. On l’a rencontré plusieurs 
fois encore dernièrement se ren­
dant à son bureau, dans l’après- 
midi ou bien le soir, l’air songeur, 
méditatif, les traits tendus comme 
toujours, s’en venant à petits pas 
lents, les mains l’une dans l’autre 
derrière le dos. A quoi songent les 
premiers ministres vaincus? peut- 
on se demander, en regardant la 
victime de la dernière élection, M. 
King arrive bientôt, le haut défor­
mé sur la tète, traits plus détendus 
(pie son rude adversaire; il a l’air 
malgré tout très jeune, novice it 
inexpérimenté. Il s’enferme à son 
tour avec le gouverneur.

Des ouvriers sortent de la pièce 
du Conseil privé un gros coffre- 
fort de fer, vééni de noir. “Les 
fonds électoraux du parti unioniste 
que l’on transporte ailleurs” s’ex­
clame un loustfcc. La lourde ma­
chine mise sur les .rouleaux s’a­
vance lentement, bien que les ou­
vriers déploient t(pites leurs forces.

En bas, à la piprte, un camion-au­
tomobile attend* sur lequel on lit, 
en anglais : “Lacompagnie de trans­
port fédéral”. Cette voiture semble 
aussitôt symbolique, amenée à 
point pour le déménagement du 
parti unioniste et l'emménagement 
du parti libéral, La rencontre est si 
curieuse qu'elle amuse tout le mon­
de. Un changemem de régime oc­
casionne bcnucoujj de bouleverse­
ments, un remue-ménage très long, 
(tes arrivées et des départs, des 
transports de dodumènts.

Sur la chapsséé qui monte en 
-tournant vers le4>a'lenient, le vent 
est terrible et froid, cet après-midi. 
La journée est claire, mais la pou­
drerie roule par rafales sur la haute 
colline, poussée par la tempête qui 
vient de loin en passant par dessus 
la blanche valléir de Québec. Elle 
nous vient directement des monta­
gnes bleues qui sont là-bas, ne fai­
sant qu’un saut d’unlpic à l’autre. 
Cependant, malgré le temps désa­
gréable, on voit bientôt monter vers 
les édifices parlementaires sir bo­
rner (iouin, M. Ernest Lapointe, M. 
Jacques Bureau M. Hobb, le séna­
teur Dnndurami, la délégation de 
Québec au complet, et ensuite M. 
Copp, M. Fielding, qui paraît avoir 
pris en amitié des Québécois, et 
tous les futurs ministivs l’un après 
l’autre. Us s’en vont au lieu de ren­
dez-vous, où un messager viendra 
bientôt leur transmettre l’ordre de 
se rendre immédiatement dans les 
bureaux du gouverneur. En atten­
dant, ils en profitent pour visiter 
un peu la place. M. Gouin, qui est 
un nouveau ici, se laisse expliquer 
bénévolement les dispositions des 
édifices et se laisse, pour une fois, 
conduire. On arrive bientôt dans la 
Chambre des communes où les siè­
ges déserts ont l’air d’attendre. On 
jette un coup d’oeil vers les ban­
quettes ministérielles, que l’on occu­
pera dans deux ou trois mois, d’où 
l’on aura à prononcer des discours, 
à faire face aux critiques redou­
blées de l’opposition qui ne veut 
pas laisser passer le budget et se 
fail du crédit politique avec l’obs- 

a air

Prière aux Rois Mages
Intercédez pour nous, Mages, saints astronomes. 
Dont les regards ont su discerner la splendeur 
De l'étoile invisible aux yeux des autres hommes!.

deux par deux, ils font un instant 
sur la blancheur de la neige, com­
me une file de collégiens qui se 
rendent à l’école. Ils pénètrent dans 
l’édifice, toujours en rang, et, par 
l'ascenseur, se rendent aux bureaux 
du gouverneur, au premier étage. 
M. Gouin va un instant dans les 
appartements du ministre de la jus- i 
tiee. Puis en liant, ils déposent les I 
paletots et les chapeaux sur les 
crochets qui garnissent l’anticham­
bre du Conseil privé. Les corri­
dors sont pleins d’animation. 
Beaucoup d’employés civils que 
contient l’édifice ont hâte de con­
naître, eux-aussi, leurs nouveaux 
maîtres et causent en groupe. Une 
vingtaine de journalistes surveil­
lent les développements, demandent 
des informations aux ministres qui 
vont pénétrer en présence du gou­
verneur. Quelques têtes passent aux 
portes; il y a du monde dans les es­
caliers. Puis c’est un instant d’at­
tente. La porte s’est refermée sur le 
dernier arrivé. On n’a plus connais­
sance de rien. Le serment se prê­
te de l’autre côté du mur sur des 
bibles que chaque membre du ca­
binet conservera en souvenir. 11 y 
en a pour tous, mais elles ne sont ' 
pas précieuses, si ce n’est par le j 
souvenir qui s’y rattache.

Voici un secrétaire, il apporte la 
liste officielle des membres du ca­
binet. On se l’arrache dans la bâ­
te de connaître la distribution des 
portefeuilles. Voici les ministres ; 
Ils sortent l’un après l’autre. Pair 
réjoui, reçoivent avec bienveillan­
ce les félicitations qu’on veut bien 
leur faire. Le premier ministre sort 
à son tour, toujours en pardessus, 
et en haut de forme; après avoir 
donné la main à ecs messieurs de 
la presse, il va chercher nu fond de 
son gousset intérieur plusieurs To­
pics d’une déclaration qu’il distri­
bue dans les journaux en donnant 
quelques explications.

Un photographe attend à la por­
te du Conseil privé. Le cabinet au 
complet descend aussitôt et S’ali­
gne devant l’objectif. M. Gouin qui 
n’est pas très grand est bientôt at­
tiré au premier rang, tout près de 
M. King, par un confrère obligeant 
qui peut se faire voir d’en arrière.

La cérémonie accomplie, le nou­
veau ministère canadien remonte 
aux appartements du Conseil privé 
où doit se tenir aussitôt la première 
réunion du conseil.

Ainsi, le 3f> décembre s’est faite 
l’intronisation d’un nouveau régi­
me.

* * * ^ „
Presque tous les ministres sont 

revenus dans la capitale et s’instal­
lent à leur poste. M. Fielding pré­
side les réunions du Conseil et Von 
expédie quelques matières do rou­
tine. Le premier ministre peut être 
encore absent d'Ottawa pour une 
autre semaine. On commente les 
déclarations de M. Rogers â Toron­
to sur l’opportunité d’une grande 
convention conservatrice qui ten­
terait de rendre au parti sa vigueur 
d’autan. Il peut y avoir conflit en­
tre M. Rogers et M. Meighen sur le 
choix du chef; mais on croit que 
M. Meighen triomphera, s’il y

Etant, quoique savants, doux et simples de coeur. 
Vous nouez pas cherché dans la science humainetz p
Des misons de nier l'astre révélateur;

i kir, soumis au prodige, et tenant pour certaine 
La roule dont le clair message vous instruit,
Sans tarder, franchissant et tes monts et les plaines.

Et Tes sables sans ombre, et les déserts sans puits, 
Pour trouver le Berceau qu'une humble étoile cèle. 
Vous avez cheminé pendant des jours, des nuits...

Même quand s'éclipsa la clarté sur laquelle
Vos dromadaires las attachaient leurs grands yeux.
Vous n’avez point douté de la bonne nouvelle.

Mais voire espoir tenace a su vaincre les deux 
Et contraindre leur ombre à vous rendre le signe. 
Qui devait vous conduire à l’Enfant merveilleux.

.. .0 rois mystérieux, qui fûtes jugés dignes 
De voir au firmament luire un astre d’amour,
Sous implorons de vous une faveur insigne:

Donnez-nous d’imiter volve foi sans détour; 
Délivrez notre esprit de Torgueil et du doute 
Qu'enfante le savoir des faux mages du jour!

Surtout, quand, voyageurs incertains 
Nous sondons l’infini d'un regard an;Et cherchons dans le ciel quelqu’un qui nous écoute,

Faites-nous entrevoir la présence de Dieu 
Derrière cet amas d'impassibles lumières;
Donez-nous de. sentir que sa grandeur s’émeut

Au murmure lointain qu’exhalent nos prières!
Louis MEBCIER.

de la roùlc, 
anxieux,

L'actualité
Suffrage féminin

M. Miles, député de Saint-Lau­
rent, doit à la prochaine session dn 
parlement de Québec, demander la 
dégradation, pour les fins de la po­
litique provinciale., de la femme, sa 
descente à l'Indignité d’èleclrice.

A ut dernières nouvelles, M. Mites 
se portait bien, physiquement, et 
quoique les journaux aient donné 
une\uaste publicité à T insulte nu’il 
s’apprête de faire à nos mères, fem­
mes, soeurs et filles, aucune d'elles 
u'aiHtit encore songé à Têcharpcr...

rie. Les députés y sont, pour un 
bon nombre, suiveurs. Si leur voi­
sin se lève pour voter, ils se lèvent 
et votent comme lui. C'est tellement 
dans l’habitude de suivre qu’un 
certain M. MacKny, un jour que le 
parlement d’Uttawa avait siégé jus­
qu’à sept heures du matin, fut pris 
de summer!. An moment du vote, tl 
ronflait dans son fauteuil. Quand 
son voisin se lève, à l'appel de son

rès fera-t-il pour conserver lesqhommes?”
Le paganisme a compris que la 

meilleure manière de hier l'enfant, 
c’est de s’en prendre à ta mère, de 
disloquer le foyer, de diviser les 
époux. Il poursuit son oeuvre en se 
servant parfois d’instruments à l’es­
prit court et qui, conséquemment, 
ne voient point le mal qu’ils font.

XEMO.

truetion. Il y aura alors dans l’air 
la poudre des batailles, de la solen­
nité et de l’émotion peu souvent, 
beaucoup d’animation par mo­
ments, le plus souvent un ennui 
joliment morne qui s’attache â tou­
te la vaste Chambre comme de la 
suie aux murs des grandes villes.

Les libéraux seront contents sur­
tout de changer de couloir. Celui 
que l’opposition occupe n'a de fe­
nêtres que sur une cour intérieure, 
sorte de puits qui laisse pénétrer 
jusqu'en bas un peu de lumière et 
d’air. Les ampoules électriques y 
sont presque toujours allumées, 
même par les jours de printemps. 
Le couloir ministériel au contrai­
re. a des fenêtres qui éclairent 
bien, une vaste cheminée, avec des 
chenets de fer forgés, un manteau 
(ie marbre. On sent que la lumière, 
l’air, la gaîté vont circuler sous la 
voûte tout do même assez basse. On 
se sent plus heureux, plus réjoui. 
Le linoléum vert et glacé qui sert 
de tapis n'a plus les reflets glau­
ques et sombres qu’on lui remar­
quait dans le couloir de gauche; 
mais il brille, reflète les rayons de 
soleil. I.es journalistes profitent dis 
vaeanres pour s’aventurer dans ces 
enceintes secrètes, dans ces cou­
loirs d’où ils sont soigneusement 
exclus en temps de session. On n’y 
remarque que des fauteuils des ca­
bines à portes hermétiquement clo­
ses pour les appareils téléphoni­
ques, quelques tables étroites pour 
ceux qui auraient à griffonner un 
bille» en toute hâte. Le plafond est 
lias, des portes donnent accès di­
rectement sur le parquet de la 
Chambre. I>cs murs de pierre sont 
nus. # -a *

Le secrétoire de M. King arrive 
pour donner le signal du départ. 
Les futurs ministres sont arrivé* 
l'un après l'autre. Us se remettent 
en marebe pour le bloc de l’est

L’Élection de Grenville
La hâte que M. Meighen a mise à 

se trouver un comté où se faire éli­
re pour retourner aux Communes 
inspire toutes sortes de réflexions 
à .scs amis et à ses adversaires. La 
Manitoba Free Press estime, pour 
sa part, que peut-être la situation 
intérieure du parti conservateur ne 
doit pas être étrangère à la préci­
pitation de M. Meighen. “Il se peut, 
dit-elle, que la connaissance du fait 
qu’il se brasse quelque chose à son 
sujet dans son parti ait déterminé 
M. Meighen à s’arranger pour re­
tourner promptement aux Commu­
nes. S’il y est rendu, les député* 
mécontents, dans son parti, trou­
veront plutôt difficile de l’empè- 
cher d’en prendre In tête”. M. Mei­
ghen, il est vrai, a déchiré récem­
ment que, pour sa part, il ne sera 
chef de son parti que si les dépu­
tés de celui-ci le veulent; mais ils 
seraient bien en peine d’en trouver 
un autre, aussitôt «p/'il sera dere­
chef aux Communes; et s’ils en 
trouvaient un autre, peut-être celui- 
ci souffrirait-il de la comparaison 
avec M. Meighen, sur plus d’un 
point, en tant que politicien.

a lut­
te entre les deux hommes pour le ! L’entente cordiale 
premier poste.

Léo-Paul DESROSIERS

Bloc-notes
Vaines craintes

La Sentinel, organe orangiste de 
Toronto, dont le directeur est le 
député Hocken, un des rares jau­
nes qui ont réussi à surnager, aux 
dernières élections fédérales, voit 
tout en noir depuis que la majori­
té des électeurs a chassé du pou­
voir le parti conservateur-unionis­
te. “L’honorable Mackenzie King 
vient de donner deux places, dans 
son cabinet, à des Irlandais catho­
liques romains (MM. Murphy et 
Kennedy). Cela double la représen­
tation de l'élément irlandais catho­
lique dans le gouvernement et, sans 
aucun doute, créera un précédent 
pour l’avenir. C’est la récompense 
de l’aide en bloc que l’église ro­
maine a donnée au parti de Si. King, 

j Ce qui ajoute au danger de 
i situation, c’est que les évêques «pii 
font de la politique nuront encore 
plus d’influence que le gouverne­
ment du pays, il y a en tout sept 
catholiques ramoins (linmanists) 
dans le cabinet King, tous sept du 
type le plus agressif et agents dé­
terminés de leur église quant â ses 
réclamations sur le pouvoir civil. 

] Pendant tout ce parlement-ci, Rome 
dominera le Canada During the 

! term of this Parliament, Home will 
j ru/e Canada". Et voilà! Tous les 
j ministres que vise ainsi la Sentinel 
j seront surpris d’apprendre que ce 
' ne sont pas eux qui parleront dans 
les conseils des ministres, mais plu­
tôt Borne, par leur intermédiaire. 
Au vrai, la Sentinel et son direc­
teur paraissent avoir l'esprit singu­
lièrement malade. On ne voit nul­
le part, dans l'histoire du Canada et 
de ses gouvernements, que les ca­
tholiques ont opprime les minori­
tés d'une autre croyance religieuse, 
ni qu’ils ont fait voter des lois at­
tentant aux droits et à la foi de ces 
minorités. C'est au contraire sous 
un ministère dont plusieurs mem­
bres étaient catholiques et dont une 
grande partie des amis, à la Cham­
bre des Communes, étaient de cette 
foi, que les catholiques du Manito­
ba, de l’Alberta et de ta Saskatche­
wan ont dù subir des modifications 
du régime scolaire de ces provin­
ces qui n’ont pus «tu tout été ô leur 
avantage, et ont lésé leurs droits 
natureis.

Les journaux canadiens qui, pen­
dant la guerre nous ont représenté 
l’amitié et l’alliance franco-anglai­
ses comme indestructibles, doivent, 
s’ils étaient alors sincères, trouver 
que les événements présents leur 
donnent un assez catégorique dé­
menti. Encore ce matin, on télé­
graphie de Cannes ce qui suit, à la 
Presse Associée, en Amérique: “Les 
membres des délégations anglaise 
et française à Cannes s'entendent 
pour reconnaître que lu situation 
est grave et que les puissances de 
l’Entente doivent se rapprocher, 
sans quoi elles s’éloigneront plus 
que jamais les unes des autres. La 
différence d’avis parait porter sili­
ce point de savoir qui doit faire 
des concessions pour amener .'ac­
cord. Toute la journée, l’atmosphè­
re a été chargée de pessimisme,” 
(Gazelle, â janvier, première page). 
On n’n qu'à lire soigneusement les 
dépêches d’Europe d’origine an­
glaise ou américaine, dans nos 
journaux anglo-canadiens pourvoir 
jusqu’à quel point les relations sont 
tendues entre l’Angleterre et In 

cette I France, surtout depuis le dernier 
discours de M. Balfour sur la ques­
tion îles submersibles, et comme 
Ces dépêches fourmillent d’insinu­
ations désagréables à l’endroit de 
la France.

Prohibition
On vient, ù New-York, d’accuser 

de conspiration pour violer la loi 
de prohibition fédérale une ving­
taine de personnes en vedette, dont 
iduxieurs ont jadis été chargées de 
la faire respecter. On émettait des 
certificats autorisant la vente de 
certaines quantités d’nlcoofl, pour 
fins médicinales et ces certifi-nats 
étalant ensuite, à la connaissance 
de» Hwculpés, à ce que l'on prétend,, 
afrérês et majorés. Ce n’est pas Ta 
première fols que de* fmvntiOntint- 
res chargés de faire respecter la 
(toi de prohibition, aux Etats-Umts 
comme au Canada, se sont laissé 
approcher et acheter. Tout récem­
ment encore, W s’est fait des man­
oeuvres en ce sens, dans un dis­
trict voisin de Montréal; et l’on dit 
même que des contrebandiers ont 
tenté d’approcher un magistrat afin 
de l’induire à rendre un jiigemeift 
en 1 (sir faveur, dans une cause Im­
portante. Us en ont éét quittes pour 
battre en rrfraite avant d’avoir pu 
tenter leurs dernier* travaux d'ap­
proche. Tmis les fonctionnaires de 
l'Etat où que ce soit, ne sont nurî- 
heiienisenrent pas incorruptibles: et 
la vénalité de qnleques-uns rendra 
toujours presque impraticable une 
loi de prohibition absofkie.

G. P

A propos de titres
Le Globe paraît avoir pris pour 

acquis que les libéraux québécois 
veulent le rétablissement ties titres 
à être décernés à des f'-'inadiens par 
la Grande-Bretagne, bien que le 
parlement canadien ait demandé, 
il y a deux ou trois ans. la suspen­
sion de cette coutume. En fait, le 
Globe est mnl informé. M. Lapoin­
te, ministre dans Je cabinet King, 
et qui doit savoir ce qui se passe 
parmi les siens, vient de déclarer: 
“Je soi1’ d'avis que toute cette his­
toire du rétablissement de la cou­
tume de décerner des titres aux 
gens est absurde. La première nou­
velle que j’ni eue du prétendu mou­
vement ( n faveur (les titres, qui 
mirnrt pris naissance parmi les dé- 
putés québécois, c'est ru lisant k’s 
journaux. Pour nia pari, j'»i voté 
contre les titres, quand le parle 
ment a été saisi de la question, j’ai 
parlé contre rettr e ont tune, je n’ai 
pus changé d’avis, je ne vais p*s 
de raison d’en changer*. Le dé 
men hi est clair; et les gens qui ont 
donné l’information au Globe ont 
indirit celui-ci en erreur, lit sera le 
premier à la regretter.

Pour le 12e anni­
versaire du DEVOIR

REUNION IN’TTME
A Forcasion du douzième anni­

versaire de la fondation du Devoir, 
il II aura, le 12 janvier prochain, à 
Montréal, une rèunion-canirrle inti­
me des amis dn journal.

.Vous avons préféré ce made qui 
permettra à nas amis d’échanger 
avec les rédacteurs et les adminis­
trateurs de libres réflexions à la 
grande réunion publique où Ton 
n’entend forcément que quelques 
voix.

Il s’agit essentiellement d’une 
réunion de travail, destinée à rAer- 
cher les moyens d’étendre et de for­
tifier l’influence du Devoir. Les or­
ganisateurs visent à l’action. H ne 
s’agit pas de faire une manifesta­
tion, mais (Tobtenir des résultats.

Sous prions ceux de nos amis qui 
désireraient assister à cette i canton 
de vouloir bien nous en prévenir 
avant le 7 janvier. Il leur sera re­
mis, sur simple demande, une carte 
d'entrée.

On se réunira à huit heures, salle 
des Syndicats catholiques, 3, rite 
Craig-est.

Quelqu'un nous racontera 
tons les jours ce qui se passe 
d’important, vous dira ce qu'il 
en pense et ce qu’il faut en pen­
ser. Il ne vous parlera pas de 
politique avec parti-pris, de 
scandales avec plaisir, ne vous 
dira rien de déplacé on de mau­
vaise compagnie, parlera con­
venablement devant vos en­
fants et intéressera tout votre 
monde sans leur salir l’esprit. 
C’est te Devoir. Un mois, 50 
sous; un an, $6

LESROÏS~
Demain, fête des Rois» 

le DEVOIR ne paraîtra 
pas.
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LETTRES AU 

“DEVOIR"
. Nous ne publions que des leur*, 
liguées, ou des communications at 
MtmpagnccB d'uns lettre signée, avei 
adresse authentique.

Les correspondants anonymes s'é- 
vurgneraient du papier, de l’encre, 
un tiir>'ire-poste, et è nous une perte 
■le tt^ns, «’ils voulaient bien en 
ircndru itote définitivement

La taxe foncière
Montréal 4 janvier, 1922, | 

Monsieur le directeur.
Je ne puis laisser passer sons si­

lence l’attaque injustifiable de M. 
l'êchevin Trèpanier contre “La U- 
une des propriétaires de Montréal'' 
tel que rapportée dans les journaux 
d’hier.

Au nom de “La Ligue des pro­
priétaires de Montréal'’ dont je suis 
<e secrétaire, je proteste énergique- 
ment contre les paroles de M. l'é- 
chevin Trépanier.

Lors de la séance dn conseil d" 
Ville, le 31 décembre dernier, il, 
s’agissait de discuter le budget et ! 
■non d'attaquer injustement des in- 
xiividus ou les corps publics, qui, i 
comme la ligue des propriétaires , 
de Montréal’' recommandent la plus | 
stricte économie dans l'administra- ' 
lion municipale et si M. l'êchevin 
Trépanier avait une seule fois pris 
part aux délibérations tie la ligne 
des propriétaires et s'il avait lu les 
premières lignes de son program­
me, il se serait abstenu et pour son 
bien de prononçer des paroles, que, 
dans un avenir peut-être rappro­
ché il voudrait n'auolr jamais di- 
■tes.

Scion M. l’êchevin Trépanier, la 
ligne des propriétaires, à quelques 
exceptions près, serait une instiLi- 
tinn mesquine et manquant d’esprit 
civique.

Pour l’édification de M. Trépa­
nier, je me permettrai de lai citer 
les trois principaux articles du pro­
gramme de ta ligue des propriétai­
res de Montréal.

“Développer l’esprit civique par­
mi les propriétaires."

“Travailler d développer les bon­
nes relations entre les propriétaires 
et les kicatnircs." (

“Etudier la que dion de logements ! 
ouvriers."

Est-ce là des intentions mesqnt- ! 
nés et un manque d'esprit civique? i

M. l’êchevin Trépanier fait grana \ 
crime éi la Ligue des propriétaires 
de ce qu’elle s’oppose à Vaugmenta­
tion de la taxe foncière à Montréal. 
En effet, la ligue des propriétai­
res s'oppose à l’augmentation île h 
taxe, foncière et beaucoup de con- 
trilmablex à Montréal pensent corn 
me elle, même de bons électeurs de 
M. Trépanier.

Si M. l’echevin Trépanier veut 
réellement le bien-être de toutes les 
Hasses à Montréal, l’agrandisse­
ment de noire Cilè, l’augmentation 
de ses revenus et une juste répar­
tition des charges municipales, il 
Jie peiit un seul instant vouloir gre­
ver d’avantage la propriété fonciè­
re.

L'augmentation de la taxe fonciè­
re veut dire presque toujours de 
nouvelles charges pour les locatai­
res. L'angmcntatian de ta luxe fon­
cière vent dire le manque de cons­
truction, manque de logis et man­
qué d’ouvrage pour les classes ou­
vrières. L’augmentation de la ta­
xe foncière donnera sûrement pré­
texte à Québec de refuser de rendre 
à la Cité de Montréal des revenus 
qui nous révienheld de droit et 
dont nous sommes chaque année si 
injustement privés tel que la luxe 
sur les automobiles, la taxe sur le,, 
lieux d'amusements et les revenus 
de la Cour du recorder.

Au sens de M. Trépanier, nom­
breux seraient à Montréal les gens 
mesquins et manquant d'esprit ci­
vique parce qu'ils s'opposeraient a 
l'augmentation de la taxe foncière.

Que M. Trépanier se donne donc 
la i>cinc de faire le tour de son 
quartier, de consulter ses électeurs 
dont le grand nombre sont proprié­
taires, il verra combien il a été in 
fuste envers la ligue des proprié­
taires, de Montréal dont l'unique 
but et mission est de défendre les 
interets de tons les contribuables 
de la cite de Montréal, propriétai­
res et locataires...............................

Que M. l'êchevin Trépanier reste 
bien convaincu qu’il ne pourra ra­
inais avoir mieux reflété l'expres­
sion d’opinion de lu ligne des pro­
priétaires de Montréal qu'en vo 
tant, comme il l'a fait, contre l'aug­
mentation de la taxe foncière aux 
fins d'éviter de nouvelles charges 
aux contribuables de Montréal.

Vous remerciant, Monsieur le di­
recteur, de votre hospitalité dans 
les colonnes de votre journal, je de­
meure,

Votre tout dévoué,
J. W. SAVIGXAC.

Avis de Commerce
En vue de faire bénéficier notre personnel 
d’un supplément de congé', noue avisons 
nos clients et amis que nos bureaux et 
entrepôts seront fermés vendredi le fi et 
samedi le 7 janvier, le jour et le lendemain 
de la Fête des Rois.

LAPORTE, MARTIN, Liée,
IMPORTATEPRS ET FABRICANTS 
EPICERIES ET PROVISIONS

MONTREAL.

La Musique Appelé la Joie Du gnt!es Fêles
Vous ne vous trompez pas quand vous offrez comme 
cadeaux: Opéras—Ouvrages de musicologie que tout 
amateur de musique doit lire Recueils de Mélodies - 
Rouquets de romances parmi les derniers succès de 
nos Auditions :
I. Autour est un fat (.'est l'heure exquise Chanson 
de Grand-Père f.e Grand Rêve J'ai parlé Je [tare­
rai tes bras Ma Poupée Chérie Ne me dis Pas 
Rends-moi mon coeur Rimes tendres, etc., etc.
Venez voir nos belles reliures et les recueils illustrés pour 
enfants.

RAOUL VENNAT, 642 St=Denis
452 Est Maison Bouvier Ltée

Commandes par malle et téléphone remplies avec soin.

rffe DISQUES DE. 
iStfB lANVIIR
“La Voix de son Maître”

Ci-suit notre liste de nouveaux disques du mois — à 
ajouter à votre collection. En vente dès maintenant.

DISQUES A ÉTIQUETTE ROUGE

66013—Marianina^-Chant.................................... , R Zanelli
66011—Simple Confession—Violoncelle .... Hans Kindler
74720—Hymn to the Sun—Violon  .............Fritz KreiSlcr

-Concerto en E. Mineur^—(violon).................. Heifetz
-Symphonie No a.—-Orchestre par Orch. Philadelphia 

DISQUES A DOUBLE FACE
-Faut jamais dire ça aux femmes .. .. H. Pellerin

—Les Beaux yeux................................... H, Pellerin
263119—Jeanne d’Arc au bûcher...............Quat. Canadien

—Choeur des Soldats. (Faust)............ Quat. Canadien
263120—Aimer c'est forger sa peine.................. Paul Dufault

-Pour mieux t’aimer.............................. Paul Dufault
216353—June Moon,—Fox Trot .. Fanfare Champion Jazz

—Fancies—Fox-Trot......................... Orch. ’imperial1
18827—Blossom Time—Valse........................... Oreh. Smith

—Saturday—Duo de piano, Fox-Trot, par Vict

74721-
74722-

263118-

$1.50
1.50
2.25
2.25
2.23

18831—Dapper Dan.—Fox Trot 
—The Sheik—Fox Trot ..

l’ox-lrot, par Victor 
Arden et Phil. Olman 

Oreh. Clul) Royal 
Orch. Qub Roval

.85

.85

.85

.85

.85

.85

.85

.85

.85

.85

.85

.85

Victroias de $40. à $415.
A termes facile,, ai désiré.

FOISY FRERES Inc.
210-21 (Lest, RUE SAINTE-CATHERINE 

Tél. Est 1014. Angle Sanguine!.
NOTRE MAGASIN RESTERA OUVERT, CE SOIR, JUSQU’A 10 

HEURES. NOUS FERMONS DEMAIN. JOUR DES ROIS.

:

OlîTREMONT

La construction 
a prospéré

M. DUCHASTEL SOUMET UN RAP­
PORT GENERAL DES PERMIS 
DE CONSTRUCTION ACCORDES 
AU COURS DE L’ANNEE. — V- 
NE AUGMENTATION DE 8458,- 
890. — STATISTIQUES.

1910............. $ 778.975
1911 ............. 135 1.281.900
1912............. , , 160 1,501,400
1913 ............. 134 1,785,675
1914 ............. , . 83 1,028,550
1915........... 39 389,430
1916 ... . 58 4 14,015
1917 ............. 49 264,325
1918............. 34 151,725
1919............. 100 863,650
1920 ............. , , 66 838,225
1921 ............. 117 1,297.115

Durant Pan née 1921, la ville d'On- 
tremont a accordé de* permis de 
construction pour une valeur de 
$11.297,115, soit une nuRnicntntinn 
de .$458,890 sur les permis de l’an­
née précédente. Le nombre des per­
mis s’est élevé à 117 contre 60 en 
Ï920.

M. Duchastel, ingénieur en chef 
d'Outrcmont a soumis son rapport 
Annuel de la construction, à la ré­
union des conseillers municipaux 
hier soir. Il l’accompagne des re­
marques. suivantes et d'un tableau 
comparatif :

“J’ni l’honneur de vous soumettre 
le rapport annuel sur la construe* 
tion dans cette cité pour l’année 
1921; j’ai le plaisir de déclarer en 
même temps que les résultats sont 
très excellents.

“Le nombre total des permis ac­
cordés pendant l’année a été de 
117; ces permis représentent un 
montant de $1,297,1 15 répartit com­
me suit;
Année Permis Valeur

l’année 1921 sont d'une meilleure 
qualité que celles faites pendant les 
années précédentes. Cette remarque 
s'applique surtout aux cottages et 
aux maisons de rapport.

“Tout fait prévoir que la cons­
truction sera considérable l'an pro 
chain. J’estime que l'on se propose 
de faire pour environ $400,000 de 
nouvelles constructions dés le prin 
emps prochain.”

Le rapport donne les détails sni 
vants : des 117 permis octroyés du­
rant l’année, 46 ont été pour des 
maisons détachées, d’une valeur le 
$ô24, 000; 23 pour des maisons de 
rapport, 230,500; 9 conciergeries, 
$354,800; 34 pour des garages, $40,- 
165; 1 pour une église, $50,000; et 
20 pour des réparations diverses 
d’une valeur «le $91,050. En tout, 
193 logements ont été construits 
durant l’année.

Les conseillers ont ensuite discu­
té des affaires de routine. Ils ont 
résolu de se présenter devant la 
Commission des chemins de fer, 
pour obliger le Pacifique Canadien 
i) arrêter ses convois, allant 5 Que­
bec, a l’avenue du Parc. Ils ont en­
suite autorisé le comité des finan­
ces à investir de l’argent dans la 
construction.

qurs et le rogistrairo général de 
huit provinces. les autorités pro­
vinciales ont fait préparer des .sta­
tistiques vitales. Les chiffres que 
le service fédéral peut disposer ne 
concernent jusqu’ici que le mois de 
février dernier.

Durant ce mois, les décès dans 
huit provinces (Québec excepté) 
se sont élevés à 5,895, soit une tnov- 
onne générale de 9.0 par mille habi­
tants. En février 1020. les décos 
avaient été au nombre de 10,278. 
soit une moyenne de 2.2 par mille 
habitants; c'est que la grippe on 
avait emporté 2 741. la pneu mon te 
et la broncho pneumonie, 4,770.

Le banquet à M. Ethier
C’est samedi soir, à sept heures, 

on la salle du collège, 5 Saint-Vin­
cent-de-Paul, qu’aura lieu le banquet 
marquant le 25c anniversaire de 
vie parlementaire de M. Calixtc 
Ethier, député de Lnval-Deux-Mon- 
tagnes.

Un service rapide de tramways 
est assuré à ceux qui iront cette 
fête. Les traawways Aliuntsie con­
duiront directement à Saint-Vincent- 
do -Paul.

On peut obtenir des billets en s'a­
dressant nn notaire ,1. H. Latour, 
Edifice Power, rue Craig, téléphone 
Main 7725; à Antoine Chauvin, avo­
cat, 97 rue Saint-Jacques, Main 550; 
ou 5 Edmond Rélanger. St-Louis 
7399 W.

(Communiqué^

Le discours au «.rône
Québec, 5. -«-•Chacun des minis­

tres provinciaux était a son poste 
[ hier et a reçu la visite tie quelques 
i députes,

A onze heures, hier avant-midi, il
--------  y a eu réunion du cabinet après ln-

Otlnwa, 5 (S.P.C..) A la suite quelle le texte dir discours du trône 
de conférences tenues sut 1919 en»! a été soumis au lieutenant Houver- 
tre le service fédéral des stntlstl-1 ueur.

Quelques chiffres

Y TM B ^

HOUSE{ OUALITYl

i u.OT&nce

* -, *v *

CHEZ

q Assortiment complet de fourrures de haute qualité et autres vête­
ments offrant une nouveauté à Montréal et au Canada par leurs 

bas prix et leur valeur.

Toutes les ressources de notre 
vaste organisation commerciale

seront mises à contribution pour faire de la journée de jeudi la plus 
grande occasion de vente que l’on ait jamais vue à Montréal, tant au 
point de la valeur que de la qualité.

FOURRURES Absolument les plus belles par le style et la
------- — qualité, à des prix qui parlent d eux-mêmes

Etole en vison
Peaux naturelles, effet 

de châle de fantaisie.
l-nxrfyu- 117.50 
lier 37o,00.

COSTUMES
Prix régulier ÆTF lier 200.00. ^ f

L’rix régulier 69.95 
jusqu’à 175.00.

ROBES
}iour toute circonstance
Prix régulier 46.95 
jusqu’à 135.00.

MANTEAUX AN- 
GLAIS

ÎjC vêtement d’utilité 
idéal

Prix régulier 49.95 
jusqu’à 95.00 . "

BLOUSES
Styl< fantaisie et tailleur, 

ce qu'il i) a de plus 
no u veau

Prix régulier *7 QC 
jusqu’à 22.50 . *

Manteaux en phoque 
de THudson

42 pouces de longueur, 
h diets -«dude et cravate:
Goo,.» , , ; 367.50

Manteau en taupe
30 pouces de 3 ngueur, 

très élégant modèle, ex­
cellente qualité. 450.00
'1111 225.00

Manteaux en lapin 
de l’Hudson

Chapel Seal, 40 pouces 
de longueur, grand collet 
r’hâle-cape. 163.75

Manteau en phoque 
de l’Alaska

très beau. Prix régulier
1,500.00. . 979.00

Mante en kolinsky
Charmant stvle cape.

997.50Régulier
1.500,00

Manteaux en phoque 
de l’Hudson

42 pouces de longueur, 
trè* "‘bonne qualité -de 
martre de l’Alaska, gar- ms.Q00.Q0 397.50

Manteaux en lapin 
de l’Hudson

( tapel Seal, 40 pouces 
de longueur, garnis de 
martre d’Alaska. 350.00
pour, , , 223.75

Manteau en vison
vison naturel, effet dol­
man, 3,500.00.

2,375.00
Manteau en mouton 

de Perse
42 pouces de longueur, 

garnis de chinche. Prix 
rég. 750.00. 537.50
Boa en martre russe
Quatre très belles peaux 

naturelles. Prix régulier 
i,G5o.oo. . 997.50

KIMONOS
l’rix régulier 8.95 
jusqu’à 13.00 .
Prix régulier 1 2.95 
jusqu’à 20.00.

Sous-vêtements 
de Coton

AVIS - LISEZ !
Durant cette vente, nous faisons des 

échanges, nous faisons des remises, nous 
garantissons absolument que chaque 
article est bien tel qu’annoncé et nous 
promettons entière satisfaction ou rem­
boursement de votre argent.

Prix régulier 
jusquà 4.00 . .
Prix régulier 
jusqu’à 11.50.

1.95

4.95

GANTS
^ 1.95

ipc, 1.00 , .
Km mofha g ri; .95

BRASSIERES
Prix régulier 1 QC 
jusqu’à 4.50 . .
Prix régulier
jusqu a (.50

K - rr,.i«,îb. ,95

«-n 1.19
nir. ~‘-tte. 2..)0

i:tl An- 3.50
■

En Suèd»- noir, ,95
F<*fiD- 'lolnfnre «fulpment.

BAS
Bas mélange, .69

1.25...........................
Bas de laine, .95

1.50......................
Bas de laine, 1.95

3.00 ................
Bas de soie, 1.75
En laine brodée à la

Avilie. 2.25. 1.69

Ha- de soie. 8.95
18.00 ............

Sous-vêtements 
de Soie

Prix régulier ^ QC 
jusqu’à 8.00 . .
Prix régulier £ QC 
jusqu’à 13.50 .

Rue 5te-C«therine, prêt Peel.
Toronto. Montré» I.

Etole en renard 
argenté

Peaux naturelles, effet 
animal. • Prix régulier
:î7r>-00 • • - 197,50

MANTEAUX
Prix régulier 57.95
jusqu’à 175.00.
Prix régulier 79.95 
jusqu’à 200.00.

ROBES
Comme vêtements de pro- 

m enade, d’a /> rès-m id i 
et de soirée

Prix régulier 71.95
jusqu’à 180.00.

JUPES
Carreautccs, retijées et de 

couleurs durables
Prix régulier 9.95 
jusqu’à 27.50 .

BLOUSES
Styles de fantaisie et 

modèles orir/inaux
Prix régulier 12 95 
jusqu’à 40.00

CHANDAILS DE 
LAINE

Vêtements importés, èi 
couture nouveau genre

Prix régulier JO 95 
jusqu’à 40.00. "

BOTTINES
Fctitis pointures seule­

ment
Prix régulier 3.95
jusqu’à 14.00 . .

Toutes les pointures
Jusqu’à 18.50 8.95

CHAPEAUX
Prix régulier 6.95 
jusqu a 27.;>0 .
1>rix UUU 15.95jusqu a 48.00.

CORSETS
Prix r^Kulicr 4.95
jusqu à 12.50 .
PrLx régulier Q QC 
jusqu’à 18.00 . *

I f
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CALENDRIER
DOMAIN, VENDREDI < JANVIER 1122 

EPIPHANIE

Lever du soleil, 7 heures 16.
Coucher du soleil, 4 heures 26.
Coucher de lo lune, le mutin.
Premier luartier, le C, i 3 heure 20 du 
matin.

DERNIERE HEURE

DEVOIR
Toutes les nouvelles par nos rédacteurs, nos correspondants et les services de dépêches du monde entier

DEMAIN
VENT ET GIBOULEES 

MAXIMUM ET MINIMUM: 
MAXIMUM ET MINIMUM:

Anjourd'hul maiimûitt.............................  34
Même date l’an dernier .. .. .. .. «. SS
Minimum aujourd’hui................................. jq
Même date l’an «Irrnirr..............................  2j

BAROMETRE:
9 heures du matin, 29.79; U heures, 21.70; 

1 heure de l'après-midi, 29.69..

Le projet de M. de Valéra La France devra Ce que disent La grande pitié DES NOMS DE RUES SERONT
_ V _ m mm U m U V V L R T W 1 /^V

est très discuté
Le Dail s’est ajourné à 3 heures, cet après-midi, 

pour permettre aux dé putés de se concerter sur 
l’attitude à prendre tou chant l’amendement au 
traité anglo-irlandais — Nombreux commen­
taires.

N CONGRESSISTE AMERICAIN 
PRESENTE UNE RESOLUTION 
POUR FORCER LE GOUVERNE­
MENT FRANÇAIS A REMETTRE 
L’ARGENT EMPRUNTE AUX 
ETATS-UNIS

rembourser les journaux des sans-travail

Dublin. 0. — (S.P.A.) —1 Le Diil 
Eireann s’est assemble de nouveau, 
ce ‘lUitiu, mais s’est ipunédiatemeut 
ajourné à trois heures de 
midi.

L’étonnement occasionné au liait 
par la présentation inopinée de la 
oroposition alternative d’F.amon de 
Valera au traité de paix anglp-ir- 
landais et sa détermination vou­
loir la présenter à la séance d'au­
jourd’hui à titre d’amendement au 
traité s’estVhangé en anxiété et on 
se demanili ftiel effet cette démar­
che aura si:; es futures procédures 
du Dail. ,

Le droit de M. dé Valera à pré­
senter sa proposition comme amen­
dement a été mis en doute et il est 
possible qu’une division critique 
se produise aujourd’hui sur la mo­
tion lui permettant de mettre son 
plan à exécution. Ses adversaires 
déclarent qu’il doit attendre pour 
sa proposition que le Dail ait don­
né un vote direct sur le traité.

Les partisans de la ratification 
se «lisent profondément chagrinés 
de voir quelle tournure les événe­
ments prennent. Certains voient 
dans Faction de M. de Valcra une j 
tentative de rallier à lui les «arti­
sans acharnés d’une république, 
d’autres y découvrent l’effort ulti­
me d’un chef qui voit le pouvoir 
lui échapper des mains.

Au sein de 'a confusion créée par 
la publication du document de M. 
de Valera, il est difficile de faire 
«les prédictions sur ce qui peul 
arriver.

Toujours est-il que plusieurs 
journaux de Dublin blâment sévè­
rement l’action du president du Daiî 
Eircann. Le Freeman’s Journal ne 
peut absoudre M. de Valera de vou­
loir criminellement diviser la na­
tion. Ce journal orétend que la pro­
position alternative ne vaut pas 
mieux que le traité lui-même, il 
cherche à cxplicpicr l’action de M. 
tic Valera en disant que ce dernier 
cède à un accès «le vanité et de ja­
lousie. Il ajoute que ni M. de Valera, 
ni M. Erskinc Childers ne sont im­
bus du véritable esprit irlandais.

Le Irish Independent s’inscrit 
aussi contre le document no 2, 
mais en termes plus doux. 11 ne 
constate mis beaucoup de différen­
ce entre lé traité et le contre-traité, 
sauf pour semer la zizanie et la <ii- 
vision dans le pays.

Le Antof/laph, organe officiel de 
l’armée réoublieainc irlandaise, dit 
que l’armée est fidèle â ses tradi­
tions et maintient sa discipline du­
rant cotte période interminable 
d’incertitude. Officiers et soldats 
ne cherchent point à intimider le 
peuple ni d’un e<'it<’ ni «le l'autre et 
se tiennent en dehors de la politi­
que.

L’ajournement de ce malin a 
pour but de donner aux députés le 
temps de discuter de la situation 
produite par la présentation de la 
proposition alternative «le M. «le 
Valera. Plusieurs observateurs v 
voient un indice qu’un accord quel­
conque sera atteint.

JOURNALISTE ENLEVE

En se groupant ce matin pour as­
sister à la séance du Dail Eircann, 

i les correspondants ont demandé l’é- 
l’après- larglssemcnt immédiat de leur con­

frère et le châtiment de ceux qui 
se sont emparés de lui.

Les amis de Kay prétendent «tue 
la raison de son enlèvement pour­
rait bien être l’article qu’il a écrit 
dernièrement de Cork dans lequel 
Î1 disait que certains des princi­
paux combattants de cette ville 
étaient favorables à la ratification 
du traité anglo-irlandais. Ils di­
sent <|ue leur ami a été alors averti 
d’avoir à quitter Cork, sinon qu’il 
pourrait aller rejoindre les cada­
vres. Ils pensent que Kay a pu être 
conduit à Cork et «tu’il va être ra­
mené à Dublin aujourd’hui.

Kay et cin«i autres journalistes 
anglais se trouvaient dans une épi­
cerie. au dire de ses compagnons, 
quand trois individus armés sont 
entrés et pointant des pistolets, ont 
enlevé Kay. Ils ont promis à ses 
compagnons de le ramener sain et 
sauf dans la soirée et les ont som­
més «le ne souffler mot dans l’in­
tervalle.

Avant l’ouverture de la séance 
du Dail, les correspondants ont te­
nu un caucus et ont rédigé la pro­
testation à remettre aux autorités 
du Dail contre l’enlèvement. Les 
journalistes américains et irlan­
dais se sont joints aux correspon- 
«iants anglais pour signer la pro­
testation.

Après la proposition de l’ajour­
nement du Dail, Desmond Fitzger­
ald a voulu lire la protretation «les 
journalistes mais l’orateur l’a rap­
pelé à l’ordre en disant «pie la mo­
tion d’ajournement avait été adop­
tée.

Michael Collins a dit plus tard 
aux correspondants qu’il a envoyé 
deux de ses meilleurs hommes â 
Cork à la rescousse de Kay et que 
ceux qui l’ont enlevé seront sévè­
rement punis.

Collins pense que ce sont des 
Corkois qui sont responsables de 
l’enlèvement.

j Washington, 5 (S. P. A.). —D’a- 
I près une résolution présentée par le 
] représentant Reavis, républicain du 
; Nebraska, on demanderait à l’admi­
nistration de réclamer à la France 
le remboursement «le l’argent qui 
lui avait été avancé par les Etats- 
Unis pendant la guerre. M. Reavis 
a déclaré qu'on «levait insister sur 
le prompt paiement de la di-ttc, par­
ce que la France avait indiqué son 
intention de dépenser “de fortes 
sommes d’argent pour l'augmenta­
tion de ses armements navals.”

La résolution ne nomme pas la 
France,

LA PRESSE PARISIENNE EXPRI­
ME SON OPINION SUR LA LI­

MITATION DES ARMEMENTS.
L’AVIS DE PEHTISAS. DANS
L'ECHO DE P MUS.

Paris 4. — Les journaux pari­
siens ■dècJarcnrt que les membres de 
lia délégation française n’ont pas 
perdu de temps à donner leur opi­
nion sur le projet américain pour 
va limitation des armements na­
vals.

Pertinax, rédacteur politique de 
YEcho de Paris, s’élève avec indi­
gnation contre les accusations d’im- 
pérkilisme et de militarisme portées 
contre la France et traite sévère­
ment la conduite de la Grande-Bre­
tagne.

“Evidemment, déclare-t-il, le pro­
gramme américain comportait que

LE BUREAU DE PLACEMENT OR­
GANISE DERNIEREMENT RE­
ÇOIT l.âtlO DEMANDES, CE MA­
TIN - MANIFESTATION POUR 
LUNDI — MEMBRES HONORAI­
RES.

, mais dans une déclaration 
formelle, M. Reavis a dit <|u'eMe était ' tourtes tes marines seraient du même 
dirigée contre la France à cause de | type, et «pie la même proportion 
son attitude en ce «pii concerne la 
question «les sous-marins à la con-

L’OPINION de M. J.-J. walsh

Londres. 5 (S. P.
Walsh, membre du 
suivant une dépêche 
blin au Central Xews, a 
elaration suivante,:

"Je puis affirmer définitivement I 
que, d’après les faits, le traité sera 
défait par au moins deux voix. Je 
prends l’entière responsabilité de 
cette déclaration, a-t-il ajouté. La 
décision sera vraisemblablement 
prise assez tard dans la soirée, et 
j’estime qu’il est «le la plus grande 
importance et d’un intérêt vital 
pour chacun de réaliser «pielle est 
l’exacte position.”

D’autres députés, suivant le cor­
respondant du Central News, par­
tagent le même sentiment, ou tout 
au moins n’oseraient guère le con­
tredire. Du reste, l'appréhension 
semblerait plutôt générale.

M. J.-J. Walsh cpû s’est pronon- 
Icé lui-même en faveur du traité an- 
! glo-irlandais, trois jours après qu’il 
J fût signé à Londres, a été un «les 

Dublin, û (S.P.A.) — A. B. Kay. Isinn feiners les plus militants. C’est 
correspondant du London T’imc.t. | lui qui s'est échappé de la prison 
a été enlevé, hier soir, par trois | de Mount-Joy en 1916, et cela après 
hommes armés pendant qu’il flâ­
nait avec d’autres journalistes

férence sur les armements.
Voici la declaration de M. Reavis: 
"Les Etats-Unis ont une très gran­

de sympathie pour la misère qui 
existe en Europe en dehors de tous 
les intérêts «pie noirs avons dans et*.s 
affaires. Je suis sûr que le Congrès 
consentira à consolider la dette eu­
ropéenne comme Ta suggéré l’admi­
nistration. si Ton prouve la nécessi­
té de cette mesure. Mais puisque la 
France reste insensible aux prières 
et aux arguments de l’humanité en 
faveur de la paix du monde, et af­
firme l’intention d’augmenter l'ins­
trument de guerre le plus barbare 
et le plus inhumain, c’est-à-dire le 
sous-marin, je pense qu’il est temps 
que nous essuyions nos larmes de 
sympathie et «pie nous voyions clai­
rement la situation telle qu’elle est.

"La France a, aujourd’hui, une 
armée plus grande que celle de l’Al­
lemagne avant la guerre. Elle ne re­
fuse pas seulement de la réduire, 
mais elle insiste pour qu’on lui lais­
se pleine liberté de Taugmenter. 
Son attitude en ce qui concerne les 
augmentations navales, comprend 
une dépense de centaines de mil- 
'ions de dollars. Aucune nation se 
trouvant dans la situation financiè- 
•e où l’on prétend «pu* se trouve la 
'•"rance, ne pourrait se proposer un 
pareil programme pour les arme­
ments.

“La France est une nation souve­
raine, et comme telle elle est libre 
le suivre ses propres inclinations. 

Mais le peuple des Etats-Unis croy­
ant que de forts armements provo­
quent la guerre aussi bien aujour­
d'hui qu'en 1914. peut avec justice 

j .j, insister que la France paye les ar- 
D-dl Firearm ' mements qu'elle se propose d’exé- 

venant de Du-1 cu*cr avec son argent et non pas 
fait la dé- i,ve* le nolre-

dans une épicerie. On n'a pas eu 
de ses nouvelles depuis le moment 
«le si disparition.

avoir purgé près de trois ans d’in­
carcération, ayant été condamné à 
dix ans «l’emprisonnement pour 
avoir pris une part très active à la 
rébellion «le 1916.

Criminellement
responsables

l'abandon momentané de certaines 
positions avancées était compatible 
avec ses théories.

Aux Indes
.A POPULARITE DE GANDHI 

AUGMENTE SANS CESSE.

Londres, 5.-

Georges Boivin, alias Baker, et 
Adrien Sénéeal ont comparu, hier 
après-midi devant le jug1' Lanctôt 
et ont été tenus criminellement 
responsables de la mort du bûche­
ron Ferdinand Paquette ne Monte­
bello ««près «pie les jurés eurent dé- 
libéré pendant une dizaine de 
finies.

Comme on le sait, Ferdinand Pa­
tinette, d’après le rapport des uic- 
(leeins qui ont pruti«tué l’autopsie, 
aurait succombé à la suite «l’une 
trop forte absorption de drogues, 
et les accusés sont soupe«>nnés d’ê­
tre ceux «lui ont donne ces dro­
gues au défunt au cours d’une ran­
donnée en automobile, boulevard 
Pie IX le 17 décembre dernier.

Lecture faite «le Pacte d’accusa­
tion par le greffier Leclerc, Me Da- 
genais, aussitèq après son plaidoy­
er, a demandé «juo IVnquêfe préli­
minaire soit fixée nti 11 janvier 
courant, 2 heures 110 «le l’après- 
midi. La demande a été accordée.

lx’s deux accusés avalent com­
paru dans l’avant-midi devant le
coroner Prince. Sénéeal s’est dé- ....
«•lare incapable de faire le récit de cinq rents le chiffre total des arres- 
la randonnée en automobile du 17 ] tâtions nu cour* des six dernières «e-

- (S. P. A.)—La po- 
mi-1 Diilarité, aux Indes, de Mohnndas- 

Karanichnnd Gandhi, chef «lu mouve­
ment nationaliste, augmente sans 
cesse, écrit le correspondant de la 
"Westminster Gazette" à Bombav. 
Celui-ci a toutefois déclaré à s«*s 
pnrUsans, il y a «I.üà quelques mois, 
qu'il ne pouvait faire de miracles 
et qu’en pins il n'était pas un “ma­
hatma" (hommi’-nrodige), surnom 
dent on a cru l'affubler.

Une dépêche envoyée au Times, 
de Londres, et concernant le séjour 
du prince de Galles à Calcutta, dé­
clare que tout s’est passé dans l’or­
dre et qu’il n’y a pas eu la moin­
dre petite manifestation hostile.

Il est officiellement annoncé, hier, 
que six cent cinquante arrestations 
ont été opérées à Cfllcutta à la suite
tics «lésoedvps sntl'pvév | • •>'* !ére>>«

REFUS D’ARBORER 
UN UitAPuAU

fixée pour les navires de premier 
rang s’tappiMqiierntit aux unités se- 
coirdaines et aux sous-marins. Sans 
latèendre, nous aurions affirmé no 
tne doit à une marine construite d’a­
près d’avAres conceptions. Nous 
journions une pareille action, nous 
contentant de répondre aux «pies 
lions présentes et saisissiant toute 
occtasioin de flatter nos amis trans- 
aflantiques qui acceptaient tout ce 
«lui leur êta i 1 donné à leur juste va­
leur. His se seraient ensuite surpris 
de trouver comment nos idées é- 
taient pleines de plis et de replis. 
Nos gouvernants ont commis les 
mêmes erreurs en 1919, avec Je pré­
sident Willson et ont été pareille­
ment accusés de duplicité."

Saint-Brice dans le Journal est 
encore plus severe dans ses com­
mentaires .
, La Gra nde-Brtttagne, a'ffirme-t- 
M, a gagné une superbe partie et a 
réussi à réaliser une hégémonie eu- 
rfxpeennc, tei'ly qu’aucune nation 
nen a .minais connu. UT le a jeté 

France Je soupçon d’impé-

LES NAVIRES ALLEMANDS DU 
PORT D’HAMBOURG NE FONT 
FLOTTER QUE LE DRAPEAU 
DE LA DOUANE.

Hambourg, 4. — Le refus d’arbo­
rer le nouveau drapeau noir,, rou­
ge et or de la marine marchande 
allemande, qui est devenu drapeau 
officiel le 1er janvier, s’est manifes­
té, hier, quand la plupart des navi­
res allemands n’ont arboré que ie 
drapeau de la douane. Les autres 
bateaux en partance ont refusé d’ar­
borer l’ancien ou le nouveau dra-

sur la 
ritmlisme.

1 aisant allusion «ui plan es«iuis- 
se pair le secrétaire Hughes à la con­
ference «le Washington, Saint-Bri- 
ce [a,1 remarquer: “C’est une plai­
santerie de le présenter comme une 
reaction contre le militarisme, ch- 
le programme Hughes a simplement 
«oiinnc resi|ltats la domination éco­
nomique du monde par trois gran­
des puissances. La France, arec s a
il'lSf10!' ct'niaïi- <ic 7u millions 

f n ,<S’ doVvoir nne marine
n v b's rn01"' <lH<’ndre ses routes 
unvahs. Une marine est une cmi-

dion essenlRkc à ta .lihiM-lé et n’est 
une menace que pour ceux qui dé si reran eiit toucher à J,i&^

Le Temps” fait allusion au dis- 
«ours prononcé par Lord Lee. Je 
.a (J£légation britannique à Wash 
mgton, le lit, «iécemhra, et le ‘ci ê
vSntm,VypnVtri,(ll,i‘ k‘ P«**'K* sui- 
fi «ïat-f .rt,C C du ( upitainc «k 

,,ar.u la “Re-vue Maritm.e’, sur les sous-marins:
Giaie aux sous-marins, nous 

possédons l’instrument, le martin- 
gale, qui renversera définitivement 
et u tout jamais Ia#puissance nava­
le de I empire britannique.’’

Le plus piquant de l'affaire, af­
firme le “temps", c’est que cette 
phrase sensationnelle ne peu! 

trouvée ni dans le texte «lu rn-

Le« sans-travail affluent de plus 
en plus au nouveau bureau de place­
ment, le “Medium-Sincère”, ouvert 
il y a environ une semaine au no 
61-est, rue Craig, par MM. Maurice 
Bélier ose, Alphonse F’inard,. Paul 
Lacroix et Rosaire Crochetière, tous 
quatre administrateurs dudit bu­
reau.

M. Maurice Bcllerosc, qui a bien 
voulu accorder quelques minutes 
d'entretien, ce matin, à un de nos 
représentants, lui a déclaré que le 
but de ce nouveau bureau de place­
ment était de souligner la gravité de 
la situation économique présente à 
l'attention dos autorités municipa­
les, provinciales «d des antres gros­
ses organisations industrielles ou 
cominercitiles afin qu’elles y remé­
dient au plus tôt, si possible. L’heu­
re est plus critique que jamais, a-t-il 
fait remarquer, les sans-travail sont 
très nombreux et il ne dépend 
qu'aux heureux fortunés d’apporter 
le seul remède nécessaire aux maux 
actuels, le travail. Suivant notre in­
terlocuteur, nombre de travaux 
s’imposent principalement dans le 
district de Montréal et «pii fourni­
raient un légitime gagne-pain aux 
nécessiteux, s’ils étaient entrepris 
sans tarder.

“Quelle que soit la gravité du 
mal auquel il faille de toute néces­
sité remédier, a tenu à dire notre 
interlocuteur, moi et mes oollègtms 
du bureau d'administration enten­
dons n’user que «U* moyens pacifi­
ques, cependant que, d'un autre 
côté, les demandes de tous les sans- 
travail sans distinction de race ou 
de religion seront toujours reçues 
avec la plus grande bienveillance.

îvcs administrateurs du nouveau 
bureau de placement, lequel est gra­
tuit, sont en ce moment à s’organi­
ser en vue de former un comité de 
membres honoraires qui seront re­
crutés, autant que faire se pourra, 
dans le monde de la haute fi nance, 
do l'industrie et du commerce. Quert- 
(ues-uns ont déjà répondu favora­
blement et on compte que la liste de 
ces membres s'allongera de plus en 
plus.

Afin «pie tous réalisent combien 
••st grand le nombre des sans-tra­
vail, une procession aura lieu qui 
partira, à 10 heures de l'avant-midi, 
’undi prochain.de la place duChnmp 
■le Mars, lieu du rassemblement des 
;ans-travail, qui voudront y parti- 
■iper, et suivra le parcours suivant : 
ne Craig, rue Saint-Denis, rue Sain- 

UvCatherine, rue Heel, rue Sher­
brooke et enfin parc Lafontaine, où 

i manifestation prendra fin.
Environ quinze cents sans-travail 

e sont rendus, ce matin, au bureau 
le p’aecment en question, «pii déci- 
lèrcnt de faire cette manifestation.

Tous ceux «pii désirent s’inscrire 
sur la liste des membres honoraires 
le ce nouveau bureau de placement 

peuvent le faire en aucun temps en 
s'adressant personnellement ;iu no 
61-est. rue Craig, ou encore en télé­
phonant à M. Maurice Bellcrose, 
Est 1040.

CHANGÉS

Afin d’éviter toute confu sion, le conseil municipal 
procédera, sous peu, à changer les noms de plu­
sieurs rues, dans les qu artiers annexés.

être
pitame Castcx, ni dans les articles 
critiqués par Lord Lee. Il dépein» 
la “Revue Maritime” comme un 
journal seulement officieux, publié 
stnis la surveillance de l'état-major 

la marine, mais mis en circulade
lion par l’éditeur a ses propres ris- 

peau. Un des navires appartenant j quos et périls et la responsabilité 
aux intérêts Hugo Stinnes a quitté j des articles étant laissée à la seul.' 
le port après avoir arboré un arbre j « barge «le leurs auteurs. Le journal 
de Noël à la place du drapeau. déclare l’argument «le Lord Lee 

Les capitaines qui sont partis,1 comme étant distinctement spécieux 
hier en méprisant le drapeau répu-1 et termine en disant: 
blicain ont déclaré qu’ils arbore-1 “Tant que la Société des Nations 
raient le vieux drapeau allemand ! ne deviendra pas une réalité, aussi 
dans les eaux internationales et les j longtemps que les puissances anglo- 
ports étrangers. ... : saxonnes n’auront pas, d’accord

Vingt-trois navires américains se | avec la thèse que la France a tou 
trouvaient parmi les 735 qui sont jours logiquement défendu, renon- 
ontrés dans le port pendant décem- c'. à leurs flottes individuelles cr 
bre. Le tonnage total a été de 673,-j faveur d'une grande marine inter-

Les changements des noms «le rues 
reviennent à l'ordre du jour, avec 
la formation d’une commission d’é­
tude présidée par M. Trépanier et 
chargée «le les recommander.

Les édievins «pii en font partie. 
MM. Laloiule, Savard, .lurry, Bray, 
Valllaneourt, Lalancettc, Mongeon 
et Drummond, vont procéder immé­
diatement aux changements «pii s’im­
posent depuis l’annexion de Mai­
sonneuve, de Gartierville, du Snuit- 
ao-Récollet et «le Rosemont, où plu­
sieurs rues portent le même nom 
«pu* celles déjà existantes dans la 
ville de Montréal.

Le rapport remis entre les mains 
de ces échcvins contient les rensei­
gnements suivants, dans une lettre 
«lu greffier de la ville, M. René Rau- 
set, à la commission :

"Je vous transmets sous ce pli une 
liste de noms de rues «pii devraient 
être changés, soit «pie ces noms fas­
sent double emploi ou «pie ces rues 
soient le prolongement naturel de 
rues portant d’autres noms. Il existe 
aussi un certain nombre de nies ne 
portant pas de noms auxtjuelles il 
va «le soi que l'on devra en donner.

“Comme vous pourrez le consta­
ter la plupart des changements re­
commandés résultent de l'annexion 
du Sault-au-Récolilet. de* CartierviUe 
«d «le Maisonneuve; un grand nom­
bre de noms «le rues doivent aussi 
être changés dans la partir du «piar- 
ticr Hochcaga «pii portait autrefois 
le nom de «piartier Rosemont, où le 
tracé «les rues est un fouillis sus­
ceptible de créer beaucoup de con­
fusion. Cette partie du «piartier Ho- 
ehclaga a été rapidement coupée en 
deux par le boulevard Rosemont, 
et les rues allant au nord et au sud 
du boulevard ont été rebaptisées.

“Je dois dire que ions l«*s noms 
suggérés dans la liste ci-jointe ont 
été approuvés par les édievins des 
différents «piartiers où les change­
ments doivent être faits."

Parmi les changements suggérés, 
on relève les suivants :

Terrasse Molson, «piartier Papi­
neau, changé en Terrasse Edison; 
Terrasse Iberville, «uartier Saint- 
Joseph, en Terrasse Davignon; Ter­
rasse Larln, quartier Saint-Joseph, 
<*n Terrasse Caroline; avenue Duf- 
ferin, «piartier Saint-Joseph, en ave­
nue Elgin; rue Vermctte, quart! r 
Saint-Denis, en rue Chapais; ave­
nue Ferland, quartier Saint-Jean- 
Raptisle eu avenue Desforges; ave­
nue Kelly, «piartier Saint-Gabriel,

GROS LCEND1E
À LEVIS

QUATRE MAISONS SONT CONSI­
DERABLEMENT E N D O M M A- 
GKES DONT L’UNE A ETE 1)E- 
TRITTE.

nuit
une

169 tonnes.
Quoique le mouvement du port 

ait accusé une baisse sur celui du 
mois précédent, il s’est élevé an 
3-4 du commerce de temps de paix.

décembre.
Plusieurs

entendus.
témoins ont aussi été

La neige procure
du travail

Le dir'oteiir de la voirie emploie J 
aujourd'hui, 513 journaliers a l'en-; 
'èvement de la neige sur les trot-1 
tniirs. Les simples manoeuvres re­
çoivent *3.7,-> par jour; les oondim-j 
leurs d'une voilure $5.00, et ceux ; 
«t’une voiture double $8.9(1 pan 
jour.

Gandhi y sera
Ronitxiy. o (S.P A.) M est

compris que M. K. Gandhi, chef] 
du 'tnouvemenrt de non-portici]xi- 
tion, s'ust «lit consentant à assister! 

bre dernier, ce qui porte à trois mille I à une conférence dcs'représenjants
■ ..................... j de tons les onrlix politiques d? ITn-i

de pour résoudre les problèmes «pii 
•s sépirent. La conférence aurait

nationale, la France, en iléuit de la 
profondeur et de la sincérité de ses 
amitiés, ne peut pas sacrifier si 
sûreté et son indépendance i*t pan 
dessus tout son arme sous-marine.'’

La Chambre
française au roi

Alphonse
Madrid, 4. M. Manra 

jourd’lmi line dépêch 
bre do Commerce

a reçu nu­
lle de la Cbam- 
française pour 

la transmit au roi Alphonsp. 
Elle demande au roi dTntcrré<!er 
auprès des gour . «•rneiuents français

«pi i

[’spngnols afin «le mettre un 
le tarifs entre

et
me à la guerre 
deux pays.

Le cabinet espagnol se réunit au­
jourd’hui pour discuter les nouveaux 
tarifs de douanes et arriver à une 
décision an sujet des bases sur les­
quelles on pourra négocier les trai­
tés futurs.

Le conseil oe réunit lundi

Un tournant décisif
Paris 4. — Les journaux «le Ri­

ga rapportent que, dnn* un discours 
prononcé à Moscou dev«.nt les 
Unions professionnelles, Lénine a 
«'on s tarte que le bidchévisme appro­
chait d'un tournant décisif. Dans 
les circonstances actuelles, le rejet 
uar les soviets de Farde «les «nuis» 
manors cmpiitaôtsrte» pour relever In 
Russie serait une folie. lü «jouta que

mnincs.
Des nouvelles d’un caractère offi­

ciel venant «lu Caire indiquent que le 
enlnie s«* rétablit peu à peu dans la 
ville ainsi que dans tonte l'Euvnte. 
bien «me «les étudiants continuent 
nronngamle révolutionnai ne. Dans ! 
la province tout est normal.

quatre arrestations
Altanabnd lodi" Quatre ncr- 

snnnrs, y compris le fils et le neveu 
de Malnvlyn Pandit, ont été arrêtées, 
hier, sur l'neeusntlon d'avoir nro- 
nonoé des d;semirs d'un cnrnctère ré­
volutionnaire. l/cs quatre intimés 
ont été condamnés chacun à dix- 
huit mois d'emprisonnement ert uuv 
travaux forcé».

lieu le 14 Janvier.
--------------•---------------

Général qui démissionne
Madrid, 4. — I-c général Yalcriano 

Weyler. duc de Rirtù, a donné sa 
démission «le chef «l'état-major de 
l’armée espagnole à la suite d’un | 
blâme de M. Cierva, ministre de la I 
guerre, relatif à certaines parties «le 
l'organisation militaire.

Le général Vcy'er est âgé le S3 
ans. Il commandait les troupes es 
pagnoles à Cuba pondant la guerre

Le maire 
prochain, le 
Idée du Cons 
feuilleton du 
rant le mois

convoque 
9 janvier

pour lundi 
une assem-,

il, pour disposer d’un ! cD'iriirgicnh
jour très c hargé. Du-1 état inspire 
ie «léeembre, les eon*

'iispano-umcricaiiK*,

selliers se sont préoccupés dis pré­
visions budgétaires de 1922 et du 
règlement «les taxes, sans se sou­
cier ih’s affair» s «le routine.

Plusieurs motions seront discu­
tées et adoptés s, les unes concer­
nant k’s iiimiidements aux règle- 
ments de In construction d'autres 
peur effectuer des emprunls spé­
ciaux. Quelques-unes parlent de Fi 
construction de tunnels et de via­
ducs.

Lévis, 5. - (D.N.C.) — La
dernière, un incendie a causé 
dizaine de mille piastres de dégâts 
dans le quartier St-Laurent à Lévis.

Une maison a été complètement 
détruite, trois autres considérabli*- 
ment endommagées et rlnq ou six 
familles chassées de leur logis et 
n’ont presque rien sauvé «le leur 
ménage.

Les maisons incendiées sont eel- 
'«■s «le M. Victor Ringuet, père, «te 
M. Jos Bégin, de M. Adjutor Rin­
guet et «le M. Cléophas Lamonta­
gne.

La première était occupée par 
son propriékfire et scs «leux fils 
avec leurs familles MM. Arthur "t 
Leonidas Ringuet. La seconde était 
oreupée à l'étage supérieur par son 
propriétaire, M. Ad. J. Ringuet, et 
le rcz-dr-chansséc par Mme Vve Gi­
roux: trois familles habitaient la 
troisième maison.

La (piatrièine était occupée par 
M. Cléophas Lamontagne, dans le 
liant se trouvait son logis et au rez- 
de-chaussée une boutique de forge. 
Le feu s'est dé-duré vers t heure 36. 
«•e matin, «Fins le haut de la maison 
de M. Jos Régin et s’est propagé ra­
pidement. Loimjik les pompiers 
sont arrivés sur l<* théâtre du sinis- 
tr le feu, activé par !«• fort vent «pii 
a soufflé <»uti- la nuit, «“nvahissnit 
toute la maison et s'attaquait aux 
propriétés voisines.

Msr Brunet subit
une opération

Monseigneur Brunet, évêque «le 
Mont-Laurier, a subi à onze heures 
et demie ce matin, une opération 

à l'Hôtel-Dleu. Son 
«les craintes, bien que 

lout espoir ne soit pus encore per­
du.

en avenue Granville; place Allan, 
Notrv-Danic-dc-Gràcc, en place Co­
chrane; avenue Desjardins, quar­
tier Saint-Jacques, en avenu!* Colin; 
rue «le Beaujcu, quart!.*r Hochela- 
ga, en rue Lafontaine; avenue La- 
fond, «piartier Hoehelaga, en t9e 
avenue; avenue Frontenac, «piar­
tier Hoehelaga on avenue Massil­
lon; rue du Havre, «piartier Hocho- 
îaga, en avenue de Sonis; rue de 
Lévis, quartier Hoehelaga. eu ave­
nue «le Montmagny; cinquième ave­
nue, ouartier Hoehelaga, en ave­
nue Bcrthier; sixième nvenin*, 
«piartier Hoehelaga. en avenue Dan­
te; rue Saint-Charles, quartier \- 
huntsic, en Soissons; rue Sniute- 
Famille, quartier Ahiintsie en Nei- 
ligan; rue Jdanne-d’Arc, ouartier 
Ahuntsic, en de Ponehrvilk*; rue 
Lamothe, «piartier Ahuntsic, en 
Marchessniilt: rue Boyer, Cartier- 
ville. en rue Fénékm; rue Bellcrive, 
CartierviUe, en de Sévigné; rue 
Cartier CartierviUe, en rue Dérou- 
lède; rue des Krahles CartierviUe, 
en rue Virgile: rue Dupont, Cartier- 
ville, en rue Lachapelle; rue Gau­
thier, CartierviUe, en rue Nivelle; 
rue Goycr, CartierviUe, en rue Gaÿie- 
lin; rue Grant, CartierviUe, en rue 
Gnizic'lla; rue Montcalm. Cartier- 
ville, en rue Dionne; rue Saint-Luc, 
CartierviUe en rue Sainte-Croix; 
rue Saint-Jean, CartierviUe. en rue 
de Mésy; rue Amherst, Smlt-au- 
Hécollet, en nu* Plinguel; rui* 
Brombv Sault-au-Rêrollet, en ave­
nue Tadousae; avenue Connair''*t, 
Saiilt-au-Récollct, en avenue Ha­
mel; avenue Chambord. Sault-au- 
Réeollct. en avenue l>aguess«'-ii• •- 
venue Dclorimier, Sault-a■u-Réeo,- 
let en avenue IVAumale; rii«' i'' 1 ;- 

| ferln, Sault-nu-Récollet. <m rue P - 
tain; rue Iberville. Suilt-au-Ré '.k 
let, en rue Pnmphllc-l-emuy : av •- 
mie Papineau, Sault-im-Bécoll' l u 
ru«* Charland; rue Parthcneis, 
Sault-au-Hérolh t, en rue lJri " , 
rue Saint-Gabriel, Sault- u-RéroUet, 
en rue Taché; rue Saint-So'n «• •, 
Saiilt-iiu-ltèco..et en rue Cour 
lelte; rue Lamothe, «martirr M' s- 
sonneuve, en boulevard Rosemont; 
ru«> Ernest, «piartier Malsonneu v, 
en ru«’ Forsyth; rue Adam quar'i.r 
Maisonneuve, en rue Stadaeou'; 
rue Girard, quartier Maisonm* i -, 
en rue Hoehelaga; rue Thêod i’', 
«luartier Maisonneuve, en rue Mas­
son.

Ces «mtki dernières rues t'-'’"- 
venl des prolongemerts des rues 
de la ville.

Nommé sénateur
Ottawa, à. (S.P.C.) —

On annonce officiellement au­
jourd'hui, la nomination de M. 
A. II. McCoiff, depute de Kent, 
Ontario, au poste de sénateur 
en remplacement de feu le sé­
nateur Crowthers. M. James 
Murdock aura donc le champ 
libre pour se présenter comme 
ministre et obtenir an siège 
au parlement.

Arrêté pour vol

Les détectives Nnssa et Degroscil- 
Icrs ont arrêté, hier, un nommé 
Landry acnisé d’avoir volé «le l’ar­
genterie dans une maison «le rap­
port, située au no. 5044. de la rue 
Sherbrooke, «lans l’ouest. Les détec­
tives eherrhant Monsieur finirent 
par le trouver en train de manger 
dans un des cafés Childs. De crainte 
de le troubler dans ses opérations 
culinaires, les détectives Font atten­
du à la p(*rtc. Mais Landry avait 
l'oeil probablement ouvert, car i! 
s’est arrangé pour sortir et sauter 
en lin clin d'oeil dans unt auto sta­
tionnée à In porte. Les «léteetives 
ont pris un taxi (*t rejoint h* fuyard. 
Ce «l«'niier n comparu, rc matin, «le­
vant le magistrat de police sous 
l’accusation d’avoir conduit une au­
tomobile sans licence. Il a été con- 
disnmc à *20 d'amende en sus «les 
rfais. Il subira s«>n enquête prélimi­
naire sur l'affaire du vol dans «pud- 
que jours.

I.M.. U ....................

Détective volé
Monsieur Gonzague nvard, surin­

tendant d« l.i Dominion llelecline 
Agencies était .sorti!, hier, pour une 
cause eu une autre. Vers minril, 
il est revenu trun«|ililenient rélnlé- 

| grcr son logis. A sa grande sur- 
I prise, la port - étn't ouverte. Il a pu 
I constater «jite «les voleurs elaient 
j v alus et avaient eiifoneer la porle.
’ IG avaient emporté r mme smive- 
, oirs trois révolvres, «les diaaiints, 

«les eomphds, e'e., en loul pour 
{ •'“'150(). Il régiiip!: en outre un lu ru 

l«'sm «Ire dan,s lu «diaml re ««ai n'é­
tait niillemint un el'fel «le l'art. M 

: Savard a hv« rli le hiMYaii des «té

Quatorze brefs
Le juge C.oderre a permis ce ma­

tin, l’émission «le quatorze brefs e 
certiorari prés contra la CeuwiFs- 
sion des H«|ueurs et ie juge Dé' «

I.e 22 «léeembre dernier, <p: ‘ 
ze personn s accus<Vs «le e-”F 
ventie.n à la loi des lique:’ 
été rtradiiHos devant le juge Dv ■« 
Les avocats ont soulevé un:’ .
«lion d* juridiction. '

Le juge Coderre a permis F' 
sion des brefs «le rertionri. IF , ■ 
ront rapportables, le 12 janvier p. 
chain.

Jour férié

Ottawa. 5 (S. P. C.). — r.o 
jour d<‘ l'Epiphanie, sera jon 
« bômage pour les fonetionnair s 
service civil fédéral, d'après fin 
rtéé ministériel proclamé, imi.> 
d'hui.

Bourse de New-York

(IM

i trrli vc s <!(< su dcs,i^rr 4 c* surprise

Au poste de haut-
commicsr.ire

Londres. 5. (S.P.C,.) - l'n journal 
de Londres mentionne aujourd'hui 
parmi les eandiilüts probables au 
poste de Haut eoniniissatre rana- 
«lien, les noms de lord Shaugtinessy, 
C. E. Larkin, .Sir .laines Woods, \V. 
i’crliiu Bull ut W, Uraut Mordcn.

Nouveaux conseils du roi
Québec. 5. [D.N.C.) Le

ftou ne mentent de In nrovhtce 
a nommé ce mutin, les Con­
seils iln nu sut mints : «/e mont­
rent'. M. SI. (i.-L. Alexander, M. 
Sprrher, Ed. Mnnlpetit, 7. Eon- 
tuCic, Jacob Dewitt. M. Chu, II.- 
Itesfardlns de Terrebonne M. 
I.arien Wurran de Québec et 
Arthur (llrouard .de Thetford 
Mines,

Cour* Tournis i>nr lu mulson 
<.ti* court ers Wti, ouest rm* 
Mootl'énl,
V h h «tr*
Aim. Htiffnr. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .\m. C.nn. ....................
Ain. iHitottve. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Am SiurltlnR. . . . . . . . . . . . . . . . . .
Am. Sumiitrn Tobnceo .. ..
Am. TH nml Tel. . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Vin WiMileu . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

A tiiieuuflii Oipjirr .
Miihlwln l.oeo ,. . . . . . . . . . . . . . . . .
liotiilehem St et I 
Cdtiiul'iiu l'jie! I le 
t liieiijto îtoek Ishiiul 
Corn Privlurt* .. ..
Cnirllilr Steel ., ...
I ndlfutt .Inhmiotl 
Cm iuthI Mot rs .. ..
Intrivwt S. kel .. .
Ir.ienint. f*iiprr .. .
>f ilvnle Steel .. ..
MffikouH IMetfie .. .
\V#-Yoik Ce n tnil 
Northern Pacific .
New-Mn vrn. . . . . . . . . . . . . . . .
Pim. Amer Petrol,
Prii.sylvuniit Hit. .. ,
Vfiioulltiiii , ,
Ht mlntp . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Pc|jutiltp I urul S.
Moynl Dutrh. . . . . . . . . . . . .
Sitteliilr Oil ('ou*. , . ,
Sonthern Puciflc .. 
Sfudrhnkcr ....
Te mi* OU ... .
l'ithm Mon . . . . . . . . . . . .
I nlon Pne'fle .. .. , 
t'n fed Fruit 
l . s. tmlust 

i II S, «Steel .. ., 
l* S. Hulihfr .. .
Willys-O* erliiMil 
MeNlrun Pefrolcuit

\ lentil
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Décès
MKNàRD—A Montrant, tr 1 Junvirf cru* 

nuit, fl l’rtp. «te Xs nu*, I mot*, est «lA'Aiéf» 
< orlniie Mereure, f'pfnike «lr (h»rttlen M*'» 
nitttl. avocat. I.e* fuu^ritllle* auront tleu 
*niuedl le 7 courant.

î^’ eonvol funflttf tHittlfn fie *ti flem*u* 
te tm H0.1, nie Satut-Tluhert, f» 7 heufr* 4*. 
tuau *i rofutre à IVkIIsc Snhit-t^Hjli-dt- 
France, oth je nrrvlre sera célèbre k it heu­
re*. et île la nu cimetière du Sfmilt-au*tt^ioS. 
let Peu «te la *r|nilture.

Parent* et runi* sont Mm
ttutro Invitaîiou.

I



4 LE DEVOIR, MONTREAL, JEUDI 5 JANVIER 1922 VOLUME NUL—No a

/T ^
/•JYNWCATvN
(CATHOUQUl) No 1 

, national J

LES SYNDICATS 
CATHOLIQUES

SYNDICAT DES PEINTRES
Le syndicat catholique et natio- 

pal dvN peintres s'assemble, ce soir, 
à la salle des Syndicats catholiques, 
"*est> rue Craig. On procédera à 
1 initiation des nouveaux membres. 
Des questions très importantes sont 
à l’ordrç du jour. Que tous les mem­
bres soient présents sans faute.

Le syndicat des peintres, malgré 
son jeune âge est en oonne voie de 
prospérité. Ün organisateur s’oc­
cupera bientôt d’eux d’une maniè­
re spéciale. On procédera â l'ins­
tallation des officiers élus à la dei- 
nière séance.
COOPERATIVE DES SYNDICATS

Il y aura assemblée générale des 
actionnaires de la coopérative cen­
trale des syndicats catholiques et 
nationaux, dimanche soir, à la salle 
des Syndicats catholiques, 3-est, 
rue Craig. Le gérant fera un rap­
port général des opérations. Des 
questions d’une importance majeu­
re sont à l’ordre du jour et tous les 
coopérateurs sont priés d’etre pré­
sents.

11 y aura réunion, dimanche 
après-midi, du bureau de direction 
de la coopérative au secrétariat des 
Syndicats catholiques. Les direc­
teurs devront se rendre pour 3 heu­
res précises.

AVIS AUX BOULANGERS
Les conditions de travail, tant au 

point de vue du salaire que des 
heures de travail, sont très dures 
actuellement parmi les ouvriers- 
boulangers. Un bon nombre d’ou- 
vriers-boulangers ayant à coeur l'a­
mélioration de ces conditions ont 
décidé de recourir à l’organisation 
dans leur métier. La première as­
semblée publique aura lieu samedi, 
le 14 janvier, a 8 heures là au se­
crétariat des Syndicats catholiques, 
3-est, rue Craig, chambre 38. Des 
orateurs au courant du mouvement 
ouvrier porteront la parole. Qu’on 
suive les autres annonces.

Funérailles du
Dr Anthime Bélanger

A \erdun, 91, chemin Lasalle, mou- 
Verdun, 91, chemin Lasalle, mou­
rait subitement le Dr Anthime üé- 
langer, médecin vétérinaire perma­
nent du gouvernement fédéral de­
puis 15 ans, âgé de 38 ans, époux 
de Laurenza Lapointe.

La dépouille mortelle a été trans­
portée à Fournierville, Ont., chez 
M. J. N. Lapointe beau-frère du dé­
funt. Le service funèbre a eu lieu 
lundi, le 2 courant. Le défunt, ou­
tre sa femme, laisse trois enfants 
en bas âge.

Assistaient aux funérailles: son 
frères, François Napoléon bélan­
ger de St-André-Avellin, sa soeur 
.Mme Napoléon Trudel de Perkins 
Mills, son beau-frère, Wilfrid Cou­
pai de Castelman; ses oncles et 
tantes; M. Adrien Rélanger, M. et 
Mme J. E. Lapointe, M. et Mme F.- 
X. Sabourin, M. et Mme J.-E. Le­
duc, M. et Mme A. Castonguny. Ses 
nièces: Mlles Anne-Marie Bélanger, 
Antoinette et Blanche Rélanger. Ses 
neveux: François Bélanger, et 
E. I.avigne; ses cousines: Mme A- 
ristide Bélanger, Mlle Alice Bélan­
ger, Rcrthc et Germaine Lapointe. 
Mario-Anne Leduc; ses cousins: le 
Dr J. H. Rélanger, Dr Leduc, O. Ln- 
berge, A. Leduc et B. Lapointe. Le 
révérend Père N. Vaillancourt c. S. 
V du collège Bourget à Riguud où 
le défunt fit ses études. M. l’abbé 
J. A. Archambault de l’archevéché 
d’Ottawa. Le service funèbre a été 
chanté par M. l’abbé D. D. Bélan­
ger, curé de la paroisse, frère du 
défunt, assisté des Hvds Père Vail­
lancourt c. S. V. et A. Bélanger curé 
de Curran; â l’autel latéral, célé­
brait, M. l’abbé Alban Lapointe, 
beau-frère du défunt. La levée du 
corps fut faite à domicile par M. 
l'nhhé H. I.aniel, curé de St-Ber- 
aardin, Ont.

TRIBUNAUX U VILS

MONOPOLE QUI 
N’EXISTE PAS

le juge Mclennan renvoie
LA DEMANDE DE A.-P. PIGEON,
LIMITEE CONTRE LE “NATIO­
NAL” AU SUJET D’UN ANNU­
AIRE SPORTIF.
Le juge MacLennan a rendu ju­

gement, hier après-midi, dans la 
cause de A. P Pigeon, limitée, «ou­
tre l’Association athlétique natio­
nale des amateurs.

Celle-ci, lors de la fondation du 
club, avait donné au demandeur le 
droit de publier un annuaire spor­
tif qui «levait être distribué aux 
membres de l’association. Pigeon, 
limitée, a donc édité un annuaire 
intitulé; “Annuaire sportif natio­
nal”. L’an dernier l’Association ath­
létique nationale des amateurs a 
décidé d’imprimer elle-même son 
annuaire. En conséquence, elle en a 
averti Pigeon limitée, et lui a an­
noncé que cet annuaire seul serait 
distribué parmi les membres de 
l'Association. Pigeon, limitée, al­
léguait qu’il avait des droits 
d’auteur sur cet annuaire et 
que la défenderesse s’était ser­
vi de moyens frauduleux pour 
obtenir des contrats des an­
nonceurs, en leur disant «jue leui 
revue remplaçait la revue publiée 
par Pigeon limitée. Ce dernier ré­
clamait de ce chef, $1000, et $300 
pour dommages généraux. Le juge 
.MacLennan a déclaré que le <ie- 
mandeur n’avait aucun droit de 
monopole sur la publication d’an­
nuaires sportifs et que la défende­
resse avait parfaitement le droit de 
publier une revue, qui en plus «le­
vait être distribuée à ses membres. 
En conséquence l'action a été ren­
voyée avec dépens.
M. LE MAGISTRAT GUSTAVE

PERRAULT.
Comme nous l’annoncions, avant- 

hier, le premier ministre de la pro; 
vtnee, M. Alexandre Taschereau, qui 
est en même temps procureur gé­
néral de la province, vient de nom­
mer le juge Gustave Perrault, juge 
spécial pour les causes relatives à 
la loi des liqueurs.

Les juges de la cour des sessions 
étaient devenus joliment encom­
brés par les causes de la Commis­
sions des liqueurs et les empêchait 
de consacrer tout le temps voulu et 
désirable aux autres causes qui 
restaient inévitablement en souf­
france. Ce nouveau tribunal aura 
pour effet de décongestionner les 
rôles des juges d«‘s Cours de ses­
sion.

Le nouveau juge siégera pour la 
première fois, mardi prochain, à 
Montréal.

Le territoire de Sopron
Paris, 5. — La reprise de posses­

sion par la Hou (grie du territoire 
plébiscitaire de Sopron s’est effec­
tuée solennellement.

Le protocole a été signé lundi 
sur la table même où le 3 octobre a 
été signée la mise à la disposition 
du territoire en vertu du traité de 
Trianon.

Le canal de Panama
Panama, 5. — Pour l’année termi­

née le 31 décembre, le revenu du 
canal de Panama a été de $10,325,- 
7l8, une augmentation d’environ 
$30,000 sur l’année précédente. 

----------------- £-------------------

Chemin de fer National 
du Canada

^Vi.T.EMENTS A L’HORAIRE
DES TRAINS DE VOYAGEURS
SUR L’EMBRANCHEMENT DE
MONTPORT A PARTIR DU DI-
MANCHE, 8 JANVIER 1922.
Le chemin do fer National du Ca­

nada annonce les changements sui­
vants au service des trains do voya­
geurs sur Pembranichetnent de 
Mont fort, â partir du dimanche, 8 
janvier 1922.

POUR LF. NORD
lx* train No 91 tous les jours sauf 

le dimanche partira de la jonction I 
de Montfort â 5 h. 30 p.m. et arri­
vera à Huberdeau à 8 h. 10 p.m. fai­
sant raccordement avec le train du i 
Pacifique qui part de Montréal, «are 
Vigor, à 4 h. 10 p. m.

POUR LE SUD
I/O train No 96 le dimanche s«ui-! 

leinent partira d«' Huberdeau â 5 h. 
15 p. m. et arriv«*ra à la jonction de | 
Montfort à 8 h. p. rn. faisant rnccor- i 
dement avec Je train «lu Pacifique 
dît â Montréal, gare Vigcr, â 9 h. 30 
p. m.

Ix> train No 98 le mardi seulement 
partira de Huberdeau k I h. p. m. et 
arrivera â la jonction «le Montfort 
& 4 h. 25 p. m. faisant raccordement 
avec le train «lu Paeifhjuc «fui est «iù 
Il Montréal, gare Viger. â 7 h. 15 p.m.

I^e train No 92 les mercredi, jeu­
di, vendredi et samedi partira de 
Huberdeau â 5 h. 30 a. m. et arrive­
ra â la Jonction de Montfort A 8 h. 
15 a. m. faisant raccordement avec 
le train du Pacifique dd A Montréal, 
gare Viger, A 9 h. 45 a. m.

On peut obtenir des détails sup­
plémentaires en lea «lemandant aux 
agents de billets, (réc.)

Marcel Hubert
C’est le 19 courant que le petil 

prodige français du violoncelle, 
Marcel Hubert, donnera son con­
cert à Montréal, au théâtre Saint- 
Denis, sous la direction «le l’im­
présario montréalais, Bernard La- 
In-rge. Marcel Hubert est reconnu 
comme l’un des plus brillants mu­
siciens d’avenir. 11 est reconnu en 
France comme un prodige incon­
testable. A 15 ans, il a su déjà s’as­
surer de nombreux triomphes ar­
tistiques, dont le premier prix «lu 
Conservatoire de Paris classe de 
violoncelle, «ju’il décrocha en 1920, 
à l’âge de 14 ans. Ce jeune musi­
cien méritait, en 1919, le second 
prix du Conservatoire. A cette oc­
casion, le (iaulois, l’un des meil­
leurs journaux de Paris, écrivait: 
"Le morceau de concours (violon­
celle) qu’avaient à jouer les élèves 
de MM. Loeb et Hekking était 
“Concerto” (op. 104) «le Dvorak, 
musicien tchèque; cette page est 
hérissée de- difficultés techniques et 
rythmiques. 11 s’est révélé un en­
fant de douze ans, le jeune Hubert, 
(fui l’a joué â la perfection; ce pe­
tit prodige n’a été jugé digne que 
du second prix; peut-être le jury a- 
t-il voulu indiquer par là qu’aux 
dons naturels, au quasi-génie, il é- 
tait utile d’ajouter la longue pa­
tience. On ne voit pas en tout cas, 
ce que M. Hubert pourra acquérir 
de plus au Conservatoire”. L’année 
suivante Marcel Hubert décrochait 
le premier prix.

Les billets pour le concert Hu­
bert sont en vente chez Archam­
bault et Lindsay.

Le jeune Hubert sera accompa­
gné par sa soeur, pianiste, premier 
prix du Conservatoire comme son 
frère, Mlle Yvonne.

(Communiqué) 
t——-—m------------

Un impôt sur l’essence 
en Ontario

y mÊ

Toronto, 5. — A la prochaine ses­
sion de la législature provinciale 
on présentera un projet de loi pour 
faire établir un impôt sur la gazo- 
line, comme la chose existe dans 
plusieurs des Etats américains. L’im­
pôt proposé serait d’un sou par gal­
lon.

Feu Soeur Marie
Ludivine

Royalistes en campagne
Budapest, 5. — Les royalistes qui 

ont soutenu l’ex-cmpereur Charles 
dans ses efforts pour regagner le 
trône de Hongrie manifestent une 
nouvelle activité spécialement de­
puis la sortie de prison «lu comte 
Jules Andrassy. Il avait été arrête 
lors de la deuxième tentative de 
Charles.

Le comte Sigray, le député R «- 
kovsky et M. Gustave Gratz, ancien 
ministre des affaires étrangères, 
ont été mis en liberté aujourd’hui 
sous caution de 600,000 couronnes; 
ils ont encore à répondre aux accu­
sations de mutinerie.

On dit que le comte Sigray a pro­
voqué en duel le comte Bethlen, 
premier ministre, qui aurait décla­
ré dans un cercle que le comte Si­
gray avait donné sa parole, après 
la première tentative de restaura­
tion de Charles, de ne prendre 
part à aucun mouvement qui au­
rait pour but de replacer sur le 
trône l’ancien souverain.

Contre les titres
Ottawa, 5. (S. I*. C.) — 1m nou­

veau ministre de la marine et des 
pêcheries, M. Ernest Lapointe, n’a 
aucune sympathie pour la récente 
initiative «le restaurer l’ère «lu "si- 
rage” et des autres titres.

“J’ai voté contre les titres, dit M. 
Lapointe, à un représentant de la 
(laiKhliitn Press, lorsque la «jiiestiiin 
s’est présentée devant la chambre 
des Communes. J’ai parlé contre 
les titres. Je n’ai pas changé d’t- 
dées sur cette question et Je ne vois 
aucune raison pour agir autrement, i 
J’estime que l’idée «le restaurer les', 
titres t'.st absurde. La première fois 
que j’ai entendu parler du préten­
du mouvement pour restaurer les 
titres que l’on dit venir des dépu- 
UVs québécois a été lorsque j'ai vu I 
la chose dans les journaux."

--------------- £_-------------

Plusieurs sentences
Toute une tribu de personnages 

intéressés dans d«‘s affaires de j 
drogues, ont été condamnés, ce 
matin, à diverses sentences, par le 
juge Cuvson: Evn Rom baril, Char­
lie White, J. S.ibano, ont été <*on-| 
damnés à un au de cellule. R. Hell, 
Hecytor Bnrhado en ont été quittes ! 
pour six mois, Georges Lamoureux, i 
V, Cohen. Lewis Smnmos ont at-i 
trapé trois mois, enfin un Chinois 
qui s'appelle quelque chose connue 
\oung Iac, a été condamné à !*200. 
d'amende ou à un mois «le prison.

Les avocats des condamné* ont 
annoncé qu’ils en appelleraient de 
cette «léi'ision,

Nous avons le regret d’annoncer 
la mort de la révérende Soeur Ma- 
rie-Ludiviue. (née Marie-Cornétie 
Gravel), fille de M. Godfroid Gra­
vel, de Saint-Denis-sur-Richelieu, 
décédée à la communauté des 
Soeurs de Charité de la Providen­
ce. le 28 décembre 1921, dans la 
7tie année de son âge, et la 58e de 
vie religieuse. Les funérailles ont 
eu lieu, le 30, au milieu d’un grand 
concours de parents et d’amis et de 
nombreuses délégations des diffé­
rentes maisons de l’institut. La dé­
funte a exercé ses oeuvres à Jo- 
liette, puis à Luprairie, et enfin à 
Saint-Jean-de-Dieu.

La défunte était la nièce de Mgr 
E. Gravel, premier évêque de Nico­
le!, de M. G. Gravel, ancien curé 
de Laprairie; soeur de l’abbé E. 
Gravel, curé de Warwick; cousine 
«lu grand vicaire Gravel, de Saint- 
Hyacinthe; soeur de Soeur Marie 
de la Providence et tante de Soeur 
Marie des Sept Douleurs, toutes 
deux de la communauté des Soeurs 
de la Providence; tante du frère 
Gravel, professeur au collège de Mi­
gaud, et du frère Cormier, direc­
teur du collège de l’Epiphanie, tous 
deux de l’Institut des Clercs de St- 
Viateur; tante aussi de M. Pierre 
Gravel, imprimeur à Montréal; 
soeur de Mme veuve A. Cormier, de 
Saint-Hyacinthe. La défunte laisse 
aussi 14 nièces et cousines dans 
les communautés des Soeurs Grises, 
de la Congrégation Notre-Dame, de 
Saint-Joseph, des Saints Noms de 
Ji*siis et Marie.

Aux funérailli's, le service funè­
bre a été chanté par M. l’abbé Gra­
vel. «!«' Warwick, assisté par deux 
neveux.

£
1

MADAME MINA RARER, 
Aurora (III.)

“Il y a peu de temps j’étais une 
des femmes les plus nerveuses et 
les plus misérables qu'il y eut sur 
terre, mais grâce au Tanlac, je suis 
maintenant bien portante et h«»u- 
reuse,” disait Madame Mina Raber, 
446 Farnsworth Avenue, à Aurora 
(III.).

“Ce fut il y a deux ans environ 
que je commençai à ressentir de la 
détresse à la suite de mes repas. 
J’avais d’affreuses crises d'étouffe­
ment. J’avais de telles palpitations 
de coeur que parfois je me disais 
que je ne vivrais pas jusqu’à la fin 
de l’attaque. Les maux de tête 
étaient la plaie constante de mon 
existence. Je tremble encore en y 
pensant. J’avais de telles douleurs 
dans le dos que je ne pouvais qu’à 
grand’peme me retenir de crier lors­
que m’étant courbée U me fallait 
me redresser.

“Le Tanlac m’a donné des résul­
tats bien meilleurs que ceux que 
j’en attendais et j’ai l’impression de 
ne plus être la même personne. 
J’estime que je suis maintenant en 
parfaite santé. Selon moi le Tanlac 
est le meilleur médicament qu’il y 
ait sous le soleil.”

Le Tanlac est en vente chez les 
principaux pharmaciens et les mar­
chands généraux de partout.

COMPAGNIE DES TRAMWAYS 
DE MONTREAL

bo&aiug du skkvke suburbaus
POUR 1921

Heure d’adoration
prêchée

Comme l’Epiphanie est la fête 
par excellence de l’adoration et que 
ce jour-là est dans leur congréga­
tion l’anniversaire de la première 
exposition du T. S. Sacrement, il y 
aura à cette occasion, à 8 heures 
du soir, une heure d’adoration prè- 
chèe dans la chapelle de l’avenue 
Mont-Royal.

Il y a pour cette heure d’adora­
tion. outre l'indulgence plénière 
des 40 heures, «pii peut se gagner 
chaque jour, une autre indulgence 
plénière aux conditions habituelles 
pour les agrégés d«' toute classe, 
simple garde d’honneur, semaines 
eucharistiques et fraternité eucha­
ristique. Cette heure d’adoration 
remplacera celle du deuxième di­
manche du mois.

Les incidents

Grande assemblée
Toronto, 5. (S. I*. A.) — Le nwijor 

Power, député de Québec-Est, le Dr 
Bélann et le colonel Hunter tien­
dront une grande assemblée des vé­
térans et des citoyens au théâtre 
Allen dimanche après-midi. Us 
traiteront de la question du chômage 
dans le pays et de la situation des 
soldats «le retour du front.

de Sébenico
Paris, 5.—-l/cs journaux de Belgra­

de annoncent «pie le roi Alexandre j 
chassant aux environs «le Lubliann ' 
est rentré d’urgence «lans la capitale 
en raison des trffaires de Sébenico.

D'uiirès une dépêche de Belgrade 
nu “Matin ’, le gmiveimcment «!«' Bel­
grade a envoyé à Rome une note de-1 
mandant le retrait immédiat du na­
vire de guerre italien anoré à Sc- 
bellico. il «» adresse également au 
Conseil suprême une note expliquant 
les incidents.

Les milieux gouvernementaux de 
Belgrade déclarent que si le eonfiit 
devient menaçant, le gouvernement 
yougoslave saisira de l'affaire la So-1 
eiéte lb's Nations à laquelle il vient; 
«le communiquer le texte du traité 
de Rapallo.

Chemin de ter Pacifique 
Canadien

NOUVEAU SERVICE DU DIMAN­
CHE POUR QUEBEC SHAWlNl-
GAN ET GHANR’MEBL.
A partir du 8 janvier, le chemin 

de fer Pacifique Canadien fera cir­
culer un nouveau train «lircct de 
Montréal gare Viger, à Québec tous 
les dimanches après-midi, partant 
de la gare Vigor à 2 h. 30 p.m. «■( 
arrivant à Quebec à 8 h. 35 p.m. 
Un ssagon-huffet-saton sera attaché 
au train, ce qui permettra aux voy­
ageurs «le prendre le thé ou le soit-

r, , ,. LACH1NB
o® «jCftte St-Paul, service de

10 minutes à part.r de 5.05 e.m.
De la Place d’Arnies (bureau de poste», 

lervlce de
10 minutes de 5.40 a.m. à 8 00 a.m.
20 minutes de 8 00 a.m. jl 4.20 p.m.
10 minutes de 4.20 p.m. 6 7.00 p m.
20 minute i de 7 00 p.m 0 12 00 a.m.
40 minutes de 12.00 a.m. O 12.40 « m.

Dernier tramway pour Lacbine h 12 40 a.m. 
De l^rhine (Stonev Point), service de 
10 minutes de 5..10 a.m. à 8.50 a.m.
20 minutes de 8.50 a.m. à 4.30 pm
1Q minutes de 4.30 p.m. 0 7.50 p.m
20 minutes de 7.'i0 p.m. 0 12.50 n m.
10 minutes de 12 50 a.m. 0 1.30 a.m.

Dernier tramway de tjirhine fc 1 30 » m 
CHANC.KMENTS A L'HORAIRE DU SER­

VICE SUBURBAIN POUR 1921 
BORDEAUX — MONTREAL-NORD 

De Bordeaux:
10 minutes de 5.50 a.m. à 9.37 a.m.
15 minutes de S,37 a.m. 0 4.50 p.m.
10 minutes de 4.50 p.m. à 7.07 p.m.
15 minutes de 7.07 p.m. 0 12,07 a.m.
Dernier char de Bordeaux à 12.07 a.m.

De Montréal-Nord:
10 minutes de 5.45 a.m. A 8.45 a.m.
15 minutes de 8.45 a.m. A 4.45 p.m.
10 minutes de 4.45 p.m. A 7.15 p.m.
15 minutes de 7.15 p.m. A 11.45 p.m.

De Montréal-Nord A Ahuntsic seulement: 
15 minutes de 12.00 p.m. A 12.30 p.m.
20 minutes de 12.30 a.m. A 12.50 a.m.
30 minutes de 12.50 a.m. A 1.20 a.m. 

Dernier tramway de Montréal-Nord A 1.20
6T-LAURKNT hi CARTIERVILLE 

De» avenues Mont-lioyal et du Parc, ser­
vice de

15 minutes de 5.00 a.m. A 6.45 a.m.
10 minutes de 5 45 a.ni. A 7.45 a m.
15 minutes de 7.45 a.m. A 4.15 p.m.
10 minutes de 4.15 p.m. A 6.45 p.m.
15 minutes de 6,45 p.m. A 9 00 p.m.
30 minutes de 9.U0 p.m. A LOU a.m.

Dernier tramway pour ( ardervillc. i uo a.m. 
De Cartiervillf, service de 

15 minutes de 5.45 a.m. A 6.30 a m.
10 minutes de 0 30 a.m. A 8.30 a.m.
la minutes de K .30 a.m. A 5.00 p.m.
10 minutes de ô 00 p.m. A 7,30 p.m.
15 minutes de 7.30 p.m. A 8.15 p m.
30 minutes de 9.45 p.m. A 1.45 a.m.

Dernier tramway de Uartiervllle, 1.45 a.m. 
BOI T DE L’UE 

De laisatlr et Notre Dame:
60 minutes de 5 00 a.m. A 12.00 p.m.

Du Bout de ITle:
60 minutes de H.C0 a.m. A 1.00 a.m. 

TETRAULTVll.LE 
De Ijisalte et Notre-Dame:

15 minutes de 5 00 a.ni. A l 00 a.m.
30 minutes de 9.00 a ni. A 3. M) a.m.
15 minutes de 3.00 p.m. A 7.i9 p.ni.
30 minutes de 7 00 p.m. A 12.Ov p.m.

P01N I h-At i KhMItLhb (par *utre-l)ani>i 
De lu rue Notre-Dame et lore avenue, sor 

vice de
15 minutes dr 5 00 a.m. A 4.0'* p.m.
7 minutes de 400 p.m. A 6 45 p.m.

15 minutes de 6 t > p.m. A 7.30 p.m.
20 minutes de 7.30 p ni. A 12.10 u.m.
30 minutes de 12 10 a.m. A 1 40 a.m. 

Dernier tramw ay pour l’ointe-aux-1 renibles 
A 1.40 a.m.

Dernier tramway de la Pointe-nux-Trembles 
A 2 to a.m

De * 00 a.m A 8 45 a.m. et de 5.15 A MS 
pm.:- tramways supplémentaires A I, 
Fine,- (l'Arme» et de la IMncr d'.Vrmes.

..RAtiiAaailo.HgSfflSil
_In tout nayt. Demande* iç GUI DK DE 
4*'IN V|£N T L U F qui envoyé grriF

o aridm rT

Cour SupérieureProvince d^, qncbec.
District de Montreal

Daine* PH11.0MI-NA VENDITtt, Opouse
d'Alphonse Moinrlll, marchand de Mont­
real dûment autorisée A ester ni Justice,
contre Irdd M.t'HONHlC MOI NI.1.1.1, 'R 
tendeur. , ,,Une action en séparation de hleus a 

.s*ll ie< en ectle cause.HP**'' 15 ,U TV DEDUIRE.
.10 St-daripips. 

|*r,vlirrtlr de lu demanderesse.

PROVINCE DE QUEBEC 
I DISTRICT DE MONTREAL

AVIS PUBLIC
Avi* public est p*r le présent donné par 

MM. Joseph Beaubien, financier de la v.:lc 
• d’Outrcmont, Rosaire Prieur, agent fiu.ir»- 
cier de la ville de U Pointe-aun-Tremblcs. 
Charles K. Furse, gerant, de U v.Ue d’im* 
tremont, Alexandre Thurber, âge «t manu 
facturier, de la ville de Long'teUÎl. T. Da 
mien Bouchard, journaliste, de U ville de 
St-Hyacinthe, Peter William McLagan, gé­
rant. de la ville de Westmount, J.-A.-A. 
Brodeur, avocat, de la ville de Montré*!. 
Nap. (iarceau, avocat, de la ville de Mont­
réal, C.-R. McGregor, de la ville de St-Lam- 
bert. Jos. Vie!, marchand, de Rivière-du 
Loup. John Finlajr, marchand, de Kénogami, 
W K. Ranger, marchand, dr la ville de La- 
chine, Louis Cousineau, avocat, de la ville 
de Hull, J.-E- Pineault, lieutenant-colonel, 
de Mont Joli. P. IL Bédar i, medecir, de la 
ville de Québec, J.-A.-A. Leclair, entrepre 
neur, de la ville de Verdun, Charles Ray 
mond, entrepreneur, du Lac-des-Seixe-Tles, 
P.-N. Verge, trésorier, de la ville de Qué- 
t>< c, Rosaire Bernier, voyageur, de Bien 
ville. A.-B. Hunt tie Bury, J.-P. Lalonde. 
notaire, de Grand'Mère et Frederick Wright, 
éditeur, de la ville de Québec, qu’ils s*a 
dresseront à la législature de Québec, à *a 
prochaine session pour obtenir l’adoption 
d’une loi les constituant en corporation sans 
capital action j»ous le nom de l'Union des 
Municipalités de la Province de Québec 
avec siège social à Montreal, dans le but 
d’barmoniser et combiner les forces muni 
cipales de la Province de Québec, de re 
cueillir et donner des renseignements; de 
publier des journaux, revues et autres pu­
blications, de s’occuper de toutes questions 
municipales, d’autorser les municipalité* th­
in Province à devenir membre de ladite 
corporation et à payer certains droits à cet 
effet, et pour toutes autres fins

JEAN et BIRON, 
Avocats des requérants. 

Montreal, 14 décembre 1921.

Avis public
®st, par les présentes, donné, que le, sous- 
silènes s’adresseront à la législature de la 
1 rovmce de Québec, à sa prochaine session 
pmir obtenir une loi spéciale dérogeant aux 
règles de !a prescription décrétée par la 
enarte de Montreal ou par toute autre loi. 
relativement à une réclamation qu'ils rn- 
tendent exercer contre ladite cité de Mont­
real. a l’egard du changement de niveau 

J;1 ,rue D serv. entre les rues lioChelaga 
et Nolan, de ladite cité de Montréal, affec­
tant spécialement les subdivisions numé- 
ros TO-7W2-7.V77 à 89 et 158 à 166 du lot ori- 
ginaire a3 aux plan et livre de renvoi offi­
ciels du village incorporé d’Hoçhclaga

Les Executeurs-Testamentaires de la
Succession Jos. Barsalou.

HECTOR BARSALOU 
J . OERALD BARSALOU 

Montréal, le t.t décembre ïçui.

PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTREAL

AVIS PUBLIC
Avis public est par le présent donné que 

la ville de St-Jërome s’adressera à la lé­
gislature de Québec, c «a prochaine session 
pour demander l’adoption o'une loi ratifiant 
le reglement no 85, de la dite ville au sujet 
d un emprunt de $82,500.00 et le règlement 
no 86 au sujet d'un emprunt de $109,500.00, et 
pouf amender sa charte concernant les ob­
jets suivants:— Le droit de vote et la liste 
des électeurs, le vote sur les règlements, la 
consolidation du fonds d'amortissement, l’é­
tablissement de champs d’épuration et d’in­
cinérateur, l’ingénieur de la ville, la régle­
mentation des constructions et autres fins.

A.-P. LA PLANTE.
Greffier de la ville.

Jérôme, m décembre io*t.

Société d’une messe
M. i’abbé Alphonse Pouliot, curé 

de Duck Moutain, Man., décédé le 
27 décembre, à l’hôpital général 
des Soeurs de la Miséricorde, Wln- 
nines. était membre de la société

TARIF DES 
PETITES^AFFICHES

DEMANDES DTRWPLOÏ i — Juan'k >• 
mot», 20 iodi, «t » ms par mat *oppt4a«p-
taire.

DEMANDES D’ELCVES « — Ja.qo'k » 
mot*. 10 ••a», et I mb par Mot sappléaea- 
talre

TOUTES LES AUTRES DEMANDES • — 
Inaqa'A Î5 met», 10 ion*. 1 bob par mat eap- 
plémentalr*.

CHAMBRES A LOUER i — Il tea* in- 
qu’a 20 mot», 1 aoa par mot «applemcntalr»

TROUVE « — junqu'i 20 mot». 20 aeqa. 1 
ion p«,r mot aupplémentalra.

PERDU ■ — Jaaqu’à 20 mota, 20 Mae, I 
«ou par mot «upplémentaira.

MAISONS MAGASINS. ETC., A LOUER t 
— ju.qa’à 20 mot», 2S eou», 4 «on par met 
•uppU.«m taira.

A VENDRE t — laeqa'à 20 mot», ?0 eoa»
1 .ou pur mot «unplémrntalra.

CARTES PROFESSIONNELLES, tarif ear 
demande.

AVIS LEGAUX . — 1S >on» I»Jlrn# »*at»
NAISSANCES DECES. MESSES t — 10 

• ou« n»c insertion.
REVVt.’riPMEVTS t — sa eant.
CAWVPT MONDAIN notes PERSON 

«n»r t PS PTC t — 01 o« par ‘«aertlaw.

AUTOMOBILES
CHAUFFEURS MECANICIENS demanda» 

Suivre les cour». Jour ou eolr. Ucenea ga­
rantie. position assurée. Coors privés pout 
Innie* S'iul Coulomt.e, 70S Demnnttgny Est 
rAI Est 4344.

ACCORDEUR DE PIANO
ALEXANDRE GERMAIN

Accordeur de planas, réparations d* too-
les sortes, ouvrage gorantf ; anren prufa»- 
<eur d’ACCor lage A Nsroretli. S’adresser No 
32 nvrmie Mont-Ilnvnl Est. Té! St-txmi» 

‘p Cnlnmet 14I13J. 

SERRURIERS

E. TELL1FR
aerrurler srtnurlCT, 2A8 Dorchester Est. an­
gle Sntnt-Denls, Me.ntrésl. Expert rn répa 
rations de gramophone», serrures, elafs, «r-
me» » feu. Prompt travail. Satisfaction
gnriintlc.

Difficile d’y survivre
M. Edw. J. O’Connor, de Sault- 

Sainte-Marie, a connu de durs jours. 
“Depuis mon enfance, écrit-il, je 
souffrais constamment d’asthme et 
de catarrhe. J'avais souvent le nez 
et la gorge bouchés et des écoule­
ments désagréables venant tie la 
go:-(e. Quand venait une quinte de 
toux, il me semblait «jue j'y puisse 
difficilement survivre. Je faisais 
des efforts pour respirer. Cutar- 
rhozone m’a remis en bonne santé. 
Son action apaisante et curative 
s'appliqua exactement à mon cas.” 
A ceux qui souffrent de catarrhe, 
d’asthme, d’irritation de la gorge et 
de bronchite. Catarrhozone est émi­
nemment recommandable. Deux 
mois de traitement, un dollar, tubes 
plus petits, 25 et 50 sous. Chez 
ions les marchands ou de The Ca- 
tarrhozone Co., Montréal. (ann.) !

La meilleure manière que nous pulsxion» 
enseigner pour arracher 
un cor, c’est Bien de 
faire la desciiptiou de 

j.! f l'i-. y tracteur de ors d<
'm Putnam ; c’est le piu« 

'g(r |1 sur médecin de cors Ja­
mais connu. Il nous dé­
livre de douleurs atroce» 
dans une nuit, s'attaque 
même à la racine pro­
fonde du mal et laisse 
l'orteil uni comme lu sole. 
Des millions de person­
nes ont fait l’essai de 

l’Extracteur de cors de Putnam avec un 
succès complet ; il arrache vos cors, vo» 
verrues et vos durillons- Vendu en bouteil­
les d< 25s et recommandé par tous les phar­
maciens. 19

I

'Y v
M

d’une messe.
ALBERT VALOIS, î 

Pire chancelier

yvfic Radicale des Cores
Isûrc. efficace, sans douliur.

tN VENTE PARTOUT Z5<-
««anco f>mm ta postx

A. J LAURENCE . MONTREAL.

tOBlOtSim IOE30I lozaoi ICETGt aoi

CARTES PROFESSIONNELLES
ET

CARTES D’AFFAIRES
toxaoi aomoE IOES0B

CULLLGE Dfc HARRIERS
Vouin vou» occuper une exceflcntr puai 

tinu, avec le plus haut salaire paye Y Quel 
qm« semaines d'apprentissage suffisent ;
»y sterne moderne, l’mdion assurée, potirccn 
luge payé en apprenant. S’adresser Male, 
Berber ( allege 4Y Nt-l-aorent. __

A VENDRE

Une collection complète du Devoir «pm- 
tldlen. de 1910 A 19f(l Inclusivement, non i 
reliée Ecrire A casier 21, La Devoir.

Province de Quélitv, _ a r •
Dde t d. M"idféi.i fniif SupAfiPiTe
'Dame M AUt’.tTJUTIî-EVlHEH hFJjUIN.

f*n»n tu *11 bill»' «I»* Jl AN 111 MU 
VAN KOULIlF.BGKN, hutltutmir,
H finir rt fl» M-*titré»l. n, cr Jmir, Intent* 
mif* m tiun fii Rf|N»riitbM» «If bt«*n® contre 
non m<m
Montréal, le 4 Janvier ^ f nU)N

Procureur tie la demanderesse.

PROPRIETES A VENDRE
Par (‘.répenu A Paduelte, notaires, 310, VI- 

sltation. Tél. Bell: Ivst 97t.
Nos 171 5 47 111, Nteolét..................... $7200.00
Nos 1011 à 1013, ave Mnlo............... 2500 00
Nos 2717 2749. rue CtnrU................ 3200.00
Nos 2835 h 28,39, rue Oundlirnnd 4800.00 

No 899. (Tirmln Ste-Cathcrlne (7 arpents 
en superficie), 42 rts le pied en bloc 

Emplacement et terrains au Sault-au-RA- 
Cvdlrt, *5 ers le pics!.

rerralns g M laiurent et A Notrc-Dame-
de-tirilcfs.

OKU FR BT VOl-AU.l.XA 
Nous soiniue» maniteuanl prêts, avec dM 

X'jJet * de (9.1'y, pour vol rsposlflons loca- 
te*. Demandes notre brochure. Illustrée de 
8» gravures des ric« de p* nies, canard», 
n'es, dindes, pigeons, fnlsnn», paons, pin­
tades. etc., A 83 anus par poste Ind'spen- 
«cible t>Hcs pysfales en eottleurs strtete- 
ment naturelle», de hutte» les race». A 10 
*ous chacune i nlleetlon de IJ cartes ft 00. 
V carte* *2 00 Extra spéct»! ) 40 belles 
i«oulr« Minorqne notre*, a »ï 50 nlêrr Pon 
le itamplne «forée, avec 11 poulets de trois 
semaine* *'0 Iflmle avec <1 dindons de 
4 semaine* 91'00 Extra rhoi*. Henux trfrn 
«t’oies d> Toulouse ou Rmbden. trios dr pin­
tades tr P grons voyageur», «umne nti»n 
ce, Jrimrs, 92 30 I» paire Tumbler* Jaunes 

lall» noir». 94, Hiboux blanc». |A 
be bien-marine, f (Ht Hirondelle 

.. . Vrrhnnge! 93. I nrtiraux, *3 50
Tourterelle» JaunM, M Uotipe Trumpetter 

~ ‘ hle«< anglais. U

çr, jrtii’p
04 Êanli 
Pie-grléel 
bleue 95
Tourterst.^.
■llen(kTid noir. 07 «'('siçe. h 
Turbltt* aùe noir», 93 50 U

per pn route. Ci* train fournira aus­
si mi service cniuinntle à rause cic 
son r.H’t'ortlfiiH’nt avtc le train (te 
Trois-Rivièros pour les xilles «le 
Shawinigan et tie Grantl’Mere.

(rér.)

. ( pour espo-
Itlrm. toutes le» rfre». Ilaranfls plaire.

“ fit*
Sillon, touhs le» rai 
Pr'x »ur île,ce -.le Fcrlve» vo» beantoe 
etner trwi'oi e» tonbre» nom répm,,» v( 
et »»nrêf la Ferme *vi-nle V*
Hvac'ethe. Q**4 ___ _

AVIS AU ULFRU.I
f’.lnchr d» note fai 9 vendre. Parfait état. 

Prix raisonnable. Ecrire k casier 4 “La 
Devoir''.

ASSURANT ES ET VITRES

ASSURANCE
BRIS DE GLACES,

AftlUENl RI MALADIE
Ne fait pas partie de l'association

Taax avantageux ans assuré*.
Commission libérale aax agents.
LA COMPAGNIE

PROVINCIALE
D’INDEMNITES

CH. 56 — 224 ST-JACQUES
T<1- Main S62C K 4114. Montréal.

Représentais demandés

Kormandin & Desrosiers
Ceortfere en ▲asarantea

232 RUE ST-JACQUES
Tél. Main t98S-45SI. Montréal

AVOCATS

Archambault & Marcotte
AVOCATb.

t* rae 8t-J»cqaea. Tél. Main 2781.
Joseph Archambault, C.R.. M.P., F.mile 
Marcotta, LL.B., J. Rdm. (htgnoa, LL.B.

ALDERIC SLAIN, B.A., LL.L.
AVOCAT

Bareaa «ta Jour: 107, rae Salnt-Jacqae» 
Edifice de Royal Trait, chambre 5*8 

Tél. Main 1058
AviMor légal de l'Aasoelation dM Hem- 

■aea tf’Atfalrae du Nord-Montréal.

CARTIER & CARTIER
AVOCATS

Jacqaei, Cartier, L.L.L. Jean-Victor Cartier, 
L.L.L. — Etude: 45. Place d'Armee Immeu­
ble WUeaa, chambra 422...Tél. Main 6328.

Arthur LALONDE
AVOCAT, PROCUREUR. ETC. 

Etudes» Forest, Lalonde et Coffin. 
Edifice d* Crédit Foncier, Montréal. 

Résidence, téléphone: Est 2281.

Victor Pager Arm. Cloutier

PAGER&.CLOUTIER
AVOCATS.

imeval» Pair#- -s- 88-eueat, Craig 
TéL Main 8818.

ST-6.HMAIN, GUbhlK & RAYMOND
AVOCATS

Tél. Main 8184 18 rue St-Jarques.
P. Bt-G»rm»in, LL.L., L. Guerln, LL.L.. 

B. Paaat-Kaymond. LL.L.

Anatala Vanter Guy Vanter

VANIER & VANIfcR
AVOCATS

Tél. Main léji rue Salnt-Jacquea’

DOCTEURS

Ceneoltotiona i dr I h. A 4 p.m.
EST 8784

Docteur A. DESJARDINS
Médecin de ITnetltut Ophtalmique A Na- 
earrth. —- Maladlee dre yeux, dr» treil­
les, do nea et de la gnrga.

523 RUE ST-DENIS
En f«c« da carré St-Lonfa

Téléphonca Ett 7580 pour ronAultatlon.

Dr J.M.E. Prévost
dee hApitans de Parla. I.ondrt*. New-York

Spécialiste flan* Ir traitement ctrs mala­
die, d’F«toroae. de |n Prnn dr» Brin» de 
la V»*»lf et dr» orgnnra Génito-Urinaire». 
Aussi Alaledies vénériennes.

489 ST-DBMS
Celn SbrrbrecAe______________ Montréal

ESTAMPES EN ( AOUTl HOUC

Estampes en Caoutchouc
IN TOUS Gl:\KIBr.

A. Derome & Cie
19 N( . E-DAMK K8T, TU 3|. g,,,

COURTIERS EN IMMEt HI.ES

U m ‘. •''l’fl’* en nrnpriétes 
' p./* ïr*" F0”,‘,er 3-, Salnt4nrques Prêt - 1ère et 2émr hypothèques Achats dr 
balance» dr pris de vente c« d'hypothrqura

NOT «IUE

Heurta d* bureau t1 A .3 p.m .AAH p.m. Tél fM-loiala 1141

CHS. ARCHAMBAULT
Netalra

718 AV MONT-ROTAI. MT, MONTRRAL

ELECTRICIEN

GUSTAVE CHAUVIN
ELECTRICIEN

10 avenue du Parc
laatallatton d'eclairag», appliques, sontMTlo* 

ot itlephonM.
Téléphona : PlaiMB 2181

Manufacturiers de carrosseries

IDS. BONHOMME,Limitée
200 RUE GUY

Manufacturiers de carrosseries 
do livraison. Vendeurs autorisés 
de l’automobile Ford. Toujours en 
mains : runabout, touring, coupé, 
sedon et camions. Piècen de re­
change.

MUSICIEN

J.-N. CHARBONNEAU
Direeteur du Conservatoire National. 
Cours et leçons particulières de piano, 

d’huriEonie et de pose de voix.
l'rcpa ration aux examens de musique 

et au concert.
70, rue SAINT-DENIS 

Tél.: Est 250 ou Victoria 10.

Paul GUILLET, b. A.
NOTAIRE ET COMMISSAIRE

1807 MASSON, ROSEMONT.
T<£L. LAS. 8241

HORACE H.LIPPÏ
NOTAIRE

180 ST-JACQUES Main 3228

PROFESSEURS

Droit. f'/H TIÏC Pharmacie.
Médecine. vAMJXlâ Art dentaire.
Préparations aux examens, dirigés par M.

RENE SAVOIE,LC. et LE.
Bachelier ès-arts et ès-scienres appli­
quées. Professeur au Collège Sainte-Ma­

rie et au Collège Loyola. 
Préparation au baccalauréat, au service 

civil, etc.
ENTREE : en tout temps d* l’année.
Hésultats de l’année : 81 candidats pré­

sentés, 61 REÇUS.
238. RUE 8AINT-DEMS. Tél. Est g«2. 

En faco de l’église Saint-Jacques

Leblond de Brumath
259-EST, RUE ONTARIO.

Bachelier dp PUnlverstté de France et d» 
l’Université Lavr.l, officier d’Académle, au­
teur de plusieurs ouvrages.

l-o plus nncler. cours de préparation aux 
examens établi A Montréal.

Uul veut devenir rapidement médecin T 
.(va it ? dentiste V pharmacien t

EDMOND LA ROCHE, Directeur. 
Racheller de l’Université Laval

INSTITUT LaROCHE,Enrg.
LETTRES ET SCIENCES 

Cours atrlrtemrnt privés le Jour ot le 
••Ir. Préparation au cours classique, 

breveta, servie* civil.

19$, RUE BTE-CATHERINE EST 
Tél. Eot 7498.

PIANISTE

ACCOMPAGNEMENT COMCERT

LUCIEN J0UC0EUR
PIANISTE 

Lerons 5 domicile.
Professeur ou collège Slo-MtrI».

Récitals privés.
1281, RUE CARTIER

St-Uula 8714*.

CHARRON

o. o. Samson

CHARBON
Anthracite eu Bitumineux 

Spécialité :
Communautés, coseenta, écolaa 

•t manufacture*
Qualité « I* MEILLEUR sur lo marché. 

1*1 81-L. 1711* 4» Do LANAUDIEMB.

COMPTABLES

p. A. GAGNON
fflrvï» vr, 1 n '"Y 1,1 ' B THU KD *«;.
u . rh"n'hrc 813 316-317, EdifiesMunlrrai Trust, n |*i,re d’Arm»» r-a,,,c'

Montréal T*l Main 4111.

CADRES ET MIROIRS

Ge. WifintaiperC. Filsî
Mamifarturirr» dr radyr». mmilnre* 
roir» importateur» de ehromm», grav 
* *îf' et ordinaires

3'eox radees réparé» redorésl miroir 
I afgrntés Unr spécialité Orns rt détail, 
j 88-89 Bout. RT.LAURFNT

Msnufariur» « 7 Clarh. Tél. PUtaa»

I <
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Notre Page Féminine
Ceux qui boivent des thés du Japon
devraient sûrement essayer le

THÉ VERTne at in au
LETTRE DE FADETTE

!

Je viens de relire la dernière oeuvre de Laure Conan, La 
Vaine Foi, et je prends tout de suite ma plume avec le désir fer­
vent de vous communiquer, chères lectrices, l'impression bien­
faisante que je conserve de cette lecture.

C'est une plaquette de moins de cinquante pages : elle me 
fait penser à ces comprimés”, grands comme un dix sous, qui 
renferment un aliment nutritif et fortifiant. Je la comparerais 
aussi à l'une de. ces voix graves et pénétrantes qui nous arrêtent 
parfois au milieu de nos agitations; elle nous dit : "Réfléchis 
et examine-toi. N es-m pas aussi de ces catholiques de nom seu­
lement? Et sans t’en douter, donnes-tu cette impression à ton 
entourage?”

Quand on parle d’une, oeuvre de Laure Conan, il est entendu 
ue c’est bien composé et bien écrit. J’aime son style clair, so­
re, à la fois si énergique et si délicat. J’aime son sens profond 

et vrai de la vie des éimes dont elle scrute le mystère avec la 
science acquise en étudiant son âme à elle. Aucune nuance ne 
lui échappe, elle ne néglige aucun indice. Impitoyablement elle 
fait de la lumière, et Vaine ainsi cherchée bientôt se révèle toute.

L’originalité de ce beau petit livre de Laure Conan, c’est que 
ce sont les paroles d’un protestant qui promènent le projecteur 
lumineux (fans l’àme de Marcelle, ou elles éveillent d'abord Vin- 
quiétude et font une telle impression qu’cites semblent y avoir 
été marquées au fer rouge.

Marcelle s’est engourdie et amollie dans la vie mondaine, 
mais au fond, elle est sérieuse et si droite. Dès qu’elle a entrevu 
la vérité, elle se met à sa recherche avec le désir et la crainte de 
la trouver. Et comme il arrive toujours à ceux qui la cherchent 
sincèrement, la vérité lui apparaît enfin, sévère, exigeante, et
Marcelle un peu lâche essaie de se dérober. Mais la grâce est, , . .
active dans cette âme faite pour les grandes choses, et l’heure de m,er\se eVTiche pays, d'avenir a ex- 
Dieu vient, elle vient par la douleur et Marcelle s’abandonne à j iomandesfcson? nombrJuJs,1 le”frè- ‘j 
J au avec une générosité héroïque qui la jette dans la vie sacrifiée 1res accourent retrouver le mission- ! 
d une Petite Soeur des Pauvres. înaire. Encore une fois, c'est fatal,

Il y a beaucoup de catholiques de nom parmi nous, d’âmes 
qui n’accordent pas leurs vies avec leurs croyances. A quelques- 
unes il ne faut qu’un appel énergique, un éclair de lumière sur­
naturelle pour leur révéler la Vérité qui finira par les conquérir.
Cette voix et ce rayon de lumière sortent des pages fortes et 
belles que je prie toutes mes lectrices de lire. Elfes font réflé­
chir et c’est déjà beaucoup de s’arrêter pour s’examiner et rc- 
connaitre ce que l'on est en regard de ce que l’on devrait être.

dit, d’ailleurs, hier au ministre..
— Au ministre!
J’approchai ma chaise... on n’est 

pas journaliste pour rien.
—• Et que vous a répondu Son 

Excellence?
— Le ministre parut très intéres­

sé par mon livre et même anxieux 
de ce,que j'ajoutai de vive voix... 
spécialement que les Allemands 
flairaient déjà cette contrée, qu’ils 
y atterrissaient en avion, cher­
chaient à s’établir les premiers aux 
endroits du plus grand avenir in­
dustriel.

— Comment se fait-il que les1. 
Allemands arrivent si nombreux et ! 
si vite?

Et pourquoi pas, nous autres, 
Français!

Excellence, lui ai-je répondu, 
c’est très facile à comprendre. Im­
itas comme dans beaucoup de pays 
nouveaux, tout se fait par les mis­
sionnaires.

— Eh bien... autrefois, notre 
congrégation, française jusque dans 
les moelles, avait depuis toujours 
son noviciat en France, et, naturelle­
ment, elle se recrutait surtout en 
jeunes religieux français. Vous nous ! 
avez exilés; alors, il a bien fa.llu i 
mettre notre noviciat à l’étranger, et1 
le recrutement est fatalement deve-1 
nu étranger, c’est clair...

— Tristement clair...
Et le ministre secoua la tête.
— De jeunes Allemands, bons 

missionnaires, mais Allemands, sont 
venus frapper à la porte du novi­
ciat. Au nom de l’intérêt supérieur j 
des âmes, nous avons dû les ac­
cepter. Mais ils envoient des let­
tres chez eux; ils décrivent l’im-

Cest la perfection en fait de thé vert - frais, propre 
et parfumé. Supérieur aux meilleurs thés du Japon 
que vous ayiez encore goûtés. En vente chez tous 
les épiciers. ’ sezar

Les Conserves “VICTORIA” 
assurent satisfaction et économie

La réputation des Conserves VICTORIA est établie de­
puis près de quarante ans. Si vous n’avez pas encore essayé 
ces Conserves de qualité, faites-le aujourd’hui-même, vous en 
serez satisfaits.

Petits Poîs, Pommes,
Tomates, Pèches,

Blé d’Inde, Poires,
Fèves en gousse, Fraises,

Saumons. Framboises.
Demandez-les à votre fournisseur

LAPORTE, MARTIN, LIMITEE.
DISTRIBUTEURS

584 rue St-Paul Ouest. Montréal.

FADETTE.

Les “dépatriés 99

“Je meurs content, ô Jésus, maintenant 
que j'ai vu votre étendard élevé Jusqu’aux 
extrémités de la terre!” — (Paroles du P. 
Grollier expirant au fort (iood-Hope, cer­
cle polaire, le 21) mal 1(464....

Un humble grand religieux et un 
petit Père d’apparence frêle. Le 
premier doit être le supérieur du 
second... ensemble paternel et 
sympathique.

Tous deux, ils m’apportent un li­
vre .., Méfiance... méfiance !

Us me l’offrent — oh! si simple­
ment! Et pendant qu'ils m’expli­
quent, je feuillette...

C’est intitulé : AUX GLACES PO­
LAIRES. Indiens et Esquimaux, par 
le P. Duchaussois, oblat de Marie 
Immaculée.

Cela a 500 pages, caractères va­
riés, illustrations nombreuses. Ce 
livre se vend un peu partout : à 
Paris, 4, rue Antoinette; a Lyon, 39, 
quai Gailleton; à .Strasbourg, à 
Bruxelles, au Canada, 600 rue Cum­
berland, Ottawa, pour 7 fr. 50. 
chiffre raisonnable.

Tout de suite je suis pris par le 
texte, si pris que l'auteur, le frêle 
petit Père, me dit avec son sourire 
un peu triste :

Vous le lirez après... laissez-ouoi 
vous le parler...

C’était jour de catéchisme, on 
m’appelait un peu de tous le,s côtés; 
mais que refuser à un religieux qui 
arrive directement des glaces du 
pôle?

Et je le laissai tranquillement 
parler.

Le livre lui avait été demandé 
par Mgr Dontenwill, supérieur géné­
ral de la congrégation «les mission­
naires oblats de Marie Immaculée.

Il traite d’un apostolat de plus de 
soixante-dix ans, sous la latitude ex­
trême du monde habité, dans ces 
immensités arctiques situées au 
nord des Etats-Unis et du Canada, 
lesquelles, ayant Edmonton pour 
pivot, s'irradient, d’un côte vers la 
baie de Mackenzie dans l'océan 
Glacial, et, de l’autre, vers la pres­
qu'île de Boothia avec, nu centre, 
les deux immenses lacs de l’Ours et 
des Esclaves.

Ici, je l’interrompis.

Edmonton, je connais!...
D’abord, c’est la ville de mon 

grand patron dont c’est la fête au­
jourd’hui même.

Et puis, en 1890, alors qu’Eémon- 
ton était la dernière station posta­
le du inonde, nous avions, des amis 
et moi, envoyé aux missionnaires 
une pièce de vin chaud d’Espagne 
pour dire la messe. Cette pièce fut 
arrêtée à cet endroit par les mem­
bres protestants de la Royale Socié­
té de tempérance et .. .bue par euxl

Ce qui’, naturellement,"Wavait un 
peu vexé. Mais surtout je pensais 
que, tout de suite, vers le Nord, c’é­
tait, sans aucune ressource, le 
royaume de la solitude et du froid.

Le petit missionnaire leva alors 
les mains en signe de protestation.

— Décidément, les Français ne 
savent pas encore leur géogra­
phie !...

Pays de la solitude... ? Oui... A 
cette hase extrême du triangle de 
l’Amérique ,du Nord, les immensi­
tés sont sans limites... une âme 
par 250 kilomètres carrés.

Pays du froid? ohl certainement!
Mais aussi pays riche en fourru­

res splendides, en gisements de tou­
tes sortes; il y a. là-bas, d’inépuisa­
bles nappes de pétrole. Dans le lac 
de l’Ours, on pêche des poissons 
sans nombre... des truites invrai­
semblables, presque de grandeur 
d’homme... Vous verrez, d’ailleurs, 
les photographies.

— Et la population?
— Elle nous est sympathique... 

Nos compatriotes de jadis ont laissé 
là-bas de grands souvenirs qui sont 
p i venus jusque dans TAthabaska 
et même dans le Mackenzie.

Et le petit Père, une flamme subi­
te au fond des yeux, déclama pres- 
([uo une citation : Us s’étaient dé­
tachés de ces rivages de France 
qu'embaumait encore la foi du pé­
cheur normand, breton, vendéen... 
au temps

cela, Monsieur le ministre!
— Evidemment!

Et cela ne cessera que le jour 
où nous autres, qui avons fait la! 
guerre comme tous les Français,! 
nous pourrons rentrer en France 
avec les droits de tous les Français.

Je rapprochai encore ma chai­
se.

Et qu’a conclu le ministre!
—- Le ministre? il m’a regardé.. . 

nous nous sommes regardés...
— Mais enfin, qu’a-t-il dit?

Que voulez-vous qu’il dise! 
C’est un bon citoyen... et l’éviden­
ce triomphera chez nous un jour 
ou l’autre.

Le religieux alors se leva, il était 
fatigué, Sa fine petite figure reflé­
ta un instant tout son passé frigi­
de de courses et de labeur.

— Quand mon livre fut termi­
né, ajouta-t-il en se dirigeant vers 
la porte, j’étais là-bas, à Saint-Al­
bert, dans notre vieille maison du 
Nord-Ouest. Je suis allé le déposer 
sur les deux tombeaux qui se tou­
chent, de Mgr Grandin et du P. La- 
combe. Et là, à genoux, j’ai prié 
ces grands missionnaires du passé 
d’en disperser les pages parmi la 
jeunesse qui se passionne pour le 
sacrifice et le salut des âmes. Puis­
se mon pauvre livre les réjouir un 
peu dans l’éternité!

Lorsqu’il fut parti que la por­
te se fut refermée, je pensai que 
peut-être, pour ce cas exceptionnel, 
ce serait bien qu’un prêtre séculier 
français le remerciât, cet humble 
petit religieux, en l’aidant â réali­
ser .son plus cher désir... celui de 
semer à tous les vents ees pages 
alertes, toutes frémissantes d’amoui 
de son Dieu et de sa patrie.

Et e’est pourquoi, sans qu’il me 
l’ait demandé, j’écris ees quelques 
lignes, ..

Pierre l’Ermite,
“La Croix” Paris, 21 nov. 1921.

Où tous nos monuments et 

Portaient le liianr manteau de

toutes nos 
(croyances 
leur vlrgi- 

imte.

.. .Si des Français sérieux et bons, 
continua-t-il, allaient là-bas, ils 
pourraient, aux étincelles «pii res­
tent. rallumer tout un passé. Je l'ai

LES PÊCHERIES
CANADIENNES

Sill ROBERT BORDEN PREPARE­
RAIT LE TERRAIN POUR UN- 
NOUVEAU TRAITE FRANCO- 
AMERICAIN.
Halifax, 5 (S. P. C.). - Sir Ro­

bert Borden a discuté à Washington 
avec les autorités américaines la 
perspective d’un nouveau Irait»’' sur 
les pêcheries. Toutefois, étant don­
née la situation politique au Cana­
da, les pourparlers entamés par sir 
R, Borden ne sont nullement offi­
ciels, mais purement pour préparer 
le terrain à des négociations. La 
question a une certaine importance, 
du fait que, si le Canada doit en 
revenir au système de 1918, il sera

VENTE D’INVENTAIRE!
TOUT NOTRE MAGNIFIQUE STOCK DE

Chapeaux V elours
MAINTENANT OFFERT A

331% d'Escompte
Prix régulier SM.75 moins 3.1 1-3% — $3.15 ne!
Prix régulier .6.00 moins 33 1-3% —4.00 net 
Prix régulier .0.00 moins 33 1-3% 6.00 net 
Véritable velours autrichien, $12.00 moins 

33 1-3% 9.00 net.
grand choix de formes et de couleurs

Achetez directement du fabricant et économisez le profit 
de l’intermédiaire.

ED. MICHAUD
' Importateur et fabricant.

11. rue Bleury près Craig.

obligé de patrouiller les côtes pour 
garder ses pêcheries des dépréda­
tions des étrangers.

En 1918, les Etats-Unis et le Cana­
da ont adopté un accord temporaire 
qui a été proclamé par le président 
Wilson. Mais tiepuis quelques mois, 
le gouvernement américain a abro­
gé sa part de l’accord, pour ce qui 
regarde la réciprocité des privilè­
ges des ports et pour la protection 
des pêcheries de saumon «le la côte 
du Pacifique. I-e sou s-mi nisi r< des 
pêcheries tente actuellement de né­
gocier avec le département des 
Etats-Unis pour assurer la protec­
tion de ces pêcheries.

D'après l'accord de 1918. les dis­
positions suivantes avaient été sug­
gérées :

Que les vaisseaux de pèche de 
l'un ou l’autre pays peuvent entrer 
dans l'un ou l’autre pays en venant 

! de la haute mer et «in’iils peuvent 
j en sortir pour lu haute mer ou les 
| lieux dé pêché.
! Que les vaisseaux de pèche peu- 
! vent disposer des produits de leurs 
j pèetn-s et s’approvisionner de tout 
| ce qui leur est nécessaire, dans im- 
j cun îles ports «lu pays où ils vont 
i Que les vaisseaux de pèche peu- 
|vcnt être réparés, ainsi que 
agrès de pêche, dans aucun 
ports des deux pays,

Que les vaisseaux de pêche

leurs
des

p«m

Etrennes de Bon 
Goût

Aimez-vous quoique «“hose 
qu’on ne trouve pas, ailleurs, 
et à prix raisonnable?

Dentelles et Broderies a ia 
main.

Pochettes, Parures, Nappe­
rons Centres, Dessus de buf­
fet, Coussin?

Allez directement chez

RAOUL VENNAT
642. St-Denis Tél. Est 3065

vent préparer leur poisson, te saler, \ 
etc,, dans les eaux territoriales de 
chacun îles deux pays.

Que les vaisseaux de pêche 
vent expédier leurs mt 
«tans aucun des «leux pays.

Que les piVhcurs peuvent vendre 
leur pêche dans aucun «les ports de 
chaque pays.

pêche peu > 
itirchamfiscs ]

Quelques.unes de 
nos Occasions 
du Vendredi

Robes de Nuit pour Fil ettes
ROBES DE NUIT on bon coton blanc, modèles 

fermés ou boutonnant eu avant. («raniieurs 
6, 8 et 10 ans. l’rix du v« ndredi............. «ww

-Au deuxième.

Guêtres pour Enfants
GUETRES en drap noir, et en velours brun et 

noir, 9 et 12 boutons et 3 boucles au-dessus du ge­
nou. Pointures 6 à 10. Prix «lu ven­
dredi ..........................................................

Pointures 11 à 2. Prix du vendredi
1.35
1.65

PANTOUFLES
En (jundrillé écossais, bonnes semelles de cuir, 

lanière ;VIa cheville. En rouge, gris et fauve ’Tli 
Pointures 7 a 1. Prix «lu vendredi .. .. ^

Au ivz-< 1« -éluiUssée.

POELES
Fournaises tortue de tou­

tes sortes, avec ou sans 
grilles, dessus rond ou car­
ré, les unes avis' four. En­
viron 35 en tout. Vendredi, 
MOINS 25'v.

Poêle d’acier avec 1 ronds, 
grille Duplex et four de 18 
pouces. Prix OC
du vendredi

Poêle d’acier Maple Leaf, 
réchaud avec miroir, 1 
échantillons. Prix du ven-
dr ' 75.00

LA YEUSES
Lave uses hy «Iran 1 ique s

avec moteur Ideal, compté 
tes. Prix du 
vendredi .. 28.75

Laveuses électriques avec 
essoreuses. Prix du veiutrc-
d 94.50

—En bas.

VADROUILLES 
ET VERNIS

Vadrouilles Universal a 
l’huile de cèdre, triangulai­
res, huilées et renfermées 
dans des boites d«' foi- 
blanc, long manche, et une 
bouteille d’huile. Prix du
vendredi, les deux .95

Teinture-vernis. nuance 
acajou, boite une pinte. Prix
du vendredi .75

- En has.

ARTICLES D’ALI MI­
NIUM a fkEÏ CHACUN.

QUINCAILLERIE

95
Quantités limitées.

Séries de 3 casse- fhfj* 
roles à bec, la série

1 douzaine de cuillers à 
dessert et une douzaine «le
cuillers à thé pour .95

Caseroles droites, chau­
drons couverts, passoires, 
plats à poisson, poêles à fri­
re, cuvettes à main, séries 
de 3 moules à gâteaux. Prix 
du vendredi, cha- CJàET
«un.................... ■«70

Plateaux vernis, 50 en 
vente. Prix du ven- f|f" 
dredi, chacun » %r•«# 

Séries de 3 moules à gâ­
teaux-. ronds. Prix **» g 
du vendredi .. .. «OZ# 

Moules à muffins, à petits 
pâtés, à gâteaux éponge, 
grandeurs variées. Prix du 
vendredi .30

Miroirs pour salle île bain, 
cadre émaillé, glace biseau­
tée, ovales ou oblongs. Ven­
dredi .. .. MOITIE PRIX 

Sièges de bain, fini chêne. 
Vendredi .. MOITIE PRIX 

Porte-serviettes, nickelés, 
36 pouces de longueur, avec 
vis. Vendredi MOITIE PRIX 

Classe-monnaie vernis, 3
grandeurs. Prix 4 OC 
du vendredi .. A a am «Zp 

Hachoirs à viande, bonne 
ïrosseur, marque suédoise, 
40 en vente. Vendredi MOI 
TIE PltlX.

Rocheuses â oeufs, 1 trous 
hv«*c casserole. Prix 
du vendredi . . ..

—En bas
.40

LlMITBO

La plupart de ees dispositions 
avaient été adoptéi's. Les vaisseaux 
«te pêche américains jouissaient si»' 
tous les privilèges sauf de «-«'lui de 
vendre leur poisson dans les ports

s pa; 
ur et 
udici

qu
dans les 
ir raison «i'hun

di «tmils di 
les vaisseaux 

ne pouvaient 
mèricaliD

FEUILLETON DU "DEVOIR”

“L ES AMES FORTE
PAH

C. SAINT-GERMAIN

S”

(Suite) .
Quel malheur subit, pensait- { 

elle. Dimanche dernier, Mlles Pré- 
court étaient heureuse*, rlh's ri­
aient de mes gamineries Mlle Ma­
deleine chantait. Aujourd'hui, Mlle i 
Servanc est morte, ses soeurs SOIttl 
dans les larmes, et nous qui les m-j 
mons, nous sommes bien affligés ; 
aussi. Pourvu que Mlle Sabine ne j 
tombe pas malade de chagrin! Je lai 
trouve changée depuis l'hiver. Elle 
a maigri, pâli; un rien IMtttpri’v j 
donne. Aht i» vois tout en noir,*

décidément.
Germaine dressait vers le pla­

fond de la loge son nez retroussé, 
semblant jeter ainsi comme un défi 
ù la Providence.

Allons, bon, je perds la tète et 
je dis des bêtises â présent, conti- 
min-l-elle. Si Mlle Servane m'en­
tend du haut du ciel où elle ne peut 
manquer d'être entrée tout droit, 
elle si pieuse et si parfaite, elle ue 
m’approuve pas, c’est sûr. Mais 
aussi, c’est plus fort «tue moi, Je me 
révolte «plan»! Je vols îles braves 
gens dans la peine. Ah! mes amis 
ont beau faire, le ne s«'rat i»»nais

une sainte: tons les sermons du' 
monde n’y feront rien.

XVI i
Madeleine et Sabins' avalent veillé 

imite la nuit près du lit où Serva­
ne dormait s«xn dernier sommeil. ;

Dès les premières heures du jour, 
Mme Landry revenait près d’elles 
et oMenatt do Sabine que la Jeune 
fille prit un peu de repos.

De santé plus robuste, de volonté 
plus énergique que sa soeur, Made­
leine résistait à la douleur et à la 
fatigue. Elle s'inquiétait pourtant 
au suj« t de tant d’obligations péni­
bles auxquelles oîle devait penser, 
dont il fallait s’«>ccnpcr en un si 
triste moment : .son courage ne sup­
pléerait pas à son Inexpérience en 
presence des formalités nécessai­
res qui accompagnent et suivent U 
mort. A qui recourir?

Mme Landry vint à son aide. Son 
fils était prêt a rendre tous les s««r- 
vices. à se charger de* différente» 
démarches. Très simplement, Fran­
çois vint se mettre à la disposition i 
«h' ses voisine»,

L’était la première fois qu’il fran-l 
chissnlt ee seuil, qu’il pénétrait 
dans ce logis où sa suprême ambi­
tion, depuis longtemps, était d’être 
accueilli «n and.

kn tn^rr t’avntt introduit dans la

petite salle à manger qui servait J 
«i’atelier aux deux ouvrières, et où ■ 
Madeleine n’avait pas tardé à le re* i 
joindre.

En tout autre moment, l’émotion | 
de se trouver en tête à tète avec la 
jeune fille lui aurait enlevé son as­
surance, «a présence d’esprit. Mats 
la gravité di-s circonstance», te 
sentiment «pie son concours et ses 
conseils étaient acceptés, attendus 
par elle, l’idée que pour elle il al­
lait travailler, agir, lui nomlaient la 
pleine possession de soi. Il voyait 
avec netteté ce «pi’il «levait faire et 
l’exposait avec précision.

Pour Madeleine, Landry, si <ie- 
voué qu’tl fût, n’était qu’un obli­
geant voisin; il demeurait un êtraii 
ger. et devant lui, elle se gardait de 
toute manifestation extérieurs' de 
sa souffrance. Elle avait toujours 
eu horreur <!»‘ se donner en specta­
cle, de quelque nature «pie fût sou 
émotion, joie ou peine, et en pré­
sence d'inconnu» ou d'indifférents, 
elle trouvait toujours la force de se 
Contenir.

Mais François, tout pénétre qu'il 
lût du triste sujet <ptl l’amenait 
prés «te Madeleine, n'en subissait 
pas moins le charme de celte chère 
presence. 11 avait tant désiré 1» 
jour mi II pourrait *e rapprocher 
de relie «tu’il aioiatt tnt uarler

plus intimement et surtout fai-'lire en lui. si- laRscr aimer, aimer, Je n* 
re quelque «’hose pour elle! Son'aussi 1 j sieur: nui
amour, son admiration grandit- Ils étaient en far< l’un b l’an- posséd* « 
salent à voir cette forte volonté tre. séparés par la taille où se trou

aucune idé«\ moi:
tro chère Servait

fcc U on unissait ces trois soe 
dont l’unique raison d'exlsti

l'institutrice lew élans et les h"i- 
dresscs d'un r«M,ur épris «l'idéal, 
accessible aux émotions le» plus 
«htuces, heureux de se donner a 
qui avait su conquérir son amitié 
ou sa ssiiipatbie. L'intérêt, la solli- 
eitinir de Madeleine «mvçr.x la pe­
tite modiste, tout ce qu’il connais­
sait ou devinait «te sa vie lui en 
donnaient la preuve.

Que de fuis n’avait-ii pas enten­
du «le, la bouche même «le Gerni it - 
ne l'éloge enthousiaste «le lu jrun<' 
fille; et res paroles, naïve exprès 
sion «le la vérité, se gravaient ù ja­
mais dans l’esprit «le François. 
Souvent encore, dans l'obscurité «l«i

voisin*'

tre, séparés par• la U
vaie nt encore « tispo-
turc s do travail des
Sur un<* chaisr toll!
l’ouïmw dr 

dans %vs
Serva 
,,11* 1C Ouf1

doig ts aftilrs, (
pus 1
■ j Ma

tes larnirs lu ;gagne
eetti* couture i narhi
lait rhumtilc tiftehe
vin (OuruRf1 pa tient
va it vuincre.

M a is il fa 11 ai t fair
«ret s, aux tristi■s pei

sait.
'A\

une
'lsl\ 41 f ill «* ■
liasse de |l»"Pici

panni lesquels F ram

quel«lues pièce s qu’l
aires.
NOUS pOSM' dons

disa it l’Institut rice,
famlllle où semt in
«eut s. Sabine « t moi
«pie notre aoeur rep

Avez vous quel
frai<- que CC «Il;slr e
nu* François, non
car Il ignmvlit qu
être les ress< Hirrc
fills s qui trnvaillaii
et v ivaient trè<i si m |

e» I«'s four 
eux ouvrier 
près «le

a la vu»

piatrc mille 
rente fraiu 
Ne pcut-0

JUs

dai

fa Mu «h

s une banque .’ < < lu suffira 
lent. j« pense?
L’est plus «Ill'll 

selle, «pioique je ne puisse pas 
s emuiccr le chiffre exact: mais 
«■ saurai bientôt et nous opérc- 
s la conversion «te vos valeur' 
jii'à la corn urrence de la so u- 
nécessaire.

cm<

li, nous «lé it
près d'eux. ' mains la preuve, étidftlt les derulè- 

idcc des es dcsrcfnlank's d'une fatnilh'an» 
liera? insi- torrathjur; ruinée*, elles avalent 
hesitation, «lù quitter le domaine dont elle» 
pouvaient portaient le nom. pour venir à Pi*

jeuin gagner le
(a suivra»

__________
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LA MATINÉE 
À LA BOURSE

LE MARCHE 
DES VIVRES

UNE FORTE DIMINUTION DANS 
LE PRIX DES OEUFS ET DU 
BEURRE. LES OEUFS STRIC­
TEMENT FRAIS A 05 SOUS.
Les arrivages Je beurre se sont 

Habits, hier, à 215 colis, compara- 
tivement à 253 colis, le mercredi 
précédent et à 222 colis, le jour 
correspondant Pan dernier. Une di­
minution d’un à deux sous la livre 
s’est produite dans les prix de gros.

Les arrivages de fromage ont été, 
hier de 432 bottes; ils avaient été 
tie 137 boites, le même jour la se­
maine dernière et de 39 boites le 
jour correspondant l’an dernier.

11 est arrivé, hier, 859 caisses 
d'oeufs; il en était arrivé l.'lfili eais- 
ses, le même jour la semaine der­
nière et 241 caisses, le jour corres­
pondant en 1920. Le prix des oeufs 
strictement frais est tombé de 15 
sous la douzaine. Il y a une diminu­
tion de deux sous la douzaine pour 
tes autres qualités.

LES PRIX DU GROS 
FARINE

Nouvelle récolte: y
première qualité, le barii . $7.50 
2ième qualité, le baril . . . $7.00 

Forte à boulanger, le baril $ti.80
OEUFS

(Les prix des oeufs, du bez'.rre, 
du fromage et du saindoux sont 
fournis par la maison J.-A. Vail- 
lancourt, liée. 018, rue Saint-Paul).

LES VIANDES FUMEES
Les jambons de 8 à 12 livres fon' 

25s., le jambon à déjeuner fait de 20 
à 28s.

LES POMMES DE TERRE
Très peu d’arrivages.
Les pommes ue tene blanches du 

Uuéoee se vendent actuellement 
SI.25 le sac de 80 livres et $1.50 
le sac de 90 livres, livrés. Pris 
au magasin il y a une dimini tion 
de cinq sous lé sac. On offre des 

in re . imgts de Plie du
Prince-Edouard à $1.50 le sac de 
90 livres et des pommes de terre 
blanches de la même province à 
$1.75.

u.e pris de gros des pommes rte 
hrre nous est fourni par la mai- 
■'t.n A. Lalonde.)

L’assemblée annuelle 
de la Wayagamack

L'assemblée générale annuelle 
des actionnaires de la Wayagamack 
Pulp and Paper Company, Limited, 
nura lieu, le jeudi, 14 février, à I h. 
de l’après-midi, au bureau principal 
de la compagnie, aux Tpds-Riviè­
res. Les procurations sont faites aux 
noms de MM. Whitehead, président

t Jâmes-W, Pyke, vice-président.

Quatre pour cent
sur l’épargne

Toronto. 5. — La (.'entrai Canada 
Loan and Savings Company, de cet­
te ville, a publié un avis qu'a par­
tir du premier janvier, le taux d’in­
térêt sur les épargnes qui lui se­
raient confiées serait élevé à 4 p.

par année.
• " ------Les obligations

ontariennes
I oronto, 5. La maison Jarvis 

and C.o„ représentant un syndicat 
de vingt ou vingt et un membres, 
la plupart des maisons financières 
américaines, s'es» fait adjuger Té- 
mission d’obligations, 15 ans, 5Ç p. 
i\. de l'Ontario. Le prix es! de 101.- 
4537. Quatre autres soumissions 
avaient été faites.

L’achat de l’hôtel
Windsor

T.p Montreal Trust émet actuelle­
ment des chèques pour payer les ac­
tions de Thôtel Windsor, dont M. 
Donat Raymond vient do se porter 
acquéreur. On sait que celui-ci 
s est assuré le contrôle de la com­
pagnie en achetant 10,00(1 des 15,000 
•otions du capital, au prix de S125 
Faction* M. Raymond a donc a 
payer une somme de $1,250,000,

iw • — 4m-

Exemption de taxes à 
la Dominion Textile

Kingston, 5. — Lundi dernier les 
contribuables de Kingston ont ap­
prouvé un règlement qui accorde 
une exemption de luxes pour une 
HTiode de dix ans à la Dominion 
l’cxlile Company.

------------’ # —■ ...........
Le Porto-Rico Railway

Les reeetles brûles, pour novem­
bre, du Porlo-Ricn Hiiihvny, ont été 
le $R>9,278. une diminution de $12.- 
143 ou de 10.0 p. c. en comparaison 
«ver novembre 1920. las recettes 
icttes ont été de $36,849, une di­
minution de #21,007 ou de 37 p. c. 
Pour lés oner mois, les roeeltes 
nettes ont été de #451,412. une «lilt'i- 
uitioti de $67,701 ou de 13 p. e.

Les faillites en
Angleterre

Loti dre , 5. — On vient de faire 
le relevé des faillites, dans le nord 
le l’Angleterre, au cours de l’année 
1921. Dans le district de Manches­
ter, il y a eu 24.1 faillites, au cours

de Tannée dernière, comparative-» 
ment à 95 en 1920. 11 y a une forte I 
proportion de grosses faillites. Les 
déficits de 1, 20,000 à L 50,000 ont ! 
été communs.

Réduction de salaires UNE SEANCE DEPOURVUE D’IN­
TERET —ACTIVITE THES RES­
TREINTE ET AUCUN STOCK EN 
VEDETTE.

New-York, 5.—Un bureau d'arbitrage, 
qui avait été formé il y a quelque temps, 
vient de décider de réduire de 20 p. e. les
salaires d'environ 10,000 journaliers dans: ...les fabriques des principales compagnies de , de particulièrement reinar-
papier indépendantes aux Etats-Unis et I <fu’,li^e (s ^ produR, ce matin, sur 
au Canada. D'après cette décision les 'bbice. L activité a été très 
salaires sont réduits de H sous de l’heure, que, conque. ! a- déplacement total a

$500 DE RECOMPENSE
Seront payés à quiconque lournira la preuve nécessaire à l'ar­
restation et amènera à la condamnation de toute personne cou­
pable d’avoir cambriolé un magasin de la Commission des li­
queurs.

Une Somme Additionnelle de $200
sera payée à tout citoyen ou tout agent de police appréhendant 
un cambrioleur sur le fait.
Les renseignements communiqués et l’identité des personnes 
ne seront pas dévoilés. S'ADRESSER AU

Brigadier-Général E. de B. PANET,
3, rue Notre-Dame est, Montréal.

Strictement frais................ .. .. 65s.
Choisis .................................. ----- 49s
N'o 1 ......................................... . . . 43s.
Craqués ................................. . . 10s.

BEURRE
Pasteurisé ............................. ----- 38s.
Premier choix ..................... ----- 38 s.
Deuxième choix ................ .. .. 35s.

En D'ne d'une livre: !
Pasteurisé ............................. .. . . 39s.
Premier elioix ..................... . . . . 39s.
De ehoix ................................ . .. . 36s.

FROMAGE
l 'ort ...........................................
Doux.......................................
Oka........................................... .. 38s.

Les nouveaux salaires seront de 32 s. de 
Theurc ou de 92.50 par jour; ils seront en 
vigueur du 9 janvier au premier mai 1922. 
Il n’y a pas de réduction dans les salaires 
des ouvriers expérimentés. Ceux-ci reçoi­
vent 54 sous de Theure ou plus.

Nouvelles de Wall Street
Les directeurs de la Gertija' Motors Ccrr- 

ftorntivn ont. décidé de ne pas payer le 
dividende trimestriel de 25 cents par ac­
tion, sur le stock commun. Ce dividende 
est dû actuellement. Les directeurs ont 
cependant autorisé k* paiement du divi­
dende trimestriel de $1.50 sur le stock de 
préférence, de $1.50 sur les obligations, ti 
J), e, et de $1.7o sur les obligations, 7 p. e. 
I/C tout est payable le premier février aux 
inscrits le 14 janvier.

Le Tobacto Products a repris son divi­
dende en argent de p, c. sur le stock 
commun.

Ij'Atlnnlic Refining Co., a déclaré «on 
dividende trimestriel régulier de $1.75 sur 
le stock de préférence, payable le premier 
février aux inscrits du 10 janvier.

On estime que la liquidation de Chicago 
causée pur les récents développements, va 
maintenant aller en décroissant.

La Banque des
Marchands déclare

un dividende

été de 2,281 actions, dont 385 de 
Montreal Power, 200 d’Abitibi, 140 
d'Atlanlic Sugar et 125 de General 
Electric.

Le Montreal Power a fait 88 et 
88 1-8. L'Abitibi était en baisse d'un 
huitième de point. Le General Elec­
tric et Je Dominion Glass ont été les 
deux valeurs les plus lourdes. Elles 
ont perdu chacun un point. L'At- 
lantic Sugar était légèrement en 
hausse» à 27. Le Dominion Bridge 
a repris un point depuis hier.

A New-York, la prime sur le dol­
lar canadien oseille entre 5 et 6. Le 
franc français fait à Montréal, .0848 
el à New-York, .0797. La livre ster­
ling fait U New-York $4.17 5-8 et à 
Montréal $4.44.

OPERATIONS DE LA MATINEE 
•la maison Le

[TONIQUE — APERITIF — DIGESTIF 
DELICIEUX AU GOUT

Inettimable contre : Anémie. Kaibletae, Convalescence 
Chez tous les phermaciens et épiciers.

i J. BOURDOU, Pharmacion de 1ère Classe-CETTE, France

-U à 146, 25 à 146%, 50 à

Les directeurs de la banque des Mar­
chands ont déclaré un dividende de 1 p.-
c., payable le premier février aux action­
naires inscrits le 14 janvier.

Bourse de Paris du 
4 janvier 1922

(Communiqué par Geoffrion et 
Cie.)
Rente 4 p. c. 1918 Fis:
Rente 6 p. c. 1920 
Crédit National 1919 
Crédit National 1920
Ville de Paris 1919 

F’ranro-cana-

08.05
94.

468.
469. 
398.

(Cours fournis par 
. «Baubien et Cie.)
Transactions de 10 h. i* 11 h. 30 a.m. 
Steel of Canada—40 à 39.
Nat. lire»crics—fit) à 53. 90 U 54%. 
Abitibi—75 l« :»%. 25 à 30%, 1(K) à 30%
A. Sugar-10 a 90 à 21V%, 15 0 20%, 

, à 27. 25 A 27.
Brazilian—100 A 28.
B. K. 2n pfd. 10 à 23.
Hroiliptnn—10 & 20%.
Car pfd.—50 à 47.
Doni. Cilass.—25 à 37.
SS. pf. -25 à 43%, 110 à 43.
1 >om, Textile—8 à 135%, 10 à 135.
I,ynll—00 k 33.
M. Power-—145 à 88 25 à 88.
Span, pf.—25 à 08%, 15 à 69%, 25 à 69%. 10 

il 104%.
Mont. Trams- 

146%.
Illinois—25 à 25%.
Dom. Bridge—25 4 58%, 10 à 58%. 
Winnipeg—25 h 33%.
Penman—25 5 99.
Car coin.—26 5 18%.
(ien. Electric—102 h 94 

5 à 94.
Cernent pfd.—8 à 90.
Quebec—5 A 23%, 50 à 23%,
Transactions de 11 h. 30 à 42 h. 30.
Nat, Breweries -5 5 54%, 25 A 55.
A. Sugar—25 8 27.
Detroit—6 0 70.
M. Power—25 8 88 1-3, 40 à 88. 2,
Mont. Trams.—50 à 146%.
Cernent pfd.—lo à 90.
Illinois pfd.—35 A 73.
Textile—50 à 135.
Debentures—Mont. Tram. 13700 à 70. 
Banques—Royal, 84 h 200; Montréal, 

à 217. 49 ti 216; Molson. 19 à 169.
Obligations—Textile A, 2000 g 98; Ce- 

dnrs Rapids, 1709 il 95; Quebec Rv 1000 
à 06%, 3400 ô 66, 1000 & 66%.

1922 1991
Toronto. .$99,477,306 $100.209“,003
Halifax . . 3,381,681 4,551.178
Sherbrooke 977,849 1.167,124
Ottawa . . 6,908,423 13,484,676
Kitchener. 1,057,777

Cotations hors-liste

94%, 15 à 94, 3 à 94%,

à 88.

13

Crédit Foncier
dieu 1,615.

Suez 5,999.
Cie Glc Transatlantique 206.
Chemin de fer de Paris à Lyon 

et 5 la Méditerranée 811.
Chemin de fer du Nord 910.
Thomson-Houston 890.
Chemin de fer d'Orléans 767.
F'ives-Lille 1,475.
Longwy 1,132.
Pennurroya 925.
Fourrières 316.
Vicoignc, Nocux et Drocourt 425. 
Chino Copper 335.
Utah Copper 800.
Shell Transport 242.

nplds,
2400

Cours du change

Royal Dutch 18,700,

Co&c <fc 
et Oie.

Ouv 
MAIS

LES_ GRAINS
lu mat son Bryant, Isard

CHICAGO 
Haut Bas 11.45a.m.

Mni . . . 53 U: H V* %
Juil . . . 54 \ 55 54’% 55

AVOINE
Mai . . . 38 *% %
Juil . . . 38 L, 39 G,

J?O
C

ce 39 ri
BLE—

Mai . . . ltl'/S 112' , 111% 112ri
.lui] . , . 101 % 

WINNIPEG
1008, toi %

AVOINE—
Mai . . . 44 % riJuil . , . 44 %

BEL —
Mai . . . 109 8; 10844 109
Juil . . . 107 107%, 106% 107 ri" ---------- ■------- ----- -

Ville de Soissons-France

îï
I<cs dernière* dépêche* nous annoncent 

un l’emprunt rnimdirn de la ville île 
Iisnons, France, a été ratifié par le parle­

ment de la République française 
S'* obligation* seront bien têt offerte* 

au publie, et leur produit servira à l’achat 
de matériaux de construction destinés t\ la 
reconstruction île la ville de Soissons 11 
en résultera donc un essor considérable 
IwHir le commeree d'exportation générale, 
et tout particulièrement pouree qui a trait 
nu Ixus de sciage, ferronnerie, etc.

Ij» République française, c’est-è-dire, la 
F ranci', se porte garante de se* obligation* 
en capital et intérêt, au moyen d'annuités 
déposée* par T Etat dans les voûte* de la 
banque de Montréal et do la banque Pro­
vinciale du Canada Cet emprunt étant 
de 1 or canadien, le capital et- Tintérét 
étant, payables A toute* 1rs succursale* de 
la banque de Montréal et de la banque 
Provinciale du (ntiadn. Cependant., il est 
aussi stipulé que les porteur* de déhen- 
turv* tau liront réclamer le paiement du 
capital et de l'intérêt au pair, soit A la 
banque de Montréal i\ Paris, France, ou 
encore A l/ondrcs, Angleterre, aux bureaux 
de la banque de Montréal et de la Lloyd* 
Hnuk Aux FfntJ-Vnili, li* pfiiumcnts îm*- 
font faits à New-York et A Boston, cher 
les rorrr*)sondant* de la banque l’rovif 
cinle du Canada : la National Hank of 
( ommeree A New-York et la "Nation 
Snnwtnut Rank" A Boston

(Compvtnic'.é )

Cours moyens à New-York, 
l-ondres. (livre sterling) .. $4.18
Paris, (franc) .......................... 0.0795
Bruxelles, (franc) ................. 0.0757
Genève, (franc) ..................... 0.1929
Berlin, (mark) ........................ 0.0050
Vienne, (couronne) ............. 0.0005
Rome, (lire) ............................ 0.0425

Cours moyens à Montréal.
New-York .............................. .’>•%%
Londres .................................. $4.42
Paris ........................................ 0.0844
Bruxelles ................................ 0.0806
Genève .................................. 0.2060
Berlin ...................................... 0.0057
Vienne .................................... 0.0006
Rome ...................................... 0.0460

----------------- «----------------- -

La livre sterling
Cours <Iu change sterling à New- 

York et à Montréal :
Livre sterling à New-York:
Pajrier à 60 jours, 415; 437.
Papier A demande, 419; 441.
Par câble sous-nvarih, 419,50: 

441.50.
Cours du change new-yorkais à 

Londres: 5 1-2.
I-c franc, 801; 839.
Taux d'escompte à Londres 3 3-4 i
Taux d’escompte û la Banque 

d Angleterre, 5.

EMPRUNT DU GOUVERNEMENT 
DU CANADA.

Tableau des cours fournis par L. G. Beau- 
bien et Cie. agents de change, 50, Notre- 
Dame ouest, Montréal. Prix sujets à in­
térêt couru.
Eché- Dit. Cote Ventes
mice Offre Dem. De 16 h. à 11 h. 36 a.m.
Exempts de l’impôt Intérêt 5% p.c.
1925 96.60
1491 96.05
1937»
Kxempts de l’impôt Intérêt 5% p.c.
1922 99.30
1923 2000 à 99.25
1927 160.66 11 1100 à 100
1933 101.60 101.40 100 à 101.35, 25000 à 

101.50.
1937 104.00 103.60 3000 a 103.80.
Sujets à l’impôt Intérêt 5% p.c.1921
193 4 98.60 7000 A 98.75, 17000 il 98.80.

9000 à 98.75. 1000 à 98.8,
.i-, „ «000 i. 98.75, 10000 à 98.75

Payable en fonds A New-York.

A Walï Street
New-York (10 h .30). — En ou­

verture, ce matin, à Wall Street, les 
principaux stocks subissaient la 
pression de mouvements très diffé­
rents. Le dividende passé sur le 
stock commun du General Motors a 
fait toucher à cette valeur un nou­
veau bas. Les autres moteurs et 
leurs subsidiaires étaient plus fai­
bles. Les sucres ont perdu une par­
tie de leur avance d’hier; les maté­
riels et les huiles étrangères étaient 
faibles. Le Baldwin et le Mexican 
Petroleum ont réagi d’un point. 
L United Fruit. l’Union Bag, le Ca­
lifornia Petroleum de préférence et 
le National Cloak and Suit de préfé­
rence ont réalisé, des gains d’un 
point à deux points et demi. Les 
premières cotes d<“s changes étran­
gers étaient plus basses. Le mark 
allemand était particulièrement 
lourd.

Echéance 
déc. 1925 
oct. 1931 
sept. 1937

Prix Rendement

dée
nov.
dée.
nov.
dée.
nov.
nov.

1922
1923 

1927
1933 
1937
1924

1934

96.75
96.75 

100.50
OO.âlb
99.25

100.00
101.60
104.00

98.45
98.75

5.92
5.43
4.98
6.02
5.90
5.50
5.33
5.13
6.08

64

venté», M> « 2.
démunit*, 78%;

( otnttnn» hors iUtr, 1* 5 janvier 1922 — 
fournie* par I, G. tleaublen et CI*.

Mont, Tram and Power Demande. 13% ; 
offre. 13%; vente». 35 A 13%. 73 A 1,3% "j

Nnp P— offre, 2;
Winnipeg Klectrlr pf,t: 

offre, 78; vente». 75 A 78%.
Pr.ntrnar Rrewerle»; demande, 61.
New Rlordtm ardtn.t demande. .73.

^ >«"1% niorrinn i»r(v,
^Whnlfn Pulp prlv. ;
Pryden P«|p 
Argonaut fèod 
ttotllnger Gold 
t-nurentide Power73.
Culm Canadian Sugar: demande.'

Banque d’Angleterre
Londres, 5. — Le rapport hebdo­

madaire de la Banque d’Angleter­
re indique les changement sui­
vants:
Réserve totale, aug.......... 1,831,000
Circulation, dim ................... 825,000
Espèces, aug .............................. 5,581
Autres garanties, aug... 36,855,000
Autres dépôts, aug........... 68,372,000
Dépôts du publie, aug . .. 1,061,000 
Billets en réserve, aug. ... 826,000 
Garanties du gouv. aug. 31,790,000

La proportion de la réserve de 
la Banque à son passif est cette se­
maine je 11.04 p.e..; elle était la se­
maine dernière de 16.11 p.c. Le taux 
d'escompte est de 5 p. c.

Le prix du lait
Ottawa, 5. -— Maintenant que le 

premier janvier est passé sans que 
le prix du lait ait subi d'augmenta­
tion, on en conclut que celui-ci de­
meurera le même pendant tout le 
cours du présent hiver, soit à onze 
sous la pinte.

Ce prix de onze sous la pinte est 
inférieur de quatre sous â celui de 
Tan dernier à pareille époque; il 
est aussi considéré Inférieur â ce­
lui demandé encore actuellement 
dans la plupart des villes du Cana­
da.

EMPRUNT

D u pu i s
Frères,

Limité*

8%
Renseignements complets 

sur demande.

Crédit National
LIMITEE

Chambre 715, Edifice Dominion 
Express

145, rue St-Jacques
MONTREAL. Téléphone : Main SIM

Cour SuosrhureProvince de Québec,
District de Montréal.
No 60».

J OS PH DUMONT, de 1» cité de Montréal, 
demandeur, contre LEE KONG, défendeur, 
du même endroit.

Le 14ême jour de janvier 1922, à un# 
heure de l'après-midi, nu domicile et place 
d’affaires dudit défendeur, au no 581, rue 
('.Ilford, en In cité de Montréal, seront ven­
dus par autorité de Justice les bien» et ef­
fets dudit défendeur saisi» en cette cause, 
consistant en effets de buanderie. 
Conditions: ARGENT COMPTANT.
Montréal, 4 janvier 1922.

GUSTAVE BEAUCHAMP, H.C.S.

Vente par autorité
de justice

Licitation volontaire
Sera adjugé nu plus haut enchérisseur le j 
vendredi vingtième jour de Janvier pro- ■ 
chain 1922, & 10 heures de Pavant-mldl au 
bureau du notaire soussigné, 303, édifice 
du Montreal Traat, 11 Pince d'Armes, en la 
cité de Montréal, eet Immeuble cl-nprês dé­
crit étant actuellement la propriété du fli* 
mineur, Armine John Kerry, né du ma­
riage de John George Gale Kerry avec feu 
Dame Amabel Henrietta Oisbrowe Moun­
tain, savoir: Un emplacement formé d'une I 
partie de la subdivision du lot numéro . 
huit de In sulxllvision officielle du lot nu- | 
méro quarante-sept (pt. 47-8) aux plan et ! 
livre de renvoi officiels du quartier St- \ 
Ijuir-nt en ladite cité de Montréal; et d'une | 
partie du lot numéro quarante-sle aux i 
plan et livre de renvoi officiels dudit quar­
tier St-Lnurent, formant en tout soixante 
pieds de largeur en avant et en arriére par 
cinquante pieds de profondeur; borné en 
front par fa rue Hutchison, en arrière par 
les mitres parties desdits lots nos 47-8 et 
46. qui constituent une ruelle de douze 
Pieds de largeur conduisant A ladite rue 
Hutchison et nu sud-est par le lot no 47-7| 
sur lequel emplacement est construite une 
maison h appartements connue sous le nom 
<» appartements Lefrny, avec droit d’usage 
de ladite ruelle au nord-ouest de Plmmcu- hle.

Pour conditions de vente, s'adresser ou 
bureau de R. H. BRIDGMAN, notaire, com­missaire. ’
Montréal, S janvier -1922.

UGHTHALL A BRIDGMAN, 
Notaires, 

11, Place d’Armes.

drmaudejl; 
demand

ente»,
87 ; ventes, ,

demand*. 731 offre.

Les valeurs caik»»diennes 
à Londres

Uomlrw, 5. — Les voleur» cnn.v 
(IlrniHTs «ilvnntex étaient sntérx ce

-1 U. ni fs'2. : l’aririqtH» Ginu*i.|dipti, 142 Brazilian Traction, 30 3-4; 
j i Lunndian (ienenri Electric. 106 1-4’ 
1*1 ! 5leunivhip Voting Trust, 13;

Dominion 
116 1-2

Stool.

Le Winnipeg
Electric Railway

\\ uiiiqx g. .V —Le maire farnril, don» 
lo diMxnin qu'il g protuincé 5 l'inaugurn- 
imn du nouveau ninseil, n dit que relui-ri 
devrait prendre immédiatenirnt en con­
sidération le problème du It'iaaipeç Fier- 
trie Rnditay. La question se pose de sa­
vor si la ville doit se |*irter acquéreur dtt 
réseau en 1927

M. Purnell a suggéré que le eoneeil 
“cowtdêîp favorablement" 1* question de 
1h municipalisation de* mie* de transports 
dans la ville. 11 dit que le problème posé 
it In ronipagnié pour ses extension* et .«e* 
amélioration*, est rendu plus difficile si­
non ini|to**thle A résoudre, par suite de 
l'incertitude quant A l'avenir ("est pour 
faire dwpflrstfrc rette incertitude que le 
maire veuf que le eonseil prenne une déci­
sion prompte.

tfl I ru
Shawinlgun,

L«» compensations
Popr In vh nul ne terminée, autour- 

<1 mil, 'tes compensation» bancaires 
a Montrea', indiquent one diminu­
tion d tin peu plus de $l5.t)00,0(H) ou 
de 11,4 p. e., en Comparaison avec 
lu semaine correspondante, l'an der-, 
nis-r. Voie! les chiffres pour la se 
tttnlnc dernière et pour la semaine 
eorrespondante depuis deux ans-
•jja.......................... IM 7.917.753

JMI....................................133.097.888
1920 ................................... 168.240.896

LES BANQUES CANADIENNES
Void le 

res. de In 
d’hui, dan 
(tiennes, L 
avec ta 
Fan (ternit

i compensations bancal* ! tes, et dériarè que l'une «
cmntne teiTiilnr»-. nitjmir- 1 uotiv ait é lie m ter à dix i
« ipictqiM’s villes eana-11 nille plci 1» et 1:a se■coude i
i comparaison esi établi» i| ars. l.’é|mirth 1 nmge v
semaine corrosponilanle, ente, nuiis ri tdnrtte N
r : |çs obis ordin airrs.

AUCUNE PREUVE
DE FRAUDE

LE JUGE LOGIE DECLARF QUE 
LE GOUVERNEMENT ONTA­
RIEN N'A RIEN PROUVE CON­
TRE LA ‘‘SHEVLIN-CLABKE CO"

Fort Fran'’es, Ont. 5. — (S.P.C.)
Le juge Logic a déclaré, hier 

matin, à rouverture de lu Cour, que 
la couronne n’avalt pas prouvé que 
la Shevfin-Clarke Go., eut fraudé 
le gouvernement dans l’achat de la 
limite à bois Quetieo, el que les ex­
périences tentées dans l'incendie 
de» broussailles fussent un truc de* 
tine à cacher l'achat.

De son côté la défense a produit 
des témoins pour s’exonérer. Qua­
tre témoins seulement ont été en­
tendus. trois prospecteurs et un 
propriétaire de moulin. Tou* ont l 
déclaré qu'un homme sensé ne ' 
donnerait pas plus que dix dollars ! 
pour l’éplnelte Idanehc d'Ontario! 
étant donné que un arbre sur trois, i 
est attaque de maladie.

Le jugi- s'est opposé A la deman­
de de la defense de faire témoigner , 
M. Howard Ferguson relativement | 
à l’expérience (entée sur les feux ! 
des broussailles, et a déclaré que ' 
ce témoignage allongerait inutile-1 
ment l'enquête.

Abraham Roland a été te premier 
témoin pour la défense. Il est cm- 
nloyé par ta J. R. Booth Lumber 
Co. Il a donné des renseignements 
sur te emit d'exploitation des limi­

tes limites 
dollars du J 
il huit dot ] 
est excel-1 
anche est j

M. Lincoln Mooney, mesureur !i- 
cencier depuis vingt ans et pros- 
pocteur depuis six ans pour le gou­
vernement Ontarien a raconté 
qu’en compagnie du major Webs­
ter, il a examiné, les deux limites 
en question. Il est de l’avis de M. 
Roland. Le major Webster a répé­
té les mêmes déclarations que les 
témoins précédents.

L'enquête se continue.

Sentence commuée
Ottawa. 5. — (SJ’.C.) — Joseph 

John B out ledge, qui avait été con- 
damné à être pendu pour avoir tué 
sa femme et quatre de ses enfants, 
à ta suite d'une sentence prononcée 
il lied Dcor, Alberta, par le Juge 
Hyndmnn, le 21 septeawbre, n obtenu 
une commutation.

La sentence de mort a été chan­
gée en une sentence d’emprisonne­
ment à vie. On a fait examiner l'état 
mental du condamné par des aliénis­
tes. L’exécution devait avoir Heu le 
Il janvier, Le gouverneur en con­
seil a approuvé la commutation, 
hier.

------------- d---------------

Usines ouvertes
Les usines Angus, fermées depuis 

la mi-décembre, ont repris le travail 
hier, avec les mêmes équipés d'em­
ployés qu'avant la fermeture.

Aucun employé supplémentaire no 
sera tnulcfois embauché et la se­
maine de travail sera tie quatre 
jours Comme auparavant.

Gare incendiée
Toronto, 5 (S.P.tt.) — La gare] 

du Canadien Pacifique A Islington, 
petit village situé juste d l'ouest tie | 
Toronto, a été détruite par le feu 
à minuit. I,'édifice avait été érigé: 
il y a un an. On ignore l’origine ■ 
de l'incendie.

AVIS
Xos bureaux et magasins 

seront fermés à partir de 
jeudi soir, le 5 janvier, jus- 
rju à lundi matin le 9 janvier.

L. CHAPUT, FILS & CIE, Limitée
Epiciers en Gros, Importateurs et Manufacturiers 

MONTREAL

Maintenant le 
nettoyage d’après-Noel!

îîtnntnïlff1 .les.fètes passées et que les enfants 
retournent a lecole, vous commencez à vous rendre
compte que ce serait le meilleur moment de faire nettoyer 
completment la maison.
Les tapis, les draperies et les rideaux de fenêtres devraient rece- 

k* premiers soins. Rassemblez-les tous, puis téléphonez 
pour faire venir un fourgon de livraison Dechaux. Nous l’en
^T^nSJTrned,atcn,ePt’ nt’.üoirrons superbement tapis et dra- 
peries et laverons a la main les rideaux de fenêtres, les éten­
dant sur notre séchoir de construction unique qui donne au ri­
deau des extrémités droites et ne laisse aucune marque.

in°US nf‘lioicron1s vos taP>s et draperies, vous pour- 
au n,énaKe du reste de la maison ûe façon à ce

n°l,S V°US raPPorterons ces articles, tout puisse être 
en narmome avec eux. , c
Nous vous pressons d’agir maintenant: N’attendez nas nue les 
saletés aient pénétre dans les tapis et les draperies ear elles le ruineront, donfiez-nons le travail tout de suîte

Téléphone: Est 5000

Succursales de réception de dépôts: 
•61, rn* Montcalm 

167 et 710, Ste-Catherine e*t

SÈkc/uma;$té'i
628 RUE BEAUDRY (bureau principal), MONTREAL

FONDS PUBLICS

Province de Québec
Obligations 5^2%—quirtse an*

JwuiMancal 1er décembre 1921 Echéance: 1er décembre 1P36

G*» eMlgattone peuvent être remboursée* per anticipation 
en aucun tempe après le 1er décembre 197,6.

Cité de Quebec
Obligations 5)^%—cinq ans

JaufMancetTer décembre 1921 Echéance: 1er iV-eembre 1926 
Caupvns-intéréte: le:,-s juin et décembre.

Fri* *t renseignement* sur demande.

RENE-T.LECLERC
■ANQUlUt BT COU K TT Kit

MONTREAL QUEBEC
!§•• mm St-Jaccruea 74, rue St-Pierre

(Malm Iméte ee IMt)

«91SV- 3U

Les Porteurs d’Obligations
de la

Saguenay-Pulpe
sont invités 5 nous rn 
voyer pour encaissement 
lf» coupon detachable au 
lcr janvier. Un en rece­
vront le montant poste 
pour poste, avec la prime 
de change.

Yers aille iûri Cairelais
•RONTRCAL QUEBEC OTTAWA

BURFAU-CHFPt
•mm. Versailles, MONTREAL. Têl t M. 7080

t I «
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LES SPORTS Les Irlandais
sont égaux avec

les Sénateurs

Patricks avaient l’air en meilleure condi­
tion. Benedict donna une superlte exhibi-

SOLLY GREEN N’A PAS E'J
LE COURAGE DE CONTINUER

-O» ---

Après avoir reçu quelque s bons coups dans la qua* 
trième ronde L protégé de Jimmy McKimmy a 
prétendu s’être blessé à la main — Déclaration 
du Dr Demartigny — Girardin et Delmont vic­
torieux.

Les amateurs du sport de la boxe 
ont été à même de juger Solly 
tireen à sa juste valeur, hier soir, 
alors que le protégé de Jimmy Mc­
Kimmy a abandonné la lutte à la 
quatrième repri.se dans sa bataille 
fonlre Red Cap Wilson au théâtre 
iSainl-Renis. Le petit Juif a préten- 
xiu s’être blessé à la main et l’on 
demanda au Dr De Martigny d’exa­
miner la main du petit boxeur lo­
cal mais le médecin ne constata au­
cune blessure et l’on doit conclure 
que Green a tout simplement eu 
“mal au coeur’’ lorsqu'il sentit la 
soupe très chaude. Lors de sa pre­
mière rencontre avec Wilson nous 
avions prétendu que la bataille n’a­
vait pas été ou avait semblé ne pas 
être disputée honnêtement et la 
bataille d'hier soir nous a donné 
raison.

Dans les premières rondes Wil­
son ménagea son adversaire et ne 
se servit aucunement de sa main 
«droite et tout indiquait que cette 
bataille allait être une répétition 
de la farce donnée par ces deux 
pugilistes â l’Arena Mont-Royal., 
Cependant Wilson se mit sérieuse­
ment de la partie au commence­
ment de l.i quatrième reprise et ap­
pliqua quelques bons coups de droi­
te au corps de Green et celui-ci com­
prit qu'il n’était pas de taille à lut­
ter contre le petit Italien et plutôt 
lue d’être mis hors de combatil pré­
féra chercher à tromper les specta­
teurs et l’arbitre en prétendant s’ê­
tre brisé une main. Benny Cohen 
après la déclaration du médecin 
proclama Red Cap Wilson victo­
rieux.

C’est un autre incident qui sera 
xlc nature à nuire grandement ârr 
«por, (L. la boxe et iums croyons, 
pi’il est grandement temps qu’une 
.'om oission de boxe soit instituée.

GIUAuDIN BAT MURPHY

trot-
infé-

ouvrir le bas de l’oeil et à la 
sième il sc fit rendre la lèvre 
rieure.

La cinquième ronde fut excitante 
et les spectateurs passèrent par 
toutes les transes. A la suite d une 
mêlée, Murphy, fut couché par un 
solide direct de droite à la mâchoi­
re. Après avoir pris . avantage de 
neuf secondes, Murphy ke! ééleva et 
mêla de suite touchant à son tour le 
Canadien à la mâchoire. Girardin 
fut ébranlé de la tête au pied mais 
le timbre résonna le tirant d’une 
situation difficile.

A la sixième ronde les. deux 
étaient bien revenus et mêlèrent en­
core. Girardin logea un «ftolide cro­
chet de la droite et atteignit• Mur­
phy à la mâchoire. Le coup avait 
été porté avec une force terrible et 
cette fois l’Irlandais ne se releva 
Pas.

Ceci démontre qu'il* étaient prudents car 
Lalondo et s hommes continuèrent d’at­
taquer avec furie et faillirent compter à 
plusieurs reprise*.

Vers la fin on aurait cru qu’il faudrait 
jouer une jiériode supplémentaire. Tout 
a coup Mickey Hoash reçut la rondelle, 
déjoua la défense adversaire et compta 
le point décisif.

I.nlonde, vers la fin de la dernière pé­
riode, donna un coup de genou à la figure 
de Matte. L’arbitre Lesueur ne vit pas le 
coup mais la foule s’en aperçut et ne ména­
gea pas ses protestations.

Alignement des équipes :
Hamilton

Lockhart ‘ buts 
Mummery défenses
Rcise ‘ ; défenses
Wilson centres
Roach ailes
Prodgérs ailes
Malone subs.
Carey subs.
Arliour subs.
Matte subs.

. . subs.
Arbitre : Percy Li sueur.

SOMMAIRE 
Première période

1— Canadiens. Berlinguette............ 4
Deuxième période

2— Hamilton, Matte...................... 11.30
3— Canadiens, Lalonde ............. 7.30

Troisième période
4— Hamilton, Mummery................. .20
5— Han lilt on, Malone..................... 1 10
G—-Canadiens, Pitre......................... 12.50
7—-Hamilton, Reise.......................... 6.40----- —»----------------
Dans la ligue

des banquiers

; Toronto, tint.. 5.— I*» St-Patnek s’est 
mis sur un pied d’égalité avec l’Ottawa 

! dans la course au championnat de la X'a- 
' tional Hockey league en le battant par 
3 à 2, ici, hier soir Red Stewart, joueur de 
défense des St-Patricks, brisa l’égalité 
une minute avant la fin de la partie, alors 
qu’on était sous l’impression qu’une pé­
riode supplémentaire aurai' été nécessaire.

I-a joute fut rapide et donna lieu à 
une brillante exhibition de hockey, la 
plus be le vue ici, rette année. Les St,-

Canadiens 
Vézina 

Corbeau 
S. Cleghorne 

Lalonde 
Pitre 

Berlinguette 
Couture 
Boucher 

Bell 
McDonald 

Stephens

50

Smyfie subs .
.-hackhouse .. subs,

tion dan-: s buts et sauva son club d'unç Jackson aub,
défaite humfltMite. j Smith sub

Gamoron a j<vu.‘ une grosse partie'dtf! Mitchell suh. -**
confiuencement à la fin. Dye enregistrai Arbitre, Cooper Smeaton. 
deux points des St. Patricks et- Broad I 
bent ainsi que Cyril Deopeny coraptèren" '

Clancy
Bruce

SOMMAIRE
pour les Sénateur

Alignement ih'% équijics 
St-Patrick 

Roach 
Stuart •
Cameron 
Raudali 
Dye 
N oble
Co. Denenv

I !

Ottawa
buts Benedict
di'-évusea Gérard
défens«‘s G. Boucher
rentres Nightair
ailes Broadlient
ailes Cy. Denneny
subs. F. Boucher

’K:
Première période

-Ottawa. Broadlient.................. 6.24
éït.-Patrick, Dye.............

3.—St.-Patrick, Dye .......
Deuxième jiériodc 

Pas de point
Troisième période

4—Ottawa, Denennv..............
5.—St.-Patrick, Stuart ...

3.00
.30

]0 nn 
9.00

Le hockey à
Ste-Scholastiquc?

MSainte-Soholastique 4 janvier 1922:—? 
Le club de Sainte-Agathe, accompagrM, 
d’une cinquantaine de ses partisans, vienj 
dra rendre visite à notre équipe locale 
le 6 janvier, jour de la fête des Rois.

Ils arriveront par le train du mating 
et comme ils désirent retourner le mèmtv- 
soir pour Sainte-Agathe, en prenant leur 
train à Saint-Jérfime, la partie aura lieu sur 
le patinoir du collège & Sainte-Scholasti­
que, immédiatement après la grand’messe.

Ces deux clubs ont déjà fait partie nulle 
à Sainte-Agat her. dans le cours de la sai­
son 1920, et chacun tentera d’assurer une 
victoire pour son éq i >e.i

i ni-itn

UNE VERITABLE POIRE

v Murphy

n.i.x
CL

pour

n opposé une ré- 
• humée â Georges Girar- 

!u semi-finale, mais il fut 
. , de combat en six rondes, 
lut un assaut mouvementé 
ce qu'ii a duré et les deux

Artie Edwards n’était pas de tail- 
.. pour Mickey Delmont qui, l’en- 
\;>ya au plancher à la première ron­
de. Eu tombant, Edwards se fit 
mal à la tète et l’arblfre mit fin à 
Passant sur le champ, accordant 
par le fait un knockout technique 
au petit Italien.

Edwards a beaucoup désappoin­
té les spectateurs, car il arrivait ici 
avec une assez bonne réputation et 
ur papier ii semblait capable de 

faire la vie dure au protégé de Jim- 
mie McKimmic. D’abord, il ne sem­
blait pas en condition et ensuite 
il avait peur de mêler avec son ad­
versaire. . Delmont s’attaqua de sui­
te à sa figure et il L’avait à sa merci 
après quelques- —de- poings.
La ^encontre a duré exactement 1 
miflifte ;>5'secondes Elle fut loin de 

lairc aux spectateurs qui ne ca- 
hèrent pas leur méêôflfèüfement. 

Lorsque Edwards sortit de l’arène 
il fut longuement Rué. -

LA DECISION A SPUNK
Young Jimmy Welsh Kid Spunk 

pour les amis, a. obtenu, un mvan* 
tnge considérable sur Young Bloom 

hommes furent forcés d’encaisser de dans un combat de quatre rondes, 
durs coups avant d’en arriver â pii. Lé;f>ri.'mier à l'affiche, 
résultat. >ry HjifRik, quoique blessé à la main

Girardin était appelé à concéder gauche, a mené le-bol (lu .comuRjn- 
plusieurs livres à Murphy, qui était cement iY la fin et son adversaire 
beaucoup plus grand que lui. Agirai;- Jtjt- forcé d’encaisser une bonne 
«nal des hostilités, Murphy se lança fessée. A la trôSslèmO rOfide, Bloom 
à l’attaque et força le Canadien à fût acculé aux câbles et îl se trouva 
prendre de dures taloches. dans une position difficile mais la

Dans les engagements subséquents cloche le sauva. A la dernière rou- 
Girardin eut toujours le dessus. A de il demeura sur ia défensive et 

la deuxième ronde, Murphy sc fit put voit la fin dé l’âisaut.

Ln saison de la ligue de hockey des ban­
ques b éfé inaugurée hier soir au patinoir 
Victoria.. La banque Royale a triomphé 
dans la première joute par 7 à 3 contre la 
banque de Montréal. 'Dans la seconde 
joute au programme la banque du Com­
merce a été lifjttue par la Combinaison 
par 3 à 2. Les èqàipes s’alignaient comme 
suit :

Rovalo Montréal
Penny -but Gagnon
Çanqibell défence Davidson
51arphçr*)p défense Greeoshileds
SulliVafi k centre Savard
Pelletier avant Slater
Jupp avant Valois
Davins mil). Magee
Arnold R)\h. Grant
Duncan suh.

ROM MAIRE 
Première jiériode

Towne

Mins.
Montréal Savard 7 50
Rjoyale Maejiherson 1 10

Deuxième période 
Royal , Duncan
Royal Sullivan
Royal Sullivan

' ' Troisième période 
Royiil Duncan
Montréal Greenshields
libyâl Arnold
Montreal Slate
Royal Jupp

DEUXIÈME PARTIE

2 00 
2.20 
6.10

1.30
3.00
2.00
3.30 
3.00

Les séries de
la classe “C”

de la M. B. A.
I/'s joutes disputées hier soir dans les 

séries de la classe “C”, de la Montreal linu'- 
'iriff Amuiriation, ont donné les résultats 
iuivants :

Public Market

Brernnrr
Bernier..................  14S f43 l3?-t- 423
Chaprond......... ILS .102- 1-5— 365
Pieurd,................. 190. 117 12;— 432
Bemier..................  149 151 97— 897
Legault.................. 151 196 159— 506

Totaux...............  75*3 709 658 2123

Dom. Express

Al gi dre 
Edwardi 

>rr

Totaux

Mercier .. 
Uaurgans.
Perras__
Larivée... 
Church ..

Totaux.

ï/debvre ...
I,a tour..........
Couillard.
P. Lefebvre 
Loeavalicr. .

Totaux...,

Donnai»...,
Mauitni ...
Martine 
Todnro.,.,,
Charlea.......

Totaux

Marcil.....
Thibodeau..
Biirrnle 
Bantano,...
Brault.........

Totaux,,,

Papineau...
Blondit)
Mannard .
Desgroacillit 
Bfiselmis

Totaux

Metayer...,
Payette,.,,
Crete........ .
Dcajardins.
Le epé rance

Totaux..,

Florence . 
î'H’mers 127
Beaudoin 175
Perreault................  129
Trudeau..,,,,,,,, 180

.... 186 141 269— 596
... 162 156 191 - 509

.... 135 130 12 5 390
165 142 - 488

,... 136 132 134 - 402

. .., 799 725 861—2385
B. Y.M.C’.A.

. . . LIS 164 136— 438
___ 93 174 138 405
. . . 135 141 14.' 418
. . . . 188 183 159 530
,.. . 175 155 185 515

.... 729 817 760 2306

uint-Lainbert
147 m 136- 397

RM) 145 385
124 143 119 386

.... 127 162, 154 - 443
... 142 167 126 375

680 626 680--1986
National

137 179 181 - 497
. 154 133 137 - 424

. 171 1.50 132 - 163
190 173 212 575

___ 167 198 1,89 554

___819 833 851--2503

tnlian A.A.A.
. 144 162 150 456

U40 128 169 457
167 168 198 5.34

.... 158 185 124- 167

.... 157 167 178 - 502

736 810 819 2415
Rosemont

156 137 197 490
b» » 191 144 470

.. 179 213 177 - 569
168 170 192 530

.... 150 158 144 452

797 869 851- 2520
Saint-Paul

, IM 139 125- - 4‘20
18t 153 175 508
160 173 163 496
169 142 176 487
|8fl 177 169 532

852 783 80S 2413
lloehelnga

138 158 147 413
190 180 168 • Ml”
202 NMJ 165 556
149 177 153- 479

. V . 183 172 106 - 461

Bcnaon....... ... 109 104
Latreille......... .... 117 195
Newman....... .... 103 132
Adams............ .... 179 149
Hudon. ........ .... 135 146

Totaux__ V.. . ’64fl 
Lindsay

626

Bonneterie... .... 129 192
Dufresne . . ... 147 140
( hanipagnc . ....,1*6 153
Gagnon......... .... 163 151
1 .eblane........ .... 112 1S1

T taux. . . . 737 817
National filùn *

Mayrand .. . 101 127
Choquette.. . .... 163 91
Allard ......... ___ 149 161
Aubrv ......... .... 193 16.8
( ’hoquette .... 1.37 151

Totaux 743 698 
Red Slippers k

Sainte-Marie. 168 149
Bibeau.......... .... 174 127
I/■mieux. . . ........ 112 125
David . 169 203
Paradis......... 1 10 173

Totaux.... !.. 1 ( »*i 777

Lafontaine C de (
Ortir 167 151
Tremblay 123 168
Biron ....... ........ 189 168
Cvr............. 171 203
Côuillnrd ... ........ 154 134

Totaux SI 4 825
< ’hiunpétre

Chnmpnghe,. ........ 129 149
DesrhênoJ. ., ........ 166 182

Totaux.,.. ........ 295 331

136— 349 
158— 370 
16S— 403
121— 449

Combinaison
Jacques but

Commerce
Laird

1loherty défense Cojivhng
Clément défence Pearson
Perinm centre Bisson
Watt avant La belle
Kwart avant Bain
Potter sub. Gilljert
Desbiens sub. Lalonde
Armour sub. Mulligan

SOMMAIRE 
Première période

Mins
Commerce Bain 1.10
Combinaison Doherty 40
Combinaison Potter 17 80

Deuxième période
Combinaison Potter 3.45
Commerce Bain 13.10

Troisième période 
Pas de point.

Mr
rit)
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La BIERE qui donne tout 

le temps satisfaction à la 

plupart des gens pourra 

assurément satisfaire les 

autres à n’importe quel 

moment.

H j-lr1

liruûîrci

N-

s

I

^5

§

puptupL-.Z 
ri V.ei t-4, rl 2 «crui n« niirii r. rêrv.n |-1 Ht -t r-1 n n i -ux- : 11 . 1 I tl r 1.x If! tl tlrjLi.Lî.i

TtP5

2325

6fi0 2091

22S3

166

135
199
188

176

802

An Temps des Fêtes
Recevez vos amîs comme dans 
le BON VIEUX TEMPS, avec 
une bonne provision de

« # *4 1 ’ i s

E & l’ORTEli

2510

404 I
524

928

Nati
862 876 

mal Violet

Totaux................ 744 083 707 2134

LE CANADIEN 
A ÉTÉ DEFAIT 

A HAMILTuN
LE RLEU-BLANC-ROUGE A ETE 

Battu par les triers dans
LES DERNIÈRES MINUTES DE 
JEU R LISE COM PI L LE 
POINT DÈCISH
Hamilton, Ont., 5 l*-x Tigera, del 

Hamilton, ont défait Ira Canadien* par i 
4 à 3. dans le* série* de la National Hoc­
key I* imite, ici hier *ojr.

itwse a compté le jmint déejsif *ur nne 
pawe de Rogeh, rinqiiante *eeonde* I 

739—247» avant la fin de la pixrtie. Lea/Bleu Rlnnr I 
Rouge ont eu PaVaMAgf dnn* le* deux pre- 
tmète* tS'rifsles l^i première *e termina 
par 1 à O en loir faveur et la arronde par 
2 à 1. Dnn* là iroiaièfhe périrKie, il ne rea- 
tait plus qu’une minute ,4 jouer ei Hatnil- 
ton enregistra tlpu* isutita de suite, lin 
suite il* *e mirent *ur la défenaive et le 
Canadien fut uui>uin*«iit à égaler le wurc

TORSE
U BLACK)/
.AC ^ Sa

do DAWKS

PLUS DE 100 ANS D’EXPERIENCE 
dans chaque bouteille.
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L’IRLANDE _ ^

Le peuple irlandais,
maître chez lui

Par le projet alternatif de traité que M. de Valera 
soumet au Dail, l’autorité, en Irlande, doit rési­
der dans le peuple et non sur le trôitw anglais 
— Le président de la république irlandaise de­
mande à ses compatriotes de ne pas se laisser 
tromper.

lE désarmement

LES QUESTIONS SIÈGE VACANT 
ORIENTALES |AUX COMMUNES

LA H EL N ION D’HIER A FAIT 0A-| 
ÜNER DU TERRAIN A LA CON-j 
FERENCE 1>E WASHINGTON.— 
LE PROBLEME 1)1 CHAN- 
TOL'NG EST PRESQUE REGLE.,

! M. A.-H. McCOIG REMPLACE M. I
CROTHKRS AL SENAT. — M. 
JAMES MURDOCH PRENDRA! 
SON SIEGE AU PARLEMENT.— ! 
ELECTIONS, LE 2(1 FEVRIER.

Dublin, ;» (S.P.A.) - A la séanf^ 
du Dail Eireann, hk-r aprés-mi<li- 
Eamon de Valera a présenté publi- 
tiuement pour la première fois ses 
propositions alternatives au traité 
anglo-irlandais.. La première idée 
de M. de Valera aurait été de ne 
présenter ses propositions (tue si le 
traité était rejeté, mais il est reve­
nu sur sa décision et maintenant il 
veut, si on le lui permet, les pré­
senter à titre d’amendement à la 
résolution approuvant le traité.

Le document, dont quelques 
membres du Dail seulement avaient 
pu prendre un peu connaissance 
aux séances* privées, a été publié 
dans les journaux accompagné d'un 
appel de M, de Valera sous forme 
d'un manifeste lancé au peuple ir­
landais. Le peuple est prié de ne 
pas se laisser jouer et de ne pas 
appuyer le traité qui ne donnera 
pas la paix.

Le document se rapproche sous 
certains aspects du traité conclu a 
Downing Street et signé du côté ir­
landais par Arthur Griffith, Micha­
el Collins et les autres,plénipoten­
tiaires. mais implique au dire de 
M. de Valera, une différence fonda­
mentale de principe. Le document 
affirme que l’unique source de l'au­
torité en Irlande se trouve chez ie 
peuple irlandais, tandis (pie le traité 
la fait dériver du roi d’Angleterre.

Le projet de Valera ne renferme 
aucun serment d'allégeance, mais 
consent à reconnaître Sa Majesté 
britannique comme chef de l’asso­
ciation des pays de l’Empire bri­
tannique, avec lequel l’Irlande s'as­
socierait extérieurement.

Voici le texte des clauses les plus 
Importantes de la proposition ni 
ternative de de Valera:

Que la législature, l’autorité exé­
cutive et judiciaire de l’Irlande dé­
rivent uniquement du peuple irlan­
dais.

Que pour l’intérêt commun l'Ir­
lande soit associée aux autres Etais 
de l’Empire britannique, à savoir 
ie Royaume de Grande-Bretagne, le 
Dominion du Canada. l’Australie, U* 
Dominion de la Nouvelle-Zélande 
et IT'nion de l’Afrique-Sud.

Que lorsqu’agissant comme asso­
cié les droits, le status et les privi­
lèges de l’Irlande ne soient à au­
cun égard moindres que ceux dont 
jouissent les autres Etats compo­
sant l'Empire britannique.

Que les questions d’intérêt com­
mun comprennent la défense, la 
paix, la guerre, les traités politiques 
et toutes les questions maintenant 
reconnues d’intérêt commun en­
tre les Etats de l’Empire britanni­
que.

Que sur ces questions il y ait en­
tre l’Irlande et les Etats de l’Empi­
re britannique telle action concer­
tée fondée sur la consultation que 
les différents gouvernements pour­
raient déterminer.

Qu’en vertu de cette association 
de l’Irlande avec les Etats de l’Em­
pire britannique, les eitoyor.s de 
l’Irlande dans tous ces Etats ne se­
ront passibles d’aucune des dispa­
rités auxquelles un citoyen des K- 
Ints composant l’empire britanni­
que ne serait pas sujet et récipro­
quement pour les citoyens de ces 
Etats en Irlande.

Que dans le but de l’association 
l’Irlande reconnaisse Sa Majesté 
Britannique comme chef de l’asso­
ciation.

Qu’en autant que ses ressources 
le lui permettront l’Irlande veillera

;i vous frapper de panique' comme 
eux-mêmes. Il est facile de faire 
la déroute; il est difficile de l’arrê­
ter une fois qu'elle est commencée. 
Si vous aviez une presse nationale, 
elle vous mettrait en garde, mais 
votre presse est une pressé qui lors 
que l’ennemi vous faisait activement 
la guerre obéissait à 'ses dictées et 
sc laissait èinploÿer comme instru­
ment pour saper votre moral de 
jour en jour, une presse qui durant 
les récentes négociations a été citée 
ù Londres contre les délégués de 
la nation, alors qu’ils essayaient de, 
représenter vos véritables aspira* 
lions, une presse qui en juillet, der­
nier, alors qire les propositions an­
glaises ont été faites aurait détruit 
votre discipline, une discipline qui 
vous a fait sortir sains et sauf à 
travers toits les périls et qui aurait 
produit la déroute même alors, si 
elle l’avait osé.

“Aujourd’hui, profitant de l'occa­
sion et du couvert de noms honorés, 
cette presse au lieu de vous mettre 
en garde, vous encourage à une dé­
bandade aussi dangereuse que dis­
gracieuse, débandade qui vous expo­
serait à une attaque d’un ennemi 
non moins qu’à la pitié ou au mé­
pris du monde dont vous aviez con­
quis l’admiration par votre héroïs­
me.

“Oh! ne vous laissez pas aller à 
une décision (pie vous déplorerez 
et (pie les générations à venir subi­
ront pour vous.

“Ne prétendez pas mettre le sceau 
de votre approbation sur un accord 
(pii, vous le savez, ne peut être un 
accord. N’allez pas pour la première 

'Ifois de son histoire, permettre à l'Ir­
lande d'être dans le tort vis-à-vis de 
l'Angleterre. Ne lésez pas le fonde­
ment moral de la lutte de l’Irlande 
(mur sa liberté. N’entrez pas dans 
un pacte qui dans vos coeurs ne 
peut jamais être tenu en sincérité 
et en confiance, quelque digne qu'il 
soit.

“Ce ne sont des amis ni de l'Ir­
lande ni de l'Angleterre, ni de l'hu­
manité ceux qui vous conseillent de 
suivre cette conduite. Soyez assez 
audacieux pour dire ; “Non", à ceux 
qui vous demandent de vous repré­
senter sous un faux jour. S’il n'y 
avait pas un fusil ni une once de 
plumb en Irlande, vous pourriez le 
faire.

On vous demande de donner votre 
consentement et votre approbation 
à un traité établissant l’autorité 
anglaise en Irlande, non comme on 
vous demanda autrefois de faire 
fonctionner une loi du parlement 
anglais qui vous était imposé. On 
vous demande de vous lier de votre 
main. Ne l’oubliez pas, on vous de­
mande de donner votre parole. Re­
fusez, comme l’honneur vous le de­
mande, si vous n’avez pas l'inten­
tion de la tenir.

"Ln enchaînement de cireons- 
tanccs, comme il ne s’en présente 
qu’unc fois dans les relations 'e 
peuples en guerre,u créé une occi­
sion unique de réconciliation en­
tre l’Irlande et l’Angleterre. Empê­
chez qu’elle soit perdue par la 
hâte de politiciens à courte vue. Ce 
ne sont pas les politiciens qui doi­
vent en venir à un accord, mais les 
peuples.

"Réconcilier les politiciens ce 
n'est pas réconcilier les peuples. 
Ceux-ci ne peuv nt être réconciliés 
tant que les anciens motifs de crain­
te et de méfiance demeurent entre

à sa propre défense sur nier, sur jeux. Vous savez qu’ils demeureront 
terre et dans l’air, repoussera par la 
force toute tentative d’une puissan­
ce étrangère de violer l'intégrité de 
son sol ou de ses eaux territorial “> 
ou de s’en servir dans un but ho> 
tile à la Grande-Bretagne et aux 
autres Etats associes.

Le document explique avec force 
détails la défense des côtes, l’ac­
cord de ne pas construire de sous 
marins si ce n'est avec le consent'’- 
ment de l’EmpRc britannique. !i 
réglementation des communication.» 
par air, la part de la dette anglaise 
et des pensions de guerre, la liber 
lé des cultes et les préparatifs pour 
l’élection d'un gouvernement provi 
mire et pour la ratification.

Ln appendice nomme Rerehaven 
Queenstown, Belfast el Lough Swil- . 

eonime étant tes ports qui reste j

avec les termes du traité mii vous 
est maintenant proposé. Ne plon­
gez pas les peuples de ces lies dans 
une autre ère de 120 ans de haine 
et d’amertume telle que relie qui 
s’st écoulée depuis qu’un prétendu 
traité d'union a été conclu,

“Nos délégués sont allés à la der­
nière limite pour arrêter un accord 
que cette nation pouvait librement 
accepter, volontairement et de bon 
gré dans un désir véritable, de la 
paix et d’appréciation des condi­
tions de gouvernement. Par la me­
nace de la guerre, ils ont été entraî­
nés au-delà de cette limite et Parte 
cl les circonstances seront tou­
jours présents à la mémoire des Ir­
landais eomme Pacte de couronne*

Washington, 5 (0. P. A.) — Les 
délégués chinois et japonais ont 
Mit tant de progrès à la réunion 
qu’ils ont tenue à la fin de l’après- 
midi. hier, sué la question du Ghan- 
Toung que le communiqué publié 
après la réunion annonçait que le 
débat serait repris aujourd’hui et 
que les discussions seraient termi­
nées.

Les délégués n’ont pas voulu fai­
re de commentaires en sortant delà 
conférence mais on a dit que !u 
question du chemin de fer du Chan- 
Toung avait été discutée et que la 
délégation japonaise avait reçu des 
instructions de Tokio à ce sujet.

Le Japon a accepté en principe 
toutes les résolutions Root concer­
nant l’usage des sous-marins, a an­
noncé l’amiral baron Kato, hier 
soir.

“Nous sommes prêts à discuter 
tout à une réunion qui aura peut- 
être lieu demain, dit-il, mais je ne 
puis dévoiler maintenant ce que 
nous dirons,”

Après un congé de cinq jours, la 
conférence des armements a repris 
ses séances, hier et l’entrain a été 
si général que les problèmes les 
plus épineux de la conférence sont 
sur le point d’être tranchés.

En tele des problèmes dont la so­
lution semble proche figurait la 
controverse entre Japonais et Chi­
nois à propos du Chan-Toung. On a 
laissé entendre que les conversa­
tions se termineraient aujourd’hui 
de façon ou d’autre et l’impression 
générale était que le résultat serait 
un accord plutôt qu’un fiasco.

Ln accord final était aussi en 
vue sur la question du tarif chi­
nois. Après une longue discussion 
le sous-comité du tarif s’est accor­
dé sur une proposition pour aug­
menter le barème fiscal de la Chi­
ne en vertu d’un plan qui sera ar­
rêté par une commission interna 
tionale et -le comité plénier d’ex­
trême Orient doit ratifier la déci­
sion aujourd’hui.

Les experts navals ont fait tant 
de progrès que l’on a déclaré en 
quelques milieux que la question 
serait réglée dans quelques heures. 
Des règlements précis pour la mise 
au rancart des navires de guerre 
et pour le remplacement sont com­
pris dans les accords arrêtés par le 
sous-comité naval, hier.

A propos de la réglementation 
des sous-marins, le Japon a accep­
té en principe les résolutions Root. 
11 ne reste que l’Italie à se pronon­
cer et une discussion par le comi­
té naval plénier peut avoir lieu au­
jourd'hui

A la reunion du comilé d’extrê­
me Orient, de nouveaux embarras 
peuvent se présenter par suite du 
désir de la Chine que les fa­
meuses 21 demandes soient discu­
tées à la conférence. Une protesta­
tion a été faite avant la dernière 
réunion du comité et quelques dé­
légués s’attendent à un débat achar­
né sur ce point.

En quelques milieux on s’attend 
à une discussion considerable avant 
une décision finale sur les proposi­
tions sous-marines Root. La Fran- 
se a fait savoir qu’elle désirait dis­
cuter et définir quelques termes et 
bien que les Français aient dit 
qu’ils ne se proposaient lias de pres­
ser la chose, on a indiqué (pie quel­
ques points troublants seraient sou­
levés tôt ou tard par quelque puis­
sance étrangère.

CREATURES DES JAPONAIS
Washington à (S.P.A.1 Ln dé­

légation de la république d’extrême 
Orient de Chita a rendu publies, 
hier, cinq autres documents ten­
dant à prouver que les Japonais 

I ont créé leurs propres gouverne­
ments russes en Sibérie, gouverne­
ments qui sont des marionnettes en 
leurs muin.s. Grâce à eux. dit la dé­
légation, les Japonais sont capables 
de contrôler an point de vue éco­
nomique et politique l’extrême 
Orient russe.

Ottawa, — Il était entendu ici, 
hier soir, que la nomination de al.! 
A.-R. Mc Coi g, député de Kent, On­
tario à la vacance sénatoriale cau­
sée par la mort de M. Thomas 
Crotîiers, sera probablement faite 
aujourd’hui. Dans ce cas on croit 
que les brefs seront émis très pro 
chaingment au cas d’une élection 
partielle dans le comté de Kent où

■ présenterait M. James Murdock, 
ministre du travail. La date de 
cette élection partiellé • est encore 
incertaine, mais on croit que ce se­
ra vers le 2 février.

M. STEWART A EDMONTON
Edmonton, Alberta, 5. — Charles 

Stewart, ministre de l’intérieur,est 
arrivé à Edmonton, hier. Il a dé­
claré que, jusqu’ici, du moins, il 
n’avait pas encore fait de projet à 
propos de son élection dans sa pro­
vince natale. Il ne se cache pas de 
dire qu’il désire être élu comme re­
présentant de l’Alberta.

M. MEIGHEN EST RETICENT.
Ottawa, 5. - M. Arthur Meighen 

a refusé, hier matin, de commenter 
les déclarations faites à Toronto par 
M. Robert Rogers au sujet de la ré­
organisation du parti conserva» 
leur et la reprise du vieux nonn

M. KENNEDY A OTTAWA.
Ottawa, 5. — M. W.-C. Kennedy, 

ministre des chemins de fer et ca­
naux, est revenu, hier, dans la ca­
pitale, après avoir passé le Nouvel 
an dans sa famille, à Windsor, Ont.

LAU'RIEH-OUTREMONT
Par suite de l’élévation de sir Lo- 

mer Gouin, au poste de ministre 
de la justice, dans le cabinet King, 
une élection partielle aura lieu pro­
chainement dans la division Lau­
rier-Outremont. MM. J. O. Lacroix 
et M. L.-J. Lemieux, shérif du dis­
trict de Montréal, ont été nommés 
respectivement officier-vérificateur 
et officier-rapporteur pour cette è- 
iection.

DEPUTES EN VISITE
Ottawa, 3. ?— Plusieurs députés 

on vue sont dans la capitale en plus 
des ministres. M. S. \V. Jacobs, re­
présentant de la division Georges- 
Etienne-Cartier, district de Mont­
réal, est arrivé, hier après-midi. M. 
A. H. McLean, le nouveau député de 
Prince, île du Prince-Edouard, est 
ici pour discuter avec les différents 
départements des affaires de son 
comté. Jusqu’ici très peu de nou­
veaux députés sont venus à Ottawa 
depuis le changement de gouver­
nement.

Telephone Est hooo

COURT'S
NOUVELLES

ment d’infamie de» gouvernants an- déclaré que le nouveau

ns

raient sous la garde des Anglais.
Une résolution ajoutée au doen ln s0(, 5r(ns 

ment exorime bon vou.oir a aceor- ' ,
(Ier an* six comtés (ta nord est de» iM
privilèges el des sauvegardes non j 
moins suhstantiéUcs que celtes ac­
cordées par le doeittrenl signé à
Londres, le fl décembre.

LE MANIFESTE
Voici le manifeste de M. de Vale ] 

r» au peuple Irlandais :
’’Coneilcyrnr. *
"Vcros êles en danger. Des inflaen- j 

pins mortel'ps à la nation allt* 
miée par un ennemi qu'nn fléau | 
dans le* rangs de son année sont à 1 
loeutT» parmi mis. L'instinct inné 
de !a paix et du repos, nature) après | 
la izérlodc de tension à tras-er.s la 
quelle vous avez passé, comme lu 
faim chez les affamés, sert à vous 
exploiter. SI vous eéde*. vous êtes ] 
battu»; tout ce que vous avez 
gné seT» perdu et toits 
ces que vous aurez faits 
rn vain.

"la- cri de “Talxl fai 
apporter* pas I* paix 
y a un an, et ceux qui 
ne nous mènent pas à 1* 
à une autre trahison.

"Von» «ver. déjà oublié le home 
rule dan» lea livret de kds. la’* cen­
dres des feus de Joie sont encore 
noire» »«r le* pentes d'Errlgah

“Ce ne «ont pas ceux qui sous 
llrndralent dans vos rangs calmes 
et ferme* pendant que vous suppor­
tez vos épreuve* et vident où vous 
Bile» et 0(1 vou» êtes conduit», qui 
crééraient le ehao», mats ceux «ftll 
hyxtérkiunmenl crient el lahetnhcnt

luis contre l'Irlande. La paix de 
ion grè n été mise do côté et une

paix qui ne peut être paix a étéi;:;ont

Ce brise-glace

Interrogé, hier, au sujet de l'annu­
lation possible du contrat accorde 
à la 'Tanadian Vickers, Limited," 
pour la construction d’un brise 
glace, M. Rallantyiie, ex-minis 
tre de la marine et des pêcheries, a

gouverne-
•rvenir en

ntl

■a* 1 
les sacrifi- 
l’auront été

il** ne vous 
plu* qu'il 

Je poussent 
paix mais

ment ne devrait point int* 
cette affaire, laquelle a été conclut 
légalement suivant lui, après que 
les crédits nécessaires eussent été 

ilnsi que des pac- votés nu cour» de la précédent” scs-
tes durable* et une paix durable se <don. Il serall de plus inhumain. 1
font. Vous pouvez encore redresser ajouté l'ancien ministre, de priver 
la position même à celle onzième ainsi des centaines d’homme* d'un 
heure. La politique que vous np- travail Indispensable à leur sulisis
pus ex sera toujours la poUtioue tance, dont la plupart sont des an
pratique; votre attitude en fera aln- ciens combattants, 
si. (“est par vous ((Us’ la paix doit Les employés intéressé», de-leur 
être faite en dernier compte. | côté, ont également déclaré, hier.

"Ne vou» laissez, pas tromper par - que si aueiuie décision n'est prise à 
des insinuation» et sauvegarde» vn-1 ce sujet d’ici un jour ou deux, i s 
tre déclaration d'indépendance au enverront une délégation auprès du 
lieu de la détruire. Eat<c une om- premier ministre et du ministre de 
bre qui vous délivrera de l'autorité | la marine. Ceux-ci désirent d'au- 
du rot anglais, qui fera disparaître, tant plus être fixés sur le s irt qui 
d'Irlande le gouverneur général an-lles attend, que nous traversons a 
glals l’oreille au téléplnmc dè ' saison d'hiver.
Downing Street, qui vou* débarras* j Quant aux autorités de la "< an- 
sera de l'occupation Anglaise, qui 1 adlan Vickers. Limited." élise > >nt 
lissera aux Irlandais et aux Irlnn- en pourparler» as’ec Ottawa afin de

REUNION INT E R ALLIEE
Paris, 5. — La commission inter­

alliée formée en vertu du traité de 
Versailles et chargée de l’instruc­
tion des personnes accusées de la 
responsabilité de la guerre sc réu 
nira mi Quai d'Orsay, vendredi pro­
chain.

Sir Ernest Pollock et le procureur 
général Hcwart représenteront la 
Grande-Bretagne.

DERAILLEMENT
Glevcland. 5. De quinze à vingt 

(lersonnes ont été grièvement blés 
! sées, deux gravement et une vinfl- 
j laine plus ou moins secoués et lé- 
! sionnéos, un peu avant midi, hier,
| dans le déraillement d’un tramway 
| double. Les voitures sc précipitè­
rent dans un fossé.

PAS DE GREVE
Vancouver, 5. — Le personnel 

des tramways de la British Loluiii 
Ida Electric Railway, Co., qui ex­
ploite les tramways de Vancouver, 
Victoria, New Westminster, n*’ dé- 

lelareront pas ki grève en dépit d’u­
ne réduction de salaire de près do 
1(1 pour cent. Un plébiscite a été 
(iris, hier, et le scrutin n été de SI4 
contre 503 contre la grève.

BAISSE DU SUCRE
Toronto, 5. (S.Î’.A.Î I.a non-

! velle année a commencé par une 
! baisse dans le prix du sucre. La 
réduction s’élève à cinquante sous 
les cent livres. Le prix du gros sur 
les meilleurs sqcrrs granules livré» 

j à Toronto est maintenant de $7.24 
| les cent livres. Durant la première 
semaine de Innvirr dernier le pris 

| de gros était de $10.71 les cent li­
vres,

ATT POUVOIR.

Aux Grands Magasins Dupuis
CONFECTION pour HOMMES

Solde à prix très réduits de tous nos PALETOTS D’HIVER POUR
HOMMES.

Magnifique PALETOT en gros tweed anglais; modèle
Slip-on, chacun...............................................................

COMPLETS en tweed de laine d’excellente qualité;

Lisbonne. 5. Le ministère por­
tugais, dirigé par Cunhn Leni qui 
n (Linné sa démission en bine il v n I 
mehnirs Jours, rnntinurrn à rester 
au pouvoir en vertu d'an nrcnnl 
irrêlé aiilnurd’hul entre les chefs | 
les différents partis politiques. A 

la Mtilc de l’accord la garde nnt;r.- 
nnlc rétuibliralne sera réorgnnhée.

daises leur identité de 
landais et empêchera 
soient des sujets anglaia, oui lais­
sera A des homme* et à de» fem* 
mes honnêtes 1* respect de soi en 
servant leur paya?

"Os choses vou» sont reprêsen* 
tées enfume des fantômes et de 1» 
même volt l'on vous dit que M. 
Lloyd (tpsirge vous Mvrera uiiei 
guerre Immédiate et terrible plutôt j 
que de reconnaître V(dfe droit A 
cos ointire».

“Vou» n'*rrz pas besoin d’une' 
analyss* plus détaillée pour reeon* 
naître qu'il rte peut y avoir deux 
voie».

“(tarde» courage, concitoyen s. 
pour l’amour de re que vous savet 
être le droit. Ne vous laisse* pas 
ten ter de sorlir du sentier droit et

ttoyeoa if | aorlir le plu» tôt possible 
qu’ils n« j sente Impasse.

1 U y a dix ans
\:\ n

Mgr Couturier

du Dt 
mr lu 

Vont

5 Janvier UH2) 
de /Kpfnhonfe. Pre* 
de M. l’abbé Melan-

modèles approprié pour jeunes gens. Samedi
PANTALONS en tweed raye gris d’excellente qualité, 

Prix spécial, samedi

14.95
2.99

-Au rez-de-chaussée.

POUR LES TEMPS FROIDS
BOTTINES en feutre pour hommes;, se­

melle en cuir, en feutre ou n caoutchouc.
Pointures: 6 à 10. Prix de O âC
Dupuis, la paire............. "

— Au rez-de-chaussée

SPECIAUX DU MATIN
EN VENTE A 9 HEURES,

TANT QUE ES LOTS DU­
RERONT.

ROBES en serge et quadrillés 
de fantaisie, pour fillettes de 4 
et 10 ans seulement. Solde de 
jolis modèles garnis de souta­
che et de piqûres de soie de 
fantaisie. Reg. 3.98 -O AQ 
à 4.98, pour .. ..

87 verges de TAPISSERIE 
pour couvertures de meubles; 
50 pouces de largeur; dessins
fleuris. Rég 2.75 la 1.95

-Au troisième.

JUPONS en satiné imprimé 
pour dames 1 teintes pâles ou
foncées; volant plissé. .98
Rég. 1.49, pour

-Au premier.

SOUS-VETEMENTS en me­
rinos mélange de laine et co­
ton, pour garçonnets; camiso­
les et caleçons; prix le .59
morceau

verge, spècial,

CULOTTES BOUFFANTES 
pour garçons de 13 à 17 ans; 
tweed mélangé brun tout laine 
ou homespun rayé gris; fer­
moirs Governor; valeurs de
3.50 et 4.00, chacune 2.59

-Au premier.

pour
-Au premier.

38 paires de BOTTINES à pa­
tin pour hommes. Différentes 
pointures; rég. 3.95 la paire,
tant que le lot du- 1.95
rera.

r
—Au rez-de-chaussée.

-------------------------->

ARTICLES pour HOMMMES
S OU S-VETEMENTS genre combinaison en coton ouaté de qua­

lité supérieure, marque Penman. Grandeurs: 34 à 42. Va- 1.98 
leur de 2.o0, pour.........................................................  . • ..e

Chandails GANTS
CHANDAILS en tricot pure laine 

d’excellente qualité, collet militaire 
ou châle; couleurs: brun, gris, marron 
et bruyère. Poitrine; 34 à 42 
Valeurs jusqu’à 10.00, pour

GANTS en suède gris 
ou moka brun, pour hom­
mes; doublure en laine; 
bouton pression. Pointures: 
7% à 9V2v Valeur QQ 

1.75, pour .. *****

V..
S'

X,, HOOVERl
Tie BAT - tout en BALAYANT — tout «n NETTOYANT

LA HOOVER conservera intactes vos 
lapis et draperies et en prolongera ainsi 
de beaucoup la durée.

La Hoover nettoie mieux et dure deux 
et même trois fols plus longtemps que les 
balayeuses ordinaires.

La balayeuse la plus ancienne et la plus 
en demande du inonde entier.

FACILITES DE PAIEMENT, si désiré.
—Au rez-de-chausséé.

TUQUES
Pour Enfants

TUQUES EN LAINE, 
tricot uni ou nid d'abeilles; 
choix de plusieurs couleurs. 
Valeurs de .50 et .75 cha­
cune pour

Au rez-de-chaussée.

Confection et Articles pour Garçons 
COMPLETS If PALETOTS
COMPLETS pour écoliers; modèle à 

devant croisé ou genre Norfolk avec S 
ceinture; serge irlandaise bleu marin 
tout laine ou serge croisée fin tout lai- j 
ne, bleu marin. Valeurs 4 4* QC 
de 22.00 et 25.00. pour

PALETOTS pour garçons de 12 à 17 
ans; modèle Ulster en tweed mélangé 
brun ou on frise brune ou gris foncé;
rollet convertible, 
leur delS.OO, pour

Va- 10.95
SOUS VETEMENTS mélange de laine et coton, nuance crème, pour garçon­

nets; une combinaison chaude et confortable. Valeur de 2.25, pour 1.98
—Au premier.

--------------------------------------------------------------------------------------------------------\

Armure et Cretonne
ARMURE à portiè- 

bréo do 40 pos do lar­
geur; teintes: muge, 
vort. bleu ou brun. Va­
leur de 1.35, pour k1

CRETONNE de 50 pes 
de largeur; appropriée 
pour rideaux, drape­
ries; choix de dessins 
3.25 la verge, pour

-Au troisième.

LAINE
LAINE à 4 brins pour 

chandails; choix de plu­
sieurs nuances, en halles 
de 2 onces. I^t halle

r
j Vil rez-do-chnussée

A

LINGERIE POUR DAMES

I îoindi prochain, le 9 j 
[ h. 15 du soir. M tr Félix 
évêque ri’Alexan Iria, On1 

! nern une confcrenr'e ( 
membres du Yonne Men'» 

j Club, A HiAtel Windsor.
la» eotiférencler prendr 

• Jet : "L’Egypte et l’Emp 
nique",

f poUtlcttnn, 
’tier.

de

■

V..

CORSETS en coutil blanc ou ro­
se; modèle légèrement baleiné* 
goussets élastique'' dans les côtes j 
( Jarretelles Ceinture: 19 à 2(1. 
Régulier 1.98, pour 4 A Q

BRASSIERES, genre nan- 
denu, en eoutil broché de 
fantaisie; agrafe nu do»; 
buste: 32 à 44. Rég. 4Q 
.75, pour ,, ,, • wW

CACHE-CORSET en soie 
Japonaise épurise; empièce­
ment plissé sur élastique, 
épaulettes en ruban, QO 
Reg. 1.25, pour ,, «wO

V

Canadian
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